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PREFACE 



1933, annee jubilaire de la Redemption, les S&urs de Vorselaar pu- 
blierent pour la premiere fois un manuel flamand d' Histoire Sainte, intitule : 
L'Idee messianique a travers 1'Ancien Testament. Le petit ouvrage fit sen- 
sation; ilfut reimprime en 1936 et traduit en francais V annee suivante. Ainsi 
le Seigneur exaucait admirablement la priere que les Soeurs avaient placee en 
tete du manuel lor s de sa premiere parution : Puisse le Seigneur benir la 
petite sememe dont nous lui confions la croissance / 

Dans VentretempS) M. le professeur J. Coppens donna au Congres 
' de Luxembourg une conference fort remarquee sur Venseignement religieux 
de 1'Ancien Testament. Cette conference, publiee en plaquette, obtint un 
grand succes. Ce qui montre combien vivement on ressentait le besom d'une 
reforme, a la fois courageuse et prudente, de T enseignement scripturaire 
dans les ecoles primaires et moyennes. 

C'est a la lumiere de cette plaquette-programme et en collaboration 
avec le professeur Coppens lui-meme que les Saeurs de Vorselaar ont entrepris 
d 1 adapter r enseignement de VHistoire Sainte aux besoins de notre temps 
et aux progres des methodes catechetiques. Et vraiment, depuis 1939, elles 
n 'ont pas chome. Successivement ont paru le cours complet flamand d'Histoire 
Sainte, puis les manuels francais du 2 me et du 5 e Degre. Et void que le 
present manuel intitule: Histoire Religieuse $e 1'Ancien Testament. Cours 
superieur d 'Histoire Sainte, vient computer a son tour et couronner le cours 
francais. 

Faut-il dire que nous sommes fier et heureux de voir s'achever ainsi a 
I'usage de nos ecoles un cours qui a ete si favorablement accueilli? Professeurs 
et pedagogues, maitres de V enseignement et exegetes de profession, ont 
rivalise d'eloges a Vadresse de Ventreprise. En particulier Leurs Excellences 



Mgr Coppieters, dveque de Gand, et Mgr Charue, eveque de Namur, tons 
deux anciens professeurs d'criture Sainte, ont fait aux auteurs Vhonneur 
d'exprimer leur estime et lews encouragements pour cette ceuvre de science 
et d'apostolat. Son Exc. Mgr Charue a meme daigne lire Vouvrage et suggerer 
mainte amelioration : collaboration eminente pour laquelle les auteurs lui 
expriment respectueusement leur sincere et profonde reconnaissance. De son 
cote, Son Eminence le Cardinal van Roey a daigne a maintes reprises exprimer 
sa satisfaction au sujet d'une entreprise, a laquelle une Congregation religieuse 
de son diocese, qui Lui est particulierement chere, a pris une part si impor- 
tante. , 

Nous avons la confiance que le present manuel remportera un succes 
au moms egal a celui des livres precedents. II marquera, nous li'en doutons 
pas, une etape nouvelle dans Venseignement de VHistoire Sainte, pour le' 
plus grand bien de notre sainte Religion. 

Malines, le dimanche de Quasimodo, le 16 avril 1944. 

L. VAN EYNDE, vie. gen. 



AVANT-PROPOS 



Le Cdurs d'Histoire Sainte de Vorselaar comprend trois manuels. 
Les deux premiers ont paru il y a deulx ans. Le succes qu'ils ont obtenu 
nous a permis d'en preparer une nouvslle edition et il nous invite a com- 
pleter la collection en publiant le troisieme volume, cehii qui, dafts 1'edition 
fiamande, porte le titre de Korte Heilsgeschiedenis van het OudeTestament. 

II n'etait pas facile de rendre ce titre en fransais. La traduction a la- 
quelle nous nous sommes arrSte n'est pas entierement fidele, mais elle 
convient egalement bien, nous semble-t-il, au contenu du manuel. C'est, 
en effet, a retracer une Histoire Religleuse de VAricien Testament que tendent 
les lecons d'Histoire Sainte de cet ouvrage. Elles s'inspirent largement 
du programme que nous avons eu 1'honneur d'exposer au Congres de 
VEnseignement catholique de Luxembourg, en 193'6. Elles groupent dans 
une synthfese histbrique les plus beaux enseignements religieux de 1'Ancien 
Testament, ceux qui possedent une valeur permanente, ce.ux qui, telle 1'echelle 
de Jacob, nous achemineht des origines de la Revelation a sa plenitude : 
la Revelation du Nouveau Testament, celle dc Notre Seigneur Jesus-Christ. 
La synthese s 'organise, on le verra sans peine, autour des deux grandes 
croyances'que 1'Ancien Testament eut pour mission de prScher : la croyance 
en un seul Dieu et la croyance-esperance'en la venue du Messie, le Re- 
dempteur promis par Dieu pour la plenitude des temps, le Sauveur d'Israel 
et du genre humain tout entier . . " ' s , 

Le manuel suppose que les eleves se sont assimile les elements que 
contiennent les deux cours inferieurs d'Histoire Sainte. C'est par rapport 
a ceux-ci que nous 1'avons intitule : Cours Superieur. II s'adresse aux eleves 
des HUmanites, des Jficoles normales et de ce qu'on est convenu d'appeler 
en notre pays le Quatrieme Degre. 

Si Dieu nous prete vie, nous esperons plus tard publier a 1'usage du 
personnel enseignant un ouvrage plus etendu sur La Revelation de VAncien 
Testament. Dansl'entretemps, la Pdrtie du Maitr'e redigee pour le III 6 .Degre 
continuera a rendre service mistae pour la preparation des lemons de ce 
manuel. 



* 
* * 
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Le texte de get ouvrage n'est pas la simple version de 1'edition flamande. 



Non seulement la redaction a etc par endroits modifiee notablement,rnais 
quelques nouvelles lecons ont ete ajoutees et la suite des lecons a ete mieux 
indiquee. Pour la citation des tex es bibliques, nous suiyons en general la 
version de Crampon, la plus repandue e,t la plus estimee. Si nous nous en 
ecartons de temps a autre, c'est parfois en vue'd'adopter une correction 
qui nous a paru plausible ; le plus souvent pour rendre le texte plus facile 
a saisir par les eleves auxquels nous nous adressons. Les citations bibliques 
sont imprimees en italiques. En outre, dans le cours me'me des lemons, afin 
de mieux encore les distinguer de notre redaction, elles sont placees entre 
guillemets. . 

Peut-etre trouvera-t-on quelques legons assez difficiles pour les eleves 
auxquels qe manuel est destine. Nous avons cru qu'il Valait mieux viser 
trop haut que trop bas. Au reste, les lecons les plus difficiles ont ete marquees 
d'un asteris^ue. Elles pourront etre reservees aux annees superieures et 
aux eleves les plus avances. ' 

A la redaction de ce manuel, plusieurs personnes ont apporte leur 
genereuse collaboration : d'abord, les Sceurs des ficoles chretiennes de 
Vorselaar, qui ont redige 1'original flamand; ensuite 1'auteur anonymede 
la version du texte flamand qui a servi de point de depart a ce travail ; enfin, 
M. le chanoine J. Pierry, secretaire du Cornell Central de VEnseignement 
Catholique, qui a revu la redaction et nous a fait mainte remarque judicieuse. 
M. 1'abbe G. Thils, professeur au Grand Seminaire de Malines, et M. le 
chanoine M. Wauters, secretaire de 1'archeveche de Malines, ont bien 
voulu, eux aussi, nous retire et nous transmettre leurs observations. A tous 
notre reconnaissance la plus sincere ! 

Et comment omettre de dire notre gratitude a' M. de Brouwer, directeur 
general de la- Firme Desclee de Brouwer, et a M. Frank Steinmete, son 
infatigable collaborateur, pour la part qu'ils ont prise a cette edition. Us 
nous ont talonne pour 1'entreprendre et ils n'ont recule devant aucun 
obstacle pour la mener a bonne fin, ce nonobstant les temps difficiles que 
nous traversons. 



* 
* * 



Puissece cours d'Histoire Sainte contribuer a faire connaitre et aimer 
1 'atmosphere religieuse de 1'Ancienne Loi. Sans elle, il est impossible de 
comprendre le milieu dans lequel le Verbe de Dieu s'est fait homme et 
nous a apporte son message de sa'lut. . 

Louvain, en la fete de Paques, 9 avril 1944. 
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INTRODUCTION 



Pour aborder avec fruit 1'etude de 1'Ancien Testament, il faut se rendre 
compte des motifs qui y engagent les chretiens; il faut aussi saisir au prea- 
lable le plan des lecons. 

d 

I. NOS RAISONS D'TUDIER L'ANCIEN TESTAMENT 

A. L'ANCIEN TESTAMENT NOUS APPREND A CONNAITRE DIEU 

- Les Idvres de 1'Ancien Testament revelent: 

la majeste et la grandeur de Dieu, qui a tout fait sortir du neant 
et qui a'Cree l'homme a son image et a sa ressemblance; 

la sagesse adorable de Dieu, qui regie le cours de 1'histoire selon 
le plan de sa Providence; 

. la justice de Dieu, qui exige la soumission.de l'homme aux lois 
divines et en punit les transgressions ; . 

la bonte de Dieu, enfin, qui a console 1'humanite pecheresse en lui 
promettant la Redemption par le Christ. 

L'Ancien Testament nous fait ainsi connaitre tout a la fois nos origines 
et notre fin, notre dependance permanente a 1'egard de Dieu, la cause et 
la malice du peche et beaucoup d'autres verites fondamentales, qui doivent 
regler notre vie. , - 

B. L'ANCIENNE ALLIANCE PREPARE LA VENUE DU CHRIST 

Sous FAncienne Alliance, les ames etaient orientees vers la venue 
du Sauveur. Les justes ne cessaient d'adresser a Dieu des prieres enflammees 

,' 11 



pour obtenir de lui le Redempteur : Cieux, faites pleuvoir votre rosee I 
Sous le Nouveau Testament, au contraire, nous sommes en la possession 
bienheureuse du Sauveur. C'est pourquoi nous prions avec les disciples 
d'Emmaus : Seigneur, restez avec nous /'- 

Jesus lui-meme nous a enseigne la profonde signification de 1'Ancien 
Testament. Peu avant sa Passion, il rendit ce temoignage : // s'agit pour 
moi d'accomplir tout ce qui est ecrit a mqn sujet dans les Livres Saints de 
VAncienne Alliance, a savoir dans la Lot de Mo'ise, dans les Prophetes et 
dans les Psaumes. Apres sa mort et sa resurrection, sur le chemin d'Emmaus, 

11 infligea un blame a deux de ses disciples : O hommes sans intelligence, 
leur dit-il, votre ca>ur est lent a croire tout ce que les Prophetes ont predit. 
Puis, commencant par Moise et parcourant tous les Prophetes, il leur ex- 
pliqua tout ce qui le coricernait dans la Sainte ficriture. 

II. DIVISION DE L'HISTOIRE RELIGIEUSE DE L'ANCIEN 

TESTAMENT 

L'Ancien Testament contient de multiples recits et de nombreuses 
pages riches en enseignements religieux profonds. A 1'ecole, il n'est pas 
possible de tout expliquer. Des ressources et des richesses que la Bible 
nous offre, nous choisissons ce qui nous parait le plus instructif. Nous 
veillons, en outre, a grouper tout notre enseignement autour de deux grandes 
idees : la foi en Dieu et la foi en la venue du Messie. 

Les legons comprennent : 

I. Vne introduction. 

II. Vne description de Vhumanite pecker esse, s'egarant loin de la 
Loi de Dieu et de la foi au Messie. 

III. Uhistoire de la promesse du salut et du Messie faite par Dieu a 

nos premiers parents et a son peuple. 

IV. L'expose des points de doctrine les plus importants et les plus 

eleves de la croyance en Dieu dans VAncien Testament. 

Les trois premieres parties forment un tout. La quatrieme partie est 

12 ' . 



une repetition, & un point de vue nouveau, de la doctrine chretienne sur 
Dieu et ses attributs; cet enseignement est ici propose du point de vue bi- 
blique. Si le temps fait defaut, on pourra omettre cette partie. Par contre, 
il est .indispensable d'exposer la suite des proprieties messianiques ; c'est 
par elles, precisement, que 1'Ancieu Testament realise sa mission principale : 
preparer la venue du Messie. 

III. TABLE DES MATIERES 

Premiere Partie. 

Le Cadre et les Sources de la Revelation de 1'Ancien Testament: 

Le Pays de Dieu. 

Le Peuple de Dieu. 

L 'enseignement oral de Dieu. 

Les Saintes Ventures ou la parole de Dieu ecrite, 

Deuxieme Partie. 

La decheance morale et religieuse de rhumanite avant la venue du 
Christ. Le peche : ses origines et ses effets dans le monde. 

Troisieme Partie. - 

L'ascension morale et religieuse de rhumanite, avant la venue du 
Christ, par la foi aux promesses messianiques. 

Quatrieme Partie. 

L'ascension morale et religieuse de 1'humanite, avant la venue du 
Christ, par la foi en Dieu. 

IV. BIBLIOGRAPHIE 

Voici quelques ouvrages qui nous ont ete utiles dans la preparation 
de ces legons et que nous recommandons a ceux qui desirent les appro- 
fondir : . 
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I.: Texte/des Livres Saints de FAncien Testament : 

1. La Sainte Bible. Traduction d'apres les Textes originaux par 1'abbe 
A. CRAMPON, chanoine d 'Amiens. Edition revisee par des Peres de la Com- 
pagnie de Jesus avec la collaboration de Professeurs de St-Sulpice. Tournai, 
Desclee et Cie, en plusieurs editions. 

2. Bible des Jeunes. Extraits de la traduction de 1'abbe CRAMPON re- 
visee par des Peres de la Compagnie de Jesus avec la collaboration de 
Professeurs de St-Sulpice. Tournai, Desclee et Cie, 1931. , 

II. Travaux : 

P. CHEMINANT, Precis d' Introduction a la Lecture et a V Etude- des 
Saintes Ventures, 2 e edit., 2 vol., Paris, 1940. 

Son Exc. Mgr A.-M. CHARUE, Comment les Catholiques croient a la 
Bible, dans Vivre. Cahiers de Vie spirituelle, Bruxelles, Editions de la Cite 
chretienne, 1941. " 

Mgr A. LEGENDRE, Le Pays biblique, dans Bibliotheque Catholique 
des Sciences Religieuses, Paris, 1928. . 

A. G. BARROIS, Precis d'archeologie biblique, dans Bibliotheque Catho- 
lique des Sciences Religieuses, Paris, 1935. 

L. DENNEFELD, Histoire des Livres de TAncien Testament, dansBiblio- 
theque Catholique des Sciences religieuses, Paris, 1929. 

L. DENNEFELD, .Histoire d" 1 Israel et de VAncien Orient, dans Bibliotheque 
Catholique des Sciences religieuses, Paris, 1935. 

G. BRILLET, Notre beau Psautier, 2 me edit., dans Paroles de Vie, Paris, 
Desclee de Brouwer, 1936. 

. ToBAC-J. COPPENS, Les Prophetes d' Israel, I, edition nouvelle, 
Malines, Dessain, 1932. 

E\ TOBAC, Les cinq livres de Salomon, Bruxelles, Vromant, 1926. 
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PREMIERE PARTIE 

LE CADRE DE LA REVELATION DE L'ANCIEN 

TESTAMENT - 

Avant d'aborder 1'histoire religieuse du Peuple elu, il est utile d'ap- 
prendre a connaitre le cadre et les sources de la Revelation de 1'Ancien 
Testament. C'est a quoi tendent quatre lecons preliminaires : 

Le Pays de Dieu, 1 

Le Peuple de Dieu, 

L'Enseignement oral de Dieu, 

La Parole de Dieu ecrite ou les Saintes Ecritures. 2 



1. L 'extreme obligeance de M. le Chanoine CRETEN nous a permis d'illustrer ce 
manuel de plusieurs photographies originates de la Terre Sainte. C'est a lui aussi que 
nous devons le plan du Temple, ainsi que les notices qui accompagnent les photos. 

Les planches de Partiste francais GUSTAVE DORE, bien que relevant d'un art aujour- 
d'hui un peu oublie, n'ont rien perdu de leur don d'evocation. Elles frappent 1'imagination 
par leur allure grandiose. < 

C'est a M. le Chanoine R. LEMAIRE que nous devons le choix de ces planches et 
a M. le Chanoine fit. VAN CAUWENBERGH, bibliothecaire de 1'Unhersite de Louvain, 
1'ouvra'ge qui a servi a les reproduire. 

2. En ce qui concerne la chronologic de 1'Ancien Testament, nous suiyons dans 
ce manuel les conclusions de notre article : En marge de VHistoire Sainte, dans les Ephe- 
merides theologicae Lovanienses, 1936, t. XIII, p. 463-483. . 

15 



LE PAYS DE DIEU 



Quitte ton pays, ta famille et la maison de ton pere, 
Et va vers le pays que je te montrerai. 

(Gen., XII, 1.) 



1. IMPORTANCE 



Parmi les pays qu'etudient 1'histoire et la geographic, la Palestine 
occupe une place de choix. 

Quelque deux mille ans avant Jesus-Christ s'y deroula une merveil- 
leuse histoire religieuse : Abraham, appele par le Seigneur, fit son entree 
en Chanaan et y devint Panc6tre du peuple elu. C'est aussi dans ce petit 
pays que debuta le christianisme et c'est de la qu'il se repandit dans le monde 
entier. , 

La Palestine est le pays du peuple elu que Dieu guida pas a pas vers 
sa destinee surnaturelle; c'est le pays des prophetes qui annoncerent la 
venue du Redempteur; c'est le pays de PHomme-Dieu : Jesus-Christ. 
Aussi merite-t-il bien le npm de Terre Sainte. 

2. SITUATION ET &TENDUE 

Le pays de Chanaan, la Terre promise a Abraham, a 'Une etendue 
un peu inferieure a celle de la Belgique; dans ses limites actuelles, sans 
compter la Transjordanie, il n'a que 23.000 km 2 de superficie. Lorsque les 
Israelites voulaitent designer leur pays dans.sa totalite, ils disaient qu'il 
s'etend de Dan a Bersabee , distance a peu pres equivalente a celle, en 
Belgique, de Turnhout a Arlon, en France, de Paris a Lille, ou Nancy ou 
Angers. 

La mer Mediterranee forme la frontiere occidentale du pays. Le long 

16 ' 



PALESTINE. 
Legende. Blanc : al- 
titude de moins de 200 
m. Rouge clair : al- 
titude de 200 a 500 m. 
Rouge-fonce : alti- 
tude de plus de 500 m. 
.... : Routes des carava- 



fichelle : 1 : 1.600.000. 







LE PAYS DE DIEU 



Quitlc ton pays, ta faniille ct la maison c/e ion pt-re, 
El vd rt'/'.v If pays i/uc jc le nioiilrerui. 

(Gen., XII, I.) 



1. IMPORTANCE 



Parmi les pays qu'etudient 1'histoire et la geographic, la Palestine 
occupe une place de choix. 

Quelque deux mille ans avant Jesus-Christ s'y deroula une merveil- 
leuse histoire religieuse : Abraham, appele par le Seigneur, fit son entree 
en Chanaan et y devint 1'ancetre du people elu. C'est aussi dans ce petit 
pays que debuta le christianisme et c'est de la qu'il se repandit dans le nionde 
entier. 

La Palestine est le pays du peuple elu que Dieu guida pas a pas vers 
sa destinee surnaturelle; c'est le pays des prophetes qui annoncerent la 
venue du Redempteur; c'est le pays de ri-fomme-Dieu : Jesus-Christ. 
Aussi merite-t-il bien le nom de Terre Sainte. 

2. SITUATION ET ETENDUE 

Le pays de Chanaan, la Terre promise a Abraham, a une etendue 
un pen inferieure a celle cle la Belgique; dans ses limites actuelles, sans 
compter la Transjordanie, il n'a que 23.000 km 2 de superficie. Lorsque les 
Israelites voulaient designer leur pays dans sa totalite, ils disaient qu'il 
s'etend de Dan a Bersabee , distance a pen pres equivalente a celle, en 
Belgique, de Turnhout a Arlon, en France, de Paris a Lille, ou Nancy ou 
Angers. 

La mer Mediterranee forme la frontiere occidentale du pays. Le long 



du littoral s'etaient etablis, au temps des Rois d'Israel, les Philistins, les 
plus connus parmi les ennemis des Hebreux : c'est du nom'de ce peuple 
que vient 1'appellation Palestine . La frontiere orientale est constitute 
par la vallee du Jourdain. Cependant, a plus d'une reprise, au cours de 
leur bistoire, les Israelites ont etendu leur domination sur une partie de la 
Transjordanie. 

Le territoire de la Palestine est assez etroit : de 1'ouest a Test, sa largeur 
maximum n 'est que de 150 km.; du nord au sud, il y a environ 260 km. 
De la mer Rouge au Liban, on compte 50 heures de marche, soit sept 
ou huit grandes etapes journalieres. Mais, si petite que soit la Palestine, 
le role qu'elle a joue dans le monde est immense. Qu'un si petit pays ait 
exerce une telle influence sur 1'histoire universelle, cela tient du prodige. 
Mais, ne 1'oublions pas : c'etait le pays du Seigneur (Osee, IX, 3). 

3. ASPECT 1 

Lorsqu' Abraham arriva au Pays de la Profnesse, ' avec ses troupeaux 
et sa Ibngue caravane de chameaux, il vit, de tous cotes, des mqntagnes 
se dresser devant lui, encadrant une serie de plaines et divisant le pays en 
plusieurs regions. - . 

Au nord, la Galilee, aux vallees verdoyantes et aux collines legerement 
accidentees. Cette region est riche en cours d'eau et en forets; vers le sud, 
elle descend vers la pldine tres fertile d'Esdrelon ou de Jezrael, qui donne 
acces a la region montagneuse de Samarie. La Samarie jouit elle aussi 
d'une vegetation abondante, surtout dans sa partie occidentale. Au sud, 
les montagnes de la Judee font suite a celles de la Samarie. La Judee est 
d'aspect plutot aride : les parois montagneuses s'elevent a pic au-dessus 
des vallees et, a certains endroits, sont recouvertes d'epais taillis. 

La plaine qui horde la mer est etroite dans le nord mais s'elargit peu a 
pen vers le sud. La vallee du Jourdain est fertile au nord; par centre, au sud, 
pres de la mer Morte, elle devient sablonneuse. 

La Palestine, ou terre de Chanaan, ne possede qu'une grande riviere : 
le Jourdain. Descendant des flancs de PAnti-Liban, il roule ses eaux rapides 



1 . Voyez les photos aux pages qui illustrent le manuel. 
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dans le lac Merom et dans celui de Genesareth ou mer de Tiberiade; puis, 
se.tracant un cours sinueux a travers une vallee extremement encaissee, il 
se jette dans la mer Morte. 

La iner Morte est un lac sale, d 'environ 76 km. de long, de 17 km. de 
large et d'une profondeur de 400 m. en certains endroits. Le fond du lac 
se trouve a 800 m. en dessous du niveau de la mer. Sa teneur en sel et sa 
densite sont si grandes qu'un homme peut se tenir dans 1'eau sans s'y 
enfoncer et ne peut plonger qu'avec difficulte. Les rives sont en majeure 
partie des roches nues et escarpees, sur lesquelles se dressent, le long du 
rivage occidental, des colonnes de sel qui, vues de loin, apparaissent comme 
des statues et evoquent la presence de fantomes peuplant cette region de- 
solee. 

4. CLIMAT 

Le climat de la Palestine est en general modere et assez salubre, Le 
long du littoral de Chanaan il fait frais ; dans la plaine du Jourdain, la tem- 
perature est plus elevee, surtout aux environs de Jericho ou, des juillet, 
les premiers raisins atteignent leur maturite; au nord de la Galilee, ou les 
vendanges debutent en septembre, le thermometre ne monte pas si haut. 

II n'y a que deux saisons en Palestine : 1'hiver ou la periode des pluies, 
Pete ou la periode seche. La saison pluvieuse commence en septembre, 
aux premieres pluies . Des decembre les averses se succedent, et en mars- 
avril, alors que les cereales sont deja en herbe, viennent les dernieres 
pluies ou pluies du printemps . En mai commence la saison seche, sans 
une goutte d'eau; le sol est alors grille et crevasse, Cette secheresse est 
attenuee par de fortes rosees nocturnes, amenees par le vent d'ouest. 

5. FERTILITY 

Jadis, aux temps bibliques, le pays etait plus fertile qu'aujourd'hui. 

La Galilee, la Samarie, la plaine d'Esdrelon (ou de Jezrael), la Traiis- 

, jordanie abondaient en lait et en miel . Les plaines, bien cultivees, produi- 

saient le froment, 1'orge, des haricots et des lentilles. Les coteaux des mon- 

tagnes etaient reconverts de vignobles. Les paysans plantaient aussi des 
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jardins d'oliviers et de figuiers. L'Ecriture Sainte mentionne en outre les 
amandiers, les grenadiers et les hauts palmiers. Parmi les essences forestieres 
et les arbres d'ornementation, il y a les cedres majestueux, les pins et les 
cypres verdoyants, les chenes vigoureux et les terebinthes au feuillage 
abondant. 

Au temps des Chananeens, les habitants du pays se livraient au travail 
des champs et des vignobles, au commerce des bceufs, au pressurage des 
raisins et des olives. Ces activites s'exergaient surtout en Galilee et en liphraim. 
Dans la Judee, region moins fertile, on s'adonnait surtout a 1'elevage. 
Des tribus de pasteurs, du genre de David et d'Amos, y cohduisaient leurs 
troupeaux de paturage en paturage. 

6. HABITANTS 

Avarit 1'arrivee des Hebreux, le pays etait occupe par un peuple oriental 
et semitique : les Chananeens. Beaucoup d'entre eux, surtout les riches, 
se fixaient dans les villes et habitaient des maisons de pierre; d'autres, 
plus ou moins nomades, se depla?aient, avec leurs rentes, a la recherche de 
paturages, comme le fit Abraham. Ges tentes, faites de toile resistante 
mais grossiere, a base' de poils de chevres, etaient fixees au sol au moyen 
de piquets. A 1'interieur, un rideau divisait la tente en deux pieces, 1'une 
pour les notes, 1'autre pour la famille 1 . 

Les maisons, assez petites, ne comportaient en general qu'une seule 
piece de 5 m. sur 6 m. ; la partie surelevee etait destinee aux gens, le reste 
aux animaux. Dans les demeures des riches, on comptait jusqu'a trois 
pieces : un appartement ou 1'on vivait la vie de famille, une chambre 
pour les hotes et une grange ou Ton conservait les principales reserves 
de vivres, surtout 1'or'ge et le froment. 

II y avait peu de mobilier, car le Ghananeen aimait passer sa vie hors 
de son home. Les gens simples dormaient par terre sur des nattes ou des 
peaux de moutons. Dans les palais et les demeures riches toutefois, on 
trouvait des meubles artistement travailles, des lits luxueux sur lesquels les 
riches proprietaires passaient leur temps dans 1'oisivete et le vice. 



1 . Voyez la ptiotp ; famille homade devant la tente. 
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Les maisons avaient en general des toits plats. Le toit etait 1'endrpit 
prefere : c'est la que les habitants prenaient leurs repas, recitaient leurs 
prieres et se reposaient. 

Les achats et les ventes se faisaient dans la rue; les artisans aussi y 
exercaient leur metier'. 

Les portes de la ville jouaient un role important : les anciens s'y reunis- 
saient; on y rendait la justice, on y accueillait les etrangers, on y apprenait 
les nouvelles, on y reglait tout ce qui interessait la vie de la cite. 

7. RELIGION CHAN ANfiENNE 

A Parrivee d' Abraham, en Chanaan, le paganisme regnait dans le pays. 
Le peuple adorait de fausses divinites decorees du nom de Baal ou Seigneur. 
Cependant, par-ci par-la, on rencontrait des croyants restes fideles au culte 
du vrai Dieu, le Dieu unique : ils continuaient a pratiquer le mpnotheisme. 
Parmi, ceux-ci, la Sainte ficriture mentionne Melchisedech, le pretre qui 
benit Abraham et JBt a Dieu, en cette occasion, une offrande de pain et de 
vin, prefiguration du sacrifice eucharistique. 

CONCLUSION 

La Sainte Venture contient un grand nombre de textes qui nous per- 
mettent d'evoquer 1'image de la Terre Sainte. Ces textes nous montrent 
I'attachement de 1'Israelite a son pays et sa reconnaissance a 1'egard de 
Dieu, qui lui accorda le bienfait d'une patrie aussi belle. 

Le cantique suivant depeint le pays de Chanaan, par opposition au 
desert: 

Souviens-toi,-mon peuple, du temps jadis. 
Rappelle-toi les annees passees, de siecle en siecle, 
Rappelle-wi comment Dieu fa trouve dans une terre deserte, 
Dans la solitude, au milieu des hurlements des betes sauvages, 
Comment il fa fait monter vers un pays montagneux 
Et fa nourri des produits de champs fer tiles. 
Ilfafaitsucerlemieldurocher, 
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Uhuile des oliviers qui ppussent de la roche la plus dure. 

11 fa offert le beurre des vaches et le lait des brebis, 

La graisse des agneaux et des belters, 

Du be tail engraisse, gros et petit, 

La fleur de f roment, 

Le jus de raisin, 

Et le vin ecumant. 



(DeuL, XXXII, 7-14.) 

Heureux es-tu, Israel! Qui est semblable a toi? 

Tu habites dans le calme pres de sources abondantes, 

Loin de tout danger, 

Dans un pays qui regorge de ble et de vin, 

Ou le del distille la rosee. 

(DeuL, XXXIII, 28-29.) 

Void une ode dediee a la vegetation forestiere de Chanaan ; la liturgie 
chretienne 1'utilise a plusieurs reprises et compare les qualites spirituelles 
des justes a la beaute des arbres palestiniens : 

Je me suis dresse comfne un cedre gant sur le Liban, 

Comme un majestueux cypres sur la montagne cT Herman ; 

Je me suis eleve comme le palmier des rivages, 

Droit comme un rosier a Jericho, 

Riche comme un bel olivier de la plaine, 

Et elance comme un platane. 

J'ai exhale mon parfum comme la cannelle et le muscat, 

Comme la myrrhe et Vencens, fai repandu une odeur suave. 

J'ai etendu mes branches comme le terebinthe, 

Et mes rameaux sont beaux et vigoureux. 

Comme la vigne, fai produit des pousses verdoyantes, 

Et mes fleurs ont donne des fruits abondants et savoureux. 

(Eccli.,XXIV, 13-17.) 
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La Terre Saihte, telle qu'elle est decrite par les auteurs inspires, est 
devenue 1'image des bienfaits que Dieu reserve a ceux qu'il aime. Sous 
la protection de Dieu, le peuple pouvait y mener, dans une terre enso- 
leillee, une vie pleine de joie, de paix et de saintete 1 . 



*860m Jerusalfem 
777m. Bethltsem 







Coupe transversale de la Palestine : de la mer Mediterranee par la mer Morte a la region 
montagneuse de Moab. chelle : longueur : 1.300.000 ; hauteur : 1,130.000. (D'apres le 

D r M. Blanckenhorn.) 



1. Pour la description de la Palestine, consulter A. LEGENDRE, Le Pays Biblique, 
dans la Bibliotheque Catholique des Sciences religieuses, Paris, 1928. 
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LE PEUPLE DE DTEU 



Le Seigneur est man Pasteur! 

De quoi pourrais-je manquer? 

II me fait reposer dans de verts pdturages 

Et me conduit vers des rivages paisibles. 

(Psaume XXII.) 



Apres avoir decrit la Terre Sainte, le theatre que Dieu s'est choisi 
pour realiser la grande epopee Israelite, nous devons apprendre a connaitre 
les personnes que Dieu a elues pour former son peuple et pour jeter les 
bases de son royaume sur terre. Nous esquisserons done brievement Fhistoire 
du Peuple choisi, depuis Abraham jusqu'a la plenitude des temps. Beaucoup 
de fairs ne sont rappeles ici que sommairement; les souvenirs des cours 
d'Histoire Sainte des annees anterieures viendront a point les completer. 

L'Histoire Sainte rattache les origines du Peuple elu a la grande famille 
des peuples semitiques, qu'elle fait descendre de Sem, un des trois fils de 
Nod. Plus particulierement, le Peuple elu descend de Terach, I'anc6tre 
d'Abraham. II semble que les Terachites etaient des Arameens. Leur habitat 
fut d'abord la Mesopotamie du Sud, ou nous les rencontrons etablis dans 
Pancienne ville de Ur, localite dont les fouilles recentes ont exhume le 
site et fait connaitre les grandes richesses. Puis Us emigrerent vers la Meso- 
potamie du Nord, ou la Bible fixe la famille d'Abraham dans la banlieue 
de Haran, centre qaravanier important. 

C'est de Haran qu' 'Abraham, le terachite appele par Dieu a devenir 
le vrai pere du Peuple elu, entreprit son voyage vers la Terre Sainte. Ce 
voyage est, peut-on dire, le premier fait de 1'histpire Israelite. Avec lui 
commence la grande epopee, I'histoire des actions ou gestes merveilleux 
accomplis par le peuple d'Israel sous la conduite meme de Dieu. 
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1. NOMADES EN CHANAAN 

La premiere phase de 1'epopee Israelite comprendles actes d' Abraham, 
le pere du Peuple elu, de son fils Isaac, et de son petit-fils Jacqb. C'est 
Thistoire des trois personnages bibliques auxquels la tradition donne par 
excellence le nom de patriarches. Cette phase coincide avec une periode 
de vie nomadique. Les patriarches n'ont pas encore de demeure fixe. Us 
menent la vie de pasteurs, peregrinant de paturage en paturage a travers 
les pays fertiles du Moyen Orient. 

A. Abraham. 

Abraham est le premier beneficiaire de 1'election divine. C'est a lui 
que Dieu dit : 

Qititte ton pays, 

Ta famille et la maison de ton pere, 

Et va dans le pays que je te montrerai. 

Je ferai de toi une grande nation, 

Je te benirai et je rendrai grand ton nom. 

Tu seras une source de benediction. 

Je benirai ceux qui te beniront, . 

Et celui qui te maudira, je le maudirai, 

Et toutes les families de Id terre seront benies en toi. 

(Gen., XII, 1-3.) 

Des qu'Abraham eut connaissance de cet ordre et de cette promesse, 
il se prepara a obtemperer a la volonte de Dieu. Le chemin des cara vanes 
qu'il avait a suivre remontait du Sud de la Mesopotamie, de la ville d'Ur 
en Chaldee, vers le Nord, puis traversait la Syrie et conduisait en Chanaan 
par la plaine de Damas et celle d'Esdrelon. Arrive en Chanaan, Abraham 
y poursuivit sa route jusqu'a la ville de Sichem. C'est la que Dieu lui apparut 
et lui precisa sa promesse : Ce pays, je le donnerai a ta descendance. 

En Chanaan, vers 2000-1900 avant J.-C., selon une chronologic fort 
repandue, Abraham, le serviteufi de Dieu, vecut dans un grand et noble 
detachement. II y passa son existence comme un etranger et un pelerin, 
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sans y posseder une demeure stable. Neanmoins Abraham eut foi en la 
parole de Dieu; il crut sans hesitation a la mission qu'il avail recue de 
lui ; cette foi et 1'esperance qui en resultait le reconforterent au milieu de 
toutes les epreuyes qui Paccablerent au cours de sa vie. 

B. Isaac. 

Le premier descendant d' Abraham s'appelle Isaac. Celui-ci apparait 
dans 1'histoire des Patriarches comme Venfant du miracle : il fut donne 
par Dieu a Abraham, alors que celui-ci, deja fort age, avait renonce a tout 
espoir de progeniture. Pour augmenter la foi des Patriarches, Dieu decida 
de laisser dependre tout un temps 1'accomplissement de la Grande Promesse 
des faibles forces d'un vieillard et d'un enfant unique. 

Apres la mort d' Abraham, Isaac devint le chef de la famille. II resta 
fidele au service du vrai Dieu et garda sa foi dans les promesses divines. Par 
son mariage avec Rebecca, le Seigneur donna a Isaac deux fils : Jacob et 



C. Jacob. 

Jacob est le troisieme de la lignee des Patriarches, car ce fut lui, et 
non lisaii, qui ree.ut 1'heritage de la Promesse. Certes, nous devons re- 
prouver le stratageme employe par Jacob pour supplanter son frere aine 
et s'emparer ainsi du droit d'ainesse. Mais Dieu, qui distribue librement 
ses dons, avait destine Jacob a recueillir 1'heritage religieux d'Abraham. 
Aussi voyons-nous que Dieu rendit Jacob plus apte qu'fisaii a devenir 

Finstrument de sa Providence. Jacob avait le souci des interets de Dieu; 

, ^> 

Esaii, par centre, est le type de l'homme charnel. Le premier marche dans 
les voies divines, le second vend la benediction divine pour un bien tem- 
porel, combien peu important d'ailleurs, une assiette de soupe aux lentilles. 
La promesse divine de rendre nombreuse la descendance des Patriarches . 
trouva en Jacob son premier accomplissement : la famille patriarcale prit 
une extension considerable. Pourtant la vie de Jacob ne se passa pas sans 
epreuves; il eut beaucoup a souffrir et a lutter. On dirait qu'il a du expier 
la ruse par laquelle il trompa son frere. Dans sa vieillesse, il dit, non sans 
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melancolie : Je suis passe sur. cette terre comme un pelerin : courtes et 
pleines cTamertume furent les annees de ma vie. {Gen., XL VII, 9.) 

Toutefois, en mourant, il sentit son coeur se gonfler d'esperance. fitendu 
sur sa couche, les yeux leves vers le ciel et le Seigneur, il dit plein de confiance : 
Seigneur, en ton secours je ne cesse d'esperer. Il assurera mon salut. (Gen., 
XLIX, 18.) . , 

2. LA SERVITUDE DBS ISRAELITES EN EGYPTE 

Apres avoir vecu en nomades pendant de longues annees dans le 
pays de Chanaan, les enfants d' Abraham, d 'Isaac et de Jacob emigrerent 
vers Pligypte, sous la conduite de Dieu, a la suite de la destinee prodigieuse 
qui echut a 1'un d 'eux, Joseph, le fils bien-aime de Jacob. En figypte, ils 
purent s'etablir dans une contree fertile, le pays de Gessen. Dieu y manifesta 
de nouveau la puissance de sa benediction; car les Israelites devinrent 
nombreux, puissants et prosperes. 

En figypte, ce pays aux grandes villes luxueuses et aux champs fertiles, 
Israel apprit a vivre dans 1'aisance, ineme dans 1'opulence. La viande y 
etait si abondante et prisee que plus tard les enfants d'Israel continuerent 
a se souvenir des marmites de viande du pays d'figypte. Les nomades 
du pays de Chanaan etaient devenus sedentaires au pays des pharaons, 
s'adonnant a 1'elevage, a 1'agriculture, et meme a certains arts manuels. 

A cause de ces nouvelles conditions d 'existence s'eteignit petit a petit 
en eux le desir du Pays de la Promesse. II fallut que Dieu, pour leur rap- 
prendre Fobservation de ses voies, leur envoyat une epreuve. Celle-ci vint 
sous la forme d'un esclavage que le pharaon leur imposa pour enrayer 
leur multiplication et leur prosperite. La souiffance apprit au peuple elu 
a tourner ses regards vers Dieu. Le desir de la Promesse et de la Terre 
Sainte ou-elle devait un jour s'accomplir, naquit de nouveau dans leurs 
cceurs. 

3. MOISE ET LA DELIVRANCE 

Au moment providentiel fixe pour la delivrance, Dieu envoya un 
sauveur a son peuple : Moise. Ce fut vers 1500-1400, selon la chronologic 

26 



traditionnelle la plus repandue. Sous la conduite de ce grand serviteur 
de Dieu, Israel quitta 1'figypte, entreprit I'exode, c'est-a-dire la sortie 
d'jfigypte, et se dirigea par le desert vers ie Pays de la Promesse. Si ce voyage 
s'etait effectue par la voie qui longe le littoral de la Mediterranee, il n'aurait 
pas ete difficile. Mais le peuple de Dieu, ayant ete desobeissant en cours 
de route, fut condamne a sejourner quafante annees dans le desert. 

Le sejour d'Israel et ses peregrinations dans le desert furent pour le 
Peuple elu, non seulement une expiation de ses peches, mais aussi une 
occasion providentielle d'apprendre a connaitre Dieu, notamment son 
amour, sa misericorde et sa providence. Dieu repandit sur son peuple 
une profusion de bienfaits spirituels et temporels. La sollicitude divine 
atteignit son point culminant quand, sur le Mont Sinai', Dieu promulgua 
sa Lot, dont le Decalogue est le chef-d'oeuvre, et quand il institua le culte. 
Dans la solitude du desert, Dieu put eprouver son peuple, le purifier, lui 
parler au cceur. La generation rebelle qui avait ose murmurer contre le 
Seigneur, s'eteignit pendant le voyage et ce fut un peuple jeune, spirituel- 
lement renouvele, fidele, qui monta au Pays de la Promesse. 

4. LA MERVEILLEUSE CROISSANCE D'UN PEUPLE 

Moiise reussit a grouper les tribus d'Israel en un peuple unique, a eveiller 
le sentiment national Plus tard seulement, ce peuple s'organisa. politiquement 
et parvint a constituer un des petit s etats de TAncien Orient. Plusieurs 
personnages collaborerent a cette ceuvre politique : Jostie", les Juges, parmi 
lesquels surtout Samuel, et les Rois, dont David est le type ideal. C'est a 
Josue qu'Israel doit la conqudte de Chanaan. Le Seigneur ofTrit au chei 
Israelite une aide efficace, d'abord lors du passage a gue du Jourdain, ensuite 
lors de la prise de Jericho, en troisieme lieu lors de 1'eclatante victoire 
remportee a Gabaon. Ces faits d'armes, on se le rappellera, ont ete exposes 
dans le cours d'Histoire Sainte des annees precedentes. 

Les Juges furent envoy.es- par le Seigneur a Israel pour le preserver, 
dans les jours sombres, de Pidolatrie et des querelles politiques interieures. 
Samuel, le plus grand parmi les Juges, etablit la royaute. II le fit a contre- 
cceur. Quand finalement il se decida, avec le consentement du Seigneur, 
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a instituer et a sacrer un roi, il fit en sorte que la royaute terrestre ne portat 
pas atteinte a la royaute de Dieu. Car Israel ne devait jamais oublier qu'en 
tout premier lieu, partout et toujours, Dieu seul est roi, C'est a Dieu que 
revient en premier lieu toute puissance, toute autorite, tout honneur et toute 
gloire. 

Les Rois furent donnes a Israel en qualite de lieutenants du Seigneur. 
Leur tache consista a prot6ger militairement le peuple de Dieu et a pourvoir 
a son bien-Stre temporel. David surtout remplit brillamment cette mission. 
II defit les Philistins, conquit Jerusalem, la puissante forteresse ; chananeenne 
qui continuait a defier les Hebreux, et choisit cette ville comme capitale 
de son royaume. II fit ensuite construire a Jerusalem une tente pour YArche 
(T alliance, gage de la presence divine, et veilla ainsi a ce que le Seigneur 
habitat au cceur meme du royaume. 

Le regne de David (vers 1000 avant J.-C.) est Vdge d'or du peuple Israelite. 
Ce prince realisa Vunite parfaite de la nation : il n'y eut plus, sur toute 
1'etendue de la Palestine, qu'un seul peuple, un seul royaume, un seul 
souverain, un seul sanctuaire, une seule et vraie religion. Le Seigneur prenait 
visiblement le petit pays sous sa protection. Jerusalem rayonna comme 
un phare. Le Tabernacle de Dieu qui y etait etabli etait un centre de pele- 
rinage. Les Israelites fervents s'y rendaient, trois fois par an, pour adorer 
Dieu, le louer, le remercier, lui demander pardon de leurs fautes et obtenir 
de lui de nouveaux bienfaits. A 1'occasion des festivites grandioses qui y 
furent organisees, le roi-poete composa une serie de chants religieux admi- 
rables, auxquels le peuple avait recours pour exprimer ses sentiments lorsqu'il 
montait au sanctuaire de son Dieu. Ces chants, 1'ficriture Sainte les appelle 
psaumes, nom tire de 1'instrument sur lequel on les accompagnait, le psal- 
terion ouharpe. 

5. DECADENCE D'ISRAEL 

Les descendants de David ne suivirent pas les traces de leur pere. 
La decadence commenca deja au temps de Salomon. Le Seigneur punit ce 
prince en divisant le pays en deux royaumes, celui du Nord et celui du 
Sud. Le royaume septentrional, appele Royaume d 'Israel, se livra au culte 
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des idoles et ne connut pres- 
que pas la paix; il flit aneanti 
en 722 par les Assyriens, qui 
monterent a 1'assaut de la ca- 
pitale, Samarie, et>la detruisi- 
rent de fond en comble. 

Le royaume du Sud, ap- 
pele Royaume de Juda, commit 
lui aussi beaucoup de fautes 
centre la Loi du Seigneur; 
mais, comme la maison de 
David y regnait, le Seigneur ne 
lui retira jamais entierement sa 
protection. A cote demauvais 
rois comme Achaz, il y eut 
des princes pieux et zeles, tels 
le fervent Ezechias et le gene- 
reux Josias. Ceux-ci essaye- 
rent de purifier de toute souil- 
lure le Temple et le royaume. 
Neanmoins s comme ces essais 
de reforme furent 1'exception, 
le royaume du Sud egalement 
dut passer par une grande 
epreuve. En 587-586, Nabu- 

chodonosor, roi de Baby lone, et son armee s'emparerent de Jerusalem, la 
capitale. Le Temple fut saccage, la Ville Sainte detruite, et une grande 
partie de la population conduite en exil. Ce fut Vexil babylonien, la grande 
epreuve, mais aussi la grande purification \ du peuple d 'Israel. 

6. RESTAURATION D 'ISRAEL 

En 538 se produisit une grande merveille. Comme les Perses avaient 
renverse 1'empire de Babylone, un de leurs rois, Cyrus, au cceur magnahime, 
resolut de liberer Israel de son exil et 1'autorisa a retourner au pays de ses 
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ancetres. Les rapatries se fixerent surtout autour des ruines de Jerusalem, 
dans la Judee. D'ou le nom de Judeens, Juifs, qui leur fut donne a partir 
de cette epoque. t 

7. LES TROIS DERNIERS SIECLES DE L'HISTOIRE D'ISRAEL 

Le pays de Judee etait a peine releve de ses ruines qu'il devint de nou- 
veau le champ de bataille de peuples etrangers et un objet de convoitise 
pour leurs princes. Successivement il passa sous la domination d'Alexandre 
le Grand et de son empire grec (331 av. J.-C.), de 1'figypte (311), de la Syrie 
(198), et de la Republique romaine (65). Lorsque Rome s'etablit definiti- 
vement en Palestine, les temps fixes par les decrets de la Providence furent 
accomplis. Le peuple de Dieu avait rempli sa mission. Le Redempteur 
pouvait venir : le terrain lui etait prepare. Des ames de choix attendaient 
sa venue. 

CONCLUSION 

Par son histoire merveilleuse, Israel tient une place unique dans 1'An- 
tiquite. II semble avoir vecu entierement pour sa mission religieuse : il 
fut, tout comme Jean-Baptiste, le precurseur du Sauveur. Si le petit peuple 
d'Israel a subsiste pendant de longs siecles malgre les nombreux ennemis 
qui 1'ont assailli et maltraite, ce fut non par la force de ses armees, mais 
par la protection de Dieu; il marcha au milieu des nations, porteur de la 
foi sublime en un seul Dieu, comme le messager et le heraut du Tout-Puissant. 

Le prophete Michee a compose une splendide lamentation, dans laquelle 
le Seigneur enumere les bienfaits dont il a comble Israel et reproche a 
son peuple son ingratitude. C'est un magnifique texte a relire, d'autant 
plus que PEglise s'en sert dans sa liturgie du Vendredi saint et 1'applique 
aux Chretiens oublieux de leurs devoirs religieux : 

Pretez Voreille aux reproches du Seigneur contre son peuple, 

Au requisitoire qu'il dresse contre Israel! 

O mon peuple, que fai-je fait? 

Reponds-moi, en quoi fai-je contriste? 

Je fai fait monter du pays 

Je fai an ache a la servitude, 
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Je fai donne Mo'ise et Aaron, 

El les at mis a ta tete dans le desert. 

Souviens-toi, mon peuple, du dessein 

Que le roi de Moab avait forme centre toi, 

Et comment fai fait surgir devant toi Balaam, un prophete, 

Qui t'abeni en monnoni. 

Souviens-toi de tous les bienfaits recus 

Avant et apres le passage du Jourdain, 

Et tu reconnaitras le don de Dieu. 

Mon peuple, que fai-je fait ? 

Reponds-moi, en quoi i'ai-je contriste ? 

(Mich., VI, 1-5.) 
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L'ENSEIGNEMENT ORAL DE DIEU 



// viendra un temps, 
. Dit le Seigneur, 

Ou j'enverrai la famine sur ce pays, 

Non la famine du pain 
Ni la soif de I'eau, 
Mais la famine et la soif de la parole de Dieu. 

(Amos, VIII, 11.) 

Beaucoup de traits de 1'histoire d 'Israel lui appartiennent en propre 
et la distinguent des annales de tous les autres peuples. Parmi ces carac- 
teristiques, 1'une des principales consiste en ce que Dieu parla continuel- 
lement a son peuple. Et cela de deux facons, car il faut distinguer la parole 
de Dieu non ecrite et la parole de Dieu ecrite. 

La parole non ecrite ou Penseignement oral fut le moyen par excellence 
dont Dieu se servit pour intervenir dans 1'histoire du Peuple elu, pour le 
former et le conduire. La parole ecrite fut le resume de cette predication 
orale ou son complement. L'ensemble des paroles ecrites forme YEcriture 
Sainte. Celle-ci devait egalement jouer un role dans 1'histoire d'lsrael, 
mais en outre, et meme surtout, conserver le souvenir des actions divines 
et pffrir ainsi a toutes les generations un livre d 'instruction et de formation 
religieuses. , 

Avant de faire connaitre la parole divine ecrite, la Sainte Venture, 
les Livres Saints, voici quelques notions sur 1'enseignement oral dont Dieu 
gratifia son peuple. 

1. DIEU ADRESSA QUELQUEFOIS SA PAROLE AU PEUPLE TOUT ENTIER 

II arriva, au cours de 1'Histoire israelite, que Dieu daigna s'adresser 
directement a 1 'ensemble de la nation. L'exemple le plus frappant de pareille 
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intervention divine est son apparition devant le peuple et les discours qu'il 
lui adressa dans le desert, au pied du mont Sinai, au moment ou il s'appretait 
a reveler sa Loi. Car Dieu dit a Moiise : Va vers le peuple. Qu'il se tienne 
pret pour le troisieme jour, car le troisieme jour je descendrai, aux yeux de 
tout le peuple, sur la montagne de Sinai. (Exod., XIX, 10-11.) 

Le troisieme jour au matin, il y eut des coups de tonnerre, des eclairs, 
une nuee epaisse sur la montagne, et une sonnerie de trompettes. Le Sinai 
etait tout fumant parce que le Seigneur y. etait descendu. Au milieu de ce 
spectacle terrifiant, Dieu fit connaitre sa Loi. Au pied de la montagne, 
le peuple tremblait. La parole du Seigneur lui paraissait trop sublime. 
Aussi, rempli de terreur, il se tourna vers Mo'ise : Parle-nous, toi, et nous 
ecouterons, mais que Dieu ne nous parle plus, de peur que nous ne mourions. 
(Exod., XX, 19.) 

Et le peuple resta a distance, tandis que Moiise s'approchait de la 
nuee ou etait Dieu. 

2. DIEU ADRESSA SA PAROLE A DES PERSONNES PRIVILEGIEES ET 
PARTICULIEREMENT A SES REPR^SENTANTS LES PRETRES ET LES 
PROPHETES 

s 

L'attitude d'Israel a 1'egard de Dieu apparaissant sur la montagne 
de Sinai prouve que, en general, le peuple n 'etait pas capable d 'entendre 
directement la parole divine avec fruit. C'est pourquoi Dieu se chdisit 
certains intermediaires auxquels il communiqua ses ordres. 

Aux temps les plus recules, C'est aux ancetres du genre humain et aux 
Patriarches que la parole divine fut adressee. 

Dieu s'adressa a nos premiers parents dans le Paradis pour leur faire 
part de ses volontes, et les instruire de leur destinee. Apres la chute, il leur 
apparut comme leur juge. C'est lui qui leur fit connaitre la sentence de 
condamnation, et qui leur communiqua la premiere promesse de Redemption. 

Frequents furent les rapports de Dieu avec les Patriarches, surtout 
avec Abraham, le patriarche de la foi, le pere du Peuple elu. Rappelons-nous 
les promesses magnifiques par lesquelles Dieu souleva le voile de 1'avenir, 
quand il montra a Abraham ses descendants aussi nombreux que les grains 
de sable le long de la mer, que les etoiles du firmament. 
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. Puts ce fut Moise qui devint le grand confident de Dieu. Le chef des 
.Hebreux fut, durant sa vie, en conversation continuelle avec Dieu. Le 
Seigneur se revela a lui dans le buisson ardent, sur la montagne de Sinai', 
dans le Tabernacle de Talliance. Si intimes etaient les relations de Moise 
avec Dieu que le visage du liberateur d 'Israel devint tout radieux de la gtoire 
divine. 

Enfin, quand Israel se fut organise en nation, Dieu institua des pretres 
et suscita des prophetes., pour etre les interpretes de sa volonte aupres de 
son peuple. Les prophetes surtout furent les beneficiaires de la revelation 
divine et les vrais porte-parole de Dieu. 

VAncien Testament presente une magnifique galerie de prophetes. 
Voici d'abord les prophetes les plus anciens : Moise lui-meme, Samuel le 
contemporain des rois Saul et David, lie et Elisee, les champions -ardents 
de la vraie religion dans le Royaume d 'Israel. Puis les quatre grands prophetes 
ecrivains : au VIII 6 siecle, Isai'e, a qui nous devons la prophetie sur 1 'Em- 
manuel, le Messie-enfant; aux VII e et VI e siecles, Jeremie, le prophete-martyr 
auquel incomba la tache ingrate d'annoncer la ruine de son pays ; au 
VI e siecle, ^zechiel et Daniel charges 1'un et 1'autre de la mission d'en- 
courager les Israelites emmenes en captivite a Babylone. Et il y aurait 
encore lieu de faire mention de maint autre personnage parmi ceux qu'on 
appelle les Petits Prophetes, tel Amos pr6chant centre les temples schis- 
matiques du royaume du Nord, ou Michee precisant que la naissance du 
Messie aurait lieu a Bethleem. , 

Plusieurs de ces prophetes racontent 1'appel que Dieu leur adressa 
pour la premiere fois, c'est-a-dire leur vocation. Ces recits sont emouvants. 
Amos entendit la voix celeste alors qu'il menaitpaitre ses troupeaux; 1'appel 
fut irresistible, et le berger quitta tout ce qu'il possedait pour aller precher 
la parole de Dieu. Isai'e fut pris par Dieu dans le Temple de Jerusalem: 
il vit le Seigneur assis sur son trone, il ecouta Tinvitation divine et se pre- 
senta immediatement au Seigneur : Me void ! je suis a vous, Seigneur ! 
envoyez-moi I Et 1'Ange du Seigneur prit de 1'autel du Temple un char.bon 
ardent et purifia les levres de son envoye. Jeremie, lui aussi, fut surpris 
par 1'appel de Dieu. Comme il etait timide et peu eloquent, il commenca 
par regimber. Mais la vocation divine ne lacha pas Jeremie, et celui-ci 

^ 
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finit par accepter gen&eusement le sacrifice que Dieu reclamait de lui. 

3. LA NATURE DE LA PAROLE DIVINE 

Les prophetes n'expliquent guere comment il faut se representer la 
parole divine. Quand ils en font mention, ils s'expriment en des termes 
appropries a 1 'intelligence du peuple, comme s'il fallait attribuer a Dieu 
une bouche et des paroles hnmaines. Cette maniere humaine, par conse- 
quent imparfaite, de s'exprimer s'appelle langage anthropomorphique,. 

Pour parler aux prophetes, Dieu n'avait pas besoin de faire resonner 
des paroles a leurs oreilles. Dieu, qui est present partout, a pu directement 
eveiller en 1'esprit de ses prophetes les idees et les paroles qu'il desirait 
leur communiquer, leur reveler. Ce qui n'empgche pas qu'en certaines 
circonstances, il ait pu produire egalement des sons perceptibles a 1'oreille 
du prophete et de son entourage. 

Mais peu importe le mecanisme de V inspiration prophetique. Si la ma- 
niere est obscure pour nous, le fait est d'une evidence lumineuse. La parole 
prophetique est unique da"ns 1'histoire du monde. Seul Israel eut des pro- 
phetes. Des causes naturelles ne peuvent rendre compte de ce fait. Une 
seule explication est suffisante, 1'explication surnaturelle. Vraiment, Dieu 
a parU par la bouche des Prophetes. (Hebr., I, 1.) 

CONCLUSION 

La parole que Dieu a adressee aux prophetes n'est pas une lettre morte; 
elle est impregnee de TEsprit divin et vaut pour toutes les generations, 
jusqu'a la fin des siecles. Ayons 1'intelligence et le coeur ouverts a la parole 
divine. C'est a quoi nous invitent 1'ficriture Sainte et un texte magm'fique 
de 1 'Imitation de Jesus-Christ : 

Aujourd'hui, si vous entendez la voix de Dieu, 
N'endurcissez pas votre cceur! 

(PsaumeXCIV.) 

Seigneur, inclinez notre cceur vers vos paroles 

Et que votre enseignement descende sur nous comme la rosee! 
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Jadis tes en/ants d' Israel disaient a Moise : 

Parlez-nous et nous vous ecouterons, 

Mais, de grace, que Dieu ne nous park plus, car nous en mourrionS. 

Non, Seigneur, telle ne sera pas notre priere; 

Nous, au contraire, nous vous supplions avec Samuel le prophete : 

Parlez-nous, Seigneur, car vos serviteurs vous ecoutent. 

Repetons en esprit de foi la parole du Credo de la Messe : Nous croyons 
au Saint-Esprit... qui nous a parle par la bouche des prophetes! 

Marie, reine des prophetes, priez pour nous! 
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LA PAROLE DE DIEU fiCRITE OU LES SAINTES 

ECRITURES * 



Ta parole, 6 Dieu, subsiste pour Veternite. 

- (Psaume CXVIII, 89.) 

L'enseignement oral que Dieu adressa a son peuple, surtout par les 
prophetes, fut complete par un enseignement ecrit. L'enseignement ecrit, 
redige sous 1'inspiration divine, forme les Saints Livres, les Saintes Ecritures t 
la Sainte Bible de VAncien Testament. C'est une collection imposante de 
livres, dont le contenu est varie mais qui tous sont destines a 1'instruction 
religieuse des croyants. 

1. LA SAINTE fiCRITURE SON CONTENU 

Les Livres Saints de VAncien Testament comprennent, suivant la maniere 
de compter la plus repandue, quar -ante-cinq livres. D'apres la matiere ils se 
sous-divisent en : 

livres historiques, 

livres de la Loi, - 

livres prophetiques, 

livres sapientiaux ou didactiques, et 

livres poetiques. 

A. Livres historiques. 

Une serie de livres retracent Yhistoire de Vhumanite depuis nos premiers 
parents jusqu'a Abraham, et celle du Peuple elu depuis Abraham ( 2000 av. 



* Cetfe leson peut etre reservee ^ la 8 e annee d'etudes. 
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J.-C.) jusqu'aux Machabees (II e -I er siecles av. J.-C.). Cette histoire s'in- 
teresse beaucoup plus aux evenements religieux qu'aux faits politiques. 
C'est une histoire religieuse. C'est 1'histoire de la decadence morale et 
religieuse du genre humain et de son ascension nouvelle vers les cimes 
de la vie religieuse grace a 1'intervention de Dieu. Le Seigneur se choisit 
un peuple, il lui donna des revelations. et il 1'appela a devenir son mission- 
naire aupres des autres nations. 

B. Livres de la Loi. 

Une deuxieme categoric de livres comprend les his que Dieu daigna 
accorder a son peuple. Ces lois sont nombreuses et variees. Ici egalement 
domine 1'esprit religieux. Le Decalogue est la piece maitresse de la Loi. 
Ici, et dans les autres lois, Dieu invite son peuple principalement a la pra- 
tique de quatre vertus : la foi, la justice, la misericorde et la purete. De la 
pratique de ces vertus derive la saintete, c'est-a-dire la consecration et 
1'union a Dieu. 

De tous les livres de la Loi, le Deuteronome est le plus beau. C'est 
de ce livre que provient le texte admirable : JEcoutez, Israel, le Seigneur 
est Dieu, lui seul est Dieu. Aimez done le Seigneur Dieu de tout votre cwur, 
de toute votre dme, de toutes vos energies ! (Deut., VI, 4-5.) 

C. Livres prophetiques. 

Les livres prophetiques encadrent en quelque sorte la Loi, car ils furent 
composes pour exhorter le peuple a rester fidele a Dieu et a ses ordonnances. 

Les livres prophetiques doivent etre conjptes parmi les plus beaux 
ouvrages religieux du monde entier. Ils brillent autant par la forme, qui 
devient souvent poetique, que par le fond. Est-ce etonnant? La parole 
prophetique derive de Dieu. Elle est penetree de 1'inspiration divine. Celle-ci 
eleve les ecrits prophetiques a une hauteur qui n'a pas ete depassee, sinon 
par I'Evangile. 

La Bible groupe les livres prophetiques en deux series : 

la serie des quatre grands prophetes : Isaiie (VIII e -VII e s.), Jeremie, 
(VII e -VI e s.), fizechiel et Daniel (VI e s.), et celle des Douze Petits Prophetes: 
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VIII 6 s. AmosetOsee, 
VHP-VIP s. Michee, 

VIP s. Nahum, Sophonie, Habacuc, 

VI e s. Abdias, 

Aggee, Zacharie, 

V e s. Jonas, Joel, 

Malachie. 

D. Livres didactiques. 

A cote des pretres et des prophetes, 1'Ancien Testament posseda aussi 
des sages, c'est-a-dire des hommes reflechissant sur les problemes du monde 
et de la vie, et redigeant le fruit de leurs meditations, de leur philosophic, 
sous 1'inspiration du Saint-Esprit. Les livres ou les sages ont note leurs vues 
s'appellent livres sapientiaux, parce qu'ils contiennent la sagesse, ou livres 
didactiques, parce que leur but est d'enseigner. 

On compte cinq livres sapientiaux. Deux d'entre eux,. le premier est 
place sous le patronage de Salomon, le type du sage, contiennent surtout 
des collections de sentences morales : ce sont le Livre des Proverbes et 
YEcclesiastique, Notre missel a emprunte un certain nombre de textes a 
ces vieux livres. 

Les trois autres livres sapientiaux exposent le probleme de la vie. 
Le Livre de Job decrit 1'homme en butte aux epreuves de cette terre. En 
face de la souffrance, que doit faire 1'homme ? Avoir une confiance absolue 
en Dieu, qui est un Pere infiniment bon et un Juge infiniment juste. Job 
ne se laisse pas abattre par Fepreuve. Je crois, dit-il, que Dieu est mon 
sauveur. II vit et il se levera pour me defendre. J'ai la ferme confiance qii'un 
jour moi-meme, de mes propres yeux,je verrai le Seigneur me rendre justice. 
(Job, XIX, 25-27.) 

L'auteur d'un autre livre didactique, VEcclesiaste, est moins optimiste 
que Job. Mais lui aussi s'en remet a Dieu en esprit de foi : il pr6che la 
moderation et la resignation comme les deux principes supremes du bonheur. 

Enfin, un troisieme livre, Le Livre de la Sagesse, expose la radieuse 
vision de 1'immortalite. La vie eternelle recompense les croyants au dela 
de tout ce qu'ils ont pu endurer. Les dmes des justes sont entre les mains 



ae Dieu, et les impies ne peiivent plus les tour'menter. Auxyeux des incredules, 
Us ontparu mourir. En realite, Us vivent dans lapai'x eternelle. (Sag., Ill, 2-3.) 

E. Livres poetiques. 

On reserve le nom de livres poetiques a deux ouvrages: le Cantique 
des Cantiques et le Livre des Psaumes, parce que, dans ces livres, la poesie, 
surtout la poesie lyrique, celle qui vise a exprimer les sentiments, se donne 
libre cours. 

Le Psautier surtout merite d'Stre lu et medite 1 . II offre une magnifique 
collection de prieres qui repondent a toutes les circonstances de la vie. 
Quelle que soit ma condition, toujours je trouverai dans les psaumes de 
quoi exprimer rnes sentiments et me tourner vers Dieu. Le Christ a aime 
ces prieres et il s'en est servi, jusque dans son agonie, sur la croix. Apres 
le Christ, des saints innombrables ont nourri leur ame de ces beaux textes. 
Aujourd'hui encore, 1'figlise recourt frequemment aux psaumes. Les prtres 
et les personnes consacrees a Dieu recitent le psautier. Des extraits des 
psaumes se rencontrent partout dans les prieres de la sainte Liturgie, en 
particulier dans I'ordmaire et le propre de la messe. La derniere priere 
que dira le prgtre sur notre tombe sera une priere du Psautier : 

Des profondeurs de la tombe je crie vers vous, Seigneur! 

Seigneur, ecoutez done la clameur de ma priere! 

Si vous tenez compte de nos iniquites, 

Ah Seigneur, qui pourra subsister devant vous! 

Mais aupres du Seigneur il y a sa misericorde, 

Et sa bonte redemptrice n'est jamais epuisee! 

(Psaume CXXIX.) 

2. LA SAINTE tiCRITURE SON INSPIRATION 

Les Livres Saints, nous le savons deja, contiennent la parole de Dieu. 
Us la contiennent d'une maniere eminente. Us sont, en eflet, Pceuvre de 



1. Voir GASTON BRILLET, Notre beau Psautier, dans Collection Paroles de Vie, Bruges, 
1936. 
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Dieu. Dieu les a inspires. . Us ont ete composes sous V inspiration divine, 
c'est-a-dire sous 1'action de Dieu excitant, eclairant, aidant ] 'intelligence, 
la volonte des auteurs sacres et generalement toutes les facultes qui con- 
courent a la composition d ? un livre. 

En vertu de cette assistance divine, Dieu doit etre dit Vauteur principal 
des Livres Saints. Cette assistance confere a la Sainte ficriture un privilege 
unique : celui de Vinerrance, c'est-a-dire de 1'exemption de tout mensonge 
et de toute erreur. 

CONCLUSION 

Scrutez les Ventures, car elles contiennent les paroles de la vie eternelle 
et rendent temoignage du Redempteur. 

(Jean, V, 39.) 

Nous avons recu les Saints Livres pour notre consolation. 

(I Mach., XII, 9.) 

Votre parole, Seigneur, est une lumiere qui eclair e mes pas, 

Un flambeau qui illumine mes voies. 

Elle est lajoie de mon cceur 

Et tout lejour Vobjet de ma pensee. 

Elle est verite, tout entiere, 

Et subsiste d'dge en age, ajamais! 

(Psaume CXVIII.) 
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DEUXIEME PARTIE 

LA DECHEANCE MORALE ET RELIGIEUSE DE 

L'HUMANITE 
LE REGNE DU PECHE 

Comme nous Pavons dit,. ces legons n'exposent pas 1'histoire profane 
et politique d'Israel. Elles comprennent YHistoire religieuse, VHistoire 
de la Revelation. 

Or cette histoire religieuse peut etre comparee a un grand tableau a 
trois panneaux. 

Le volet de gauche represente la decheance religieuse de 1'humanite. 
C'est le regne du peche. Contamine par le peche des premiers parents, le 
genre humain se precipite dans un gouffre de perdition. Le peche et la mort 
etendent sur lui leur domaine. 

Le volet de droite s'oppose a celui de gauche. II montre 1'intervention 
divine se produisant des les origines, pour combattre cette decheance mo- 
rale et faire remonter 1'humanite vers les sommets. C'est la vision de V as- 
cension progressive de rhumanite. Les degres de cette ascension sont coh- 
stitues par les propheties messianiques, qui ont achemine Israel, puis meme 
le monde pai'en, les proselytes ou patens convertis, vers la Nouvelle 
Alliance et le Messie. 

Le panneau central nous fait connaitre comment le bien triompha 
du mal. Ce fut 1'ceuvre, non des hommes, mais de Dieu. L'Ancien Testament 
est Vaeuvre de Dieu. Les propheties messianiques n'ont eu de valeur et d'ef- 
ficacite que par Dieu. Les saints de 1'Ancien Testament, les pretres, les 
prophetes, les sages n'ont travaille et espere que mus par leur foi en Dieu 
et soutenus par elle. C'est pourquoi la doctrine de VAncien Testament sur 

43 



bleu merite a juste titre de figurer sur le panneau central : elle resume et 
explique les prodigieux episodes de 1'histoire religieuse qui remplit les 

Livres de 1'Ancienne Alliance. 

.* 
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Cette deuxieme partie expose done le premier aspect de 1'histoire 
religieuse du monde ancien, le cote negatif, 1'aspect sombre : la decheance 
morale et religieuse de Thumanite, le regne du peche. Le peche, ayant debute 
dans le Paradis, etend son domaine : il atteint les premiers descendants 
d'Adam et d'feve, il irifecte le peuple elu, il s'introduit jusque dans la dy- 
nastie royale qui est appelee a donner un jour naissance au Messie. D'ou 
les legons suivantes : 

Le peche de nos premiers parents, 

Les peches de Vhumanite primitive, 

Les peches du Peuple elu, 

Les peches des Rois, 

La detresse de Vhumanite pecheresse et ses appels a Dieu. 
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LE PCH DE NOS PREMIERS PARENTS 



Dieu a cree Vhomme pour Vimmortalite 

.Et il I'd/ait a F image de sa propre nature, 

Mais, par Venvie du diable, la mart est entree dans 

le monde, 
Et ceux qui lui appartiennent doivent desormals 

en faire I 'experience. 

(Sag., II, 23-24.) 

Le regne du peche a commence par la transgression commise par rios 
premiers parents dans le Paradis. Les chapitres II et III de la Genese, le 
premier livre historique de la sainte Bible, rapportent dans quelles cir- 
constances ce peche a ete commis. Ces chapitres ont une importance con- 
siderable. L'liglise s'y refere souvent. Elle y puise largement sa doctrine 
sur les origines et la destinee du genre humain. Elle y trouve V explication 
du mal moral et physique, c'est-a-dire des peches et des souffrances dont 
Phumanite se sent accablee. 

// faut comprendre ces chapitres de la Genese comme VEgHse les com- 
prend, a savoir comme des pages d'histoire et de doctrine religieuses. L'figlise 
croit au caractere reel et historique des evenements qui y sont racontes, 
sans toutefois prendre a la lettre tous les details du recit. L'auteur de ces 
pages etait un Oriental; leurs premiers destinataires etaient des Orientaux. 
Le recit revet une forme populaire et, pour exprimer sa pensee, I'auteur 
emprunte au milieu ou il vivait, un certain nombre de figures, d' images 
orientales. 

Le recit de la chute de nos premiers parents est une merveille : d'abord 
pour la doctrine qu'il contient, ensuite pour 1'art avec lequel les faits sont 
exposes. L'auteur inspire fait preuve d'un talent peu ordinaire dans la nar- 
ration et dans la peinture des personnages mis en scene. 

'jj ' 
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Void done ce recit et la doctrine qu'il inculque. 

1. LE PECHE D'ORIGINE 

Nos premiers parents jouissaient d'uri bonheur parfait. Pour le decrire, 
les Livres Saints nous representent Adam et Eve places par Dieu dans un 
endroit bien apte a leur procurer ce bonheur : le Paradis terrestre. Dieu 
avait repandu dans leur ame la grace qui sanctifie, grace qui les predestinait 
a monter un jour au ciel, et a y contempler Dieu face a face. Leur intelligence 
etait parfaitement claire et enrichie d'une science divine. Leurs sens etaient 
exempts de la concupiscence, qui trouble la vue de Phomme. Leur con- 
science n 'etait pas rongee par le remords, cette inquietude qui s'eveille 
aussitot que Phomme s'ecarte des voies de Dieu. Exempts de peche ils ne 
connaissaient pas non plus la souffrance, qui est, elle aussi, une conse- 
quence du mal moral : ni la souffrance du corps, ni celle de 1'ame. Mme 
la crainte de la mort n'effleurait pas leur esprit, car Phomme etait destine 
a rejoindre Dieu, au terme de cette vie terrestre, sans passer par les affres 
de la mort . - 

Pour caracteriser cet etat de bonheur, la Sainte ficriture dit : Le 
Seigneur planta un jardin, et il y placa Vhomme. Et Dieu fit pousser de terre 
toutes sortes d'arbres beaux a voir et dont les fruits etaient agreables au 
gout, et, au milieu du jardin, r arbre de vie, 

II est naturel que nos premiers parents aient du meriter la conservation 
de ce bonheur, puisqu'ils etaient des creatures douees d'intelligence, de 
volonte et de liberte. C'est pourquoiils devaient obeir a Dieu, faire le bien 
et fuir le peche. Tout peche est une desobeissance a Dieu. C'est pourquoi 
les Livres Saints rapportent que Dieu promulgua sa volonte : un ordre, 
une loi, une regie de vie dans le Paradis. 

Pour rendre concret cet ordre divin de Pobeissance, le recit le rattache 
a un second arbre, un arbre dont il etait defendu de manger le fruit, Varbre 
de la science du bien et du mal. Vouloir connaitre le bien et le mal, c'est 
vouloir experimenter a la fois le bien et le mal, c'est pratiquement nier toute 
distinction entre le bien et le mal, c'est se conduire comme si Dieu n'abhorrait 
pas le peche, c'est fouler aux pieds la loi de Dieu meane, c'est vouloir com- 
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mettre le premier des peches, le peche d'une desobeissance orgueilleuse, 
d'une rebellion directe centre Dieu. Et Dieu fit a 1'homme ce comman- 
dement : Tu mangeras des fruits de tous les arbres du Paradis; mats tu 
ne mangeras pas du fruit de Varbre de la science du bien et du mal, car lejour 
ou tu en mangeras, tu mourras certainement. 

Mais Satan, 1'adversaire de Dieu, avait rsolu de contrecarrer les 
desseins de Dieu et de faire tomber nos premiers parents dans la tentation 
et le peche. Le voici represente sous la forme d'un serpent, 1'animal que 
les paiens de 1'antiquite ont si souvent associe au culte des faux dieux et 
aux oeuvres de Satan. 

S'attaquant a la femme, Satan commence par denaturer le- precepte 
de Dieu. II presente Dieu comme ayant promulgue un ordre impossible a 
observer, un ordre dont 1'observation aurait compromis la vie d'Adam et 
d'Eve. Vraiment, leur dit-il, est-ce que Dieu vous a defendu de manger du 
fruit de tous les arbres du Paradis? Eve repondit : // nous est permis 
de manger des fruits des arbres du Paradis. Mais du fruit de Varbre qui est 
au milieu du Paradis* Dieu a dit : Vous n'en mangerez point et vous rfy tou- 
cherez point depeur que vous ne mouriez. Quelle mauvaise reponse! D'abord 
five eut tort de s 'engager avec le serpent dans une discussion sur les com- 
mandements de Dieu. On ne discute pas les ordres de Dieu, surtout pas 
avec le serpent. Ensuite, elle donne une reponse peu franche : elle semble 
insinuer que les fruits de tous les arbres lui sont accordes^ la defense n'est 
rapportee quten sourdine. Enfin, dans la mesure ou elle mentionne cette 
defense, elle semble Fexagerer, ajoutant a 1'ordre de n'en pas manger celui 
de n'y point toucher. 

Profitant des faiblesses de la femme eritrevues dans la reponse qu'elle 
vient de lui faire, Satan, perfide et audacieux, revient a la charge : Mourir ? 
II n'en est pas question. Bien au contraire, Dieu sait que, le jour ou vous 
mangerez de ce fruit, vos yeux s'ouvriront et que vous serez semblables a Dieu, 
car vous aurez acquis la science du bien et du mal. Ces paroles malicieuses 
n'etaient qu'un tissu de mensonges-: elles decrivaient la science du bien 
et du mal, la science du peche, comme un privilege divin,et elles presentaient 
Dieu comme un etre jaloux, se reservant a lui seul ce pretendu privilege. 

En ecoutant ce langage mensonger et pernicieux, Eve sentit s'eveiller 

47 



en elle un sentiment d'orgueil. Elle crut que le peche, la desobeissance, 
allait lui conferer 1'independance et, par consequent, 1'egalite avec Dieu. 
En meme temps, la concupiscence s'alluma en elle. Elle fut tentee par la 
belle apparence du fruit. Vaincue, elle ceda a Satan et commit le peche. 
Mais un plus grand malheur encore devait arriver. Comme chef de 
la premiere famille humaine, c'est Adam qui etait en realite responsable 
des destinees de rhumanite. Gar les hommes ne sont pas des individus isoles; 
ils forment une seule et grande famille; les actes du chef devaient se reper- 
cuter a travers la famille entiere. Helas! en Adam egalement 1'orgueil fut 
plus fort que la yolonte de se soumettre a 1'ordre etabli par Dieu. L'homme 
se rebella; il cessa de reconnaitre Dieu comme son Maitre; il lui refusa 
meme le- temoignage de sa confiance. Le premier peche grave venait d'etre 
commis, un peche entrainant la mort spirituelle de 1'ame et celle du corps, 
un peche mortel. 

2, LE CHATIMENT 

A peine le peche fut-il consomme que les yeux des deux pecheurs 
s'ouvrirent a la verite. En meme temps, la voix de Dieu retentit dans le 
Paradis et somma les coupables de comparaitre devant lui. Dieu les inter- 
rogea et ils essayerent de se justifier. Quelle lamentable confession ils firent 
de leur faute et quelle mauvaise defense ils presenterent a leur juge. Adam 
rejeta la faute sur sa femme, essayant meme d'incriminer Dieu : Lafemme 
que vous m'avez donnee comme compagne m'a presente du fruit. La femme 
se dechargea sur le serpent qui 1'avait trompee. 

L'interrogatoire termine, Dieu, le Juge juste et souverain, pronon?a 
les sentences de condamnation. II frappa les coupables dans 1'ordre chrono- 
logique de leur intervention dans le peche : le serpent, la femme, Thomnie. 

S'adressant au principal coupable, Satan, Dieu dit : Je mettrai une 
inimitie entre toi et la Femme, entre sa posterite et la sienne-, La Femme 
et son Fils fecraseront la tete et tu essayeras en vain de les meurtrir au talon. 
Si to tale est la peine infligee qu'elle atteint meme, par dela Satan, le serpent- 
animal en tant qu'objet des cultes idolatriques, en tant qu'associe aux 
oeuvres de Satan. - 
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Eve est condamnee a son tour comtne epouse et future mere : Je 
rendrai tes peines nombreuses et tu enfanteras desfils dans la douleur. Mais 
la femme n'est pas rhaudite; ses souffrances, au contraire, deviendront une 
source de merites et elle gardera intact dans son cceur son attachement 
a son epoux : Malgre les souffrances tu continueras d'aimer Vhomme. 

Adam lui n'echappe non plus a la condamnation : La terre est maudite 
a cause de toi. C'est par un travail penible que tu en tireras ta nourriture 
aussi longtemps que tu vivras. Puis tu retourneras a la terre parce que c'est 
d'elle que tu as ete tire, car tu es poussiere et tu retourneras en poussiere. 
Ici non plus Dieu ne prononce de malediction centre le coupable. Ici encore 
le chatiment devient source de merites. Si le travail, avec toute sa durete, 
est une peine, il est en mme temps une benediction, qui attenue les effets 
de la malediction infligee a la terre, cette terre qui, entree dans la consti- 
tution de 1'homme, s'est en quelque sorte rebellee centre Dieu. En effet : 
D-elle-meme la terre ne produira que des epines: mais, a la sueur de ton 
front, grace a ton travail, tu pourras encore manger du pain. 

Le recit se termine par une allusion aux Cherubins, les assistants au 
trone divin. Le Paradis est dorenavant garde par les Cherubins et devient 
leur domaine. Par la Tauteur inspire laisse suffisamment entendre que le 
Paradis n'est plus a chercher sur terre; il a cesse d'exister ici-bas; il est 
desormais uniquement aupres de Dieu. . 

CONCLUSION 

., ' ? ' 

Quel recit magnifique! Quelle riche et profonde doctrine! Quelles vues 
surnaturelles sur les origines et les destinees de Fhomme! 

L'auteur sacre, nous 1'avons deja dit, n'attache pas d'importance au 
cadre du recit, par exemple a la description du jardin. C'est un cadre qu'il 
presuppose. Toute son attention, au contraire, va a quelques grandes verites 
religieuses. Ces verites, PEglise les enseigne dans le catechisme. Rappelons- 
nous-en quelques-unes : 

1. Le plan divin et les dons magnifiques de Dieu a Vhomme. 

Nos premiers parents furent crees, corps et ame, par une intervention 
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divine sp6ciale. Us etaient doues d 'intelligence et de volonte libre et vivaient 
en amitie avec Dieu, dans 1'etat de gr^ce. . 

2. La grave perturbation du plan divin. 

C'est de Satan que vint la tentation de nos premiers parents. II eveille 
leur orgueil. L'homme oublia sa sujetipn a 1'egard de Dieu; il cueillit le 
fruit defendu et se rendit ainsi coupable du peche d 'orgueil, de desobeis- 
sance, de rebellion directe contre Dieu. Le peche, le mal le plus grand qui 
soit, voila le fruit vers lequel, en derniere analyse, il tendit la main. 

3. La punition des pecheurs. 

Le peche avait, d'un coup, trouble 1'ordre etabli par Dieu dans Tame 
et dans le corps de nos premiers parents. Leurs yeux s'ouvrtrent ; ils se 
sentirent depouilles de tous leurs privileges. Le peche causa de Iui-m8me 
1'ignorance, la souffrance et la mort. 

Dieu confirma cette peine. II le fit pourtant avec une bonte toute pater- 
nelle. Tandis que Satan est maudit et rejete par Dieu, la malediction divine 
n'est pas prononcee contre Adam et five; elle Test seulement contre la terre 
qu'ils cultiveront. 

Dans son amour misericordieux, Dieu va plus loin encore. II promet 
un Redempteur qui, un jour, triomphera du demon. 

4. Le peche originel et ses suites. 

Le. peche de nos premiers parents se transmit comme une souillure 
a tous leurs descendants; cette souillure est le peche originel, qui nous 
prive de la grace sanctifiante. II ne pouvait en Stre autrement. Si la source 
est souillee, toutes les eaux du fleuve sont souillees. Desormais, nous avons 
tous a lutter contre nos mauvais penchants, tous f nous aurons a subir les 
soufTrances et la mort. 

5. La revelation des attributs divins. 

Notons encore que la scene du Paradis terrestfe nous fait bien con- 
naitre certains attributs de Dieu : 

sa souverainete, qui determine ce qui est bien et ce qui est mal; 
sa justice, qui punit le peche; 

50 



sa misfricorde, qui, apres le peche, accorde v le pardon; 

so. providence, qui, mme apres la chute, continue a gouverner 1'humanite. 

6. La nature de la tentation. 

Remarquons enfin que la premiere tentation fut 1'oeuvre de Satan. 
Par contre, apres le premier peche, les tentations proviennent aussi du 
cceur de rhomme : de son orgueil, de sa sensualite et de sa cupidite. 

De meme que, par un seul homme, le peche est entre dans le monde, et, 
a la suite du peche, la mort, ainsi la mort atteint tous les hommes parce que, 
en ce seul homme, tous ont peche. 

(Rom., V, 12-19.) 1 



1. Sur cette leon, lire FR. CEUPPENS, Le Paradis terrestre, dans les Etudes religieuses, 
504-506, Liege, 1942. 
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LES PfiCHfiS DE L'HUMANITE PRIMITIVE 



D'ou viennent les luttes, (Toil les rivalites parmi vous? 
N'est-ce pas de vos passions, guerroyant dans vos 

membres? 
Vous convoitez et vous etes jaloux! 

(Jacq., IV, 1-2.) 



Le regne du peche debuta dans le Paradis. II ne tarda pas a s'etendre 
parmi les descendants des premiers hommes. Ces descendants ne possedaient 
pas les privileges dont avaient joui Adam et live. Us naissaient blesses par 
les suites du peche d'origine, contamines par le peche originel, prives de la 
grace sanctifiante, portes au mal. 

Les Livres Saints ne decrivent pas, cela va de soi, toutes les fautes 
de 1'humanite pecheresse. Us donnent quelques exemples, parmi les plus 
frappants. 

1. CAIN ET ABEL 

Le premier exemple auquel s'arrStent les Livres Saints est celui du 
peche d 'homicide commis par Cai'n. 

Parmi les enfants d'Adam et d've, les Livres Saints citent Cam et 
Abel. Cai'n le laboureur nourrissait en son coeur de la jalousie a 1'egard de 
son frere, qui etait berger. A cause de ce sentiment coupable, les offrandes 
de Cai'n ne plaisaient plus a Dieu. La defaveur divine contribua encore 
a augmenter son envie au point que son coeur fut bientot plein d'amer- 
tume et de haine. Dieu 1'admonesta mais Cai'n n'ecouta pas la reprimande 
paternelle. II resolut de tuer son frere Abel, et il ne tarda pas a perpetrer 
ce crime : 1 'envie fit de Cain un fratricide. 
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A peine eut-il commis le meurtre qu'il voulut s'enfuir, car le peche 
lui avait, d'un seul coup, arrache la paix du cceur. Mais il est impossible 
d'echapper a Dieu ! Aussitot retentit la voix divine : Cain, ou est ton 
frere Abel? Le sang de ton frere crie vengeance vers moi. Sois maudit sur 
la terre. 

Cain fut rejete par Dieu. Cette punition etait bien plus severe que toutes 
celles que les hommes auraient pu lui infliger. Et Cain s'ecria : Mon peche 
est trap grand pour que fen obtienne le pardon. Le mal etait si profon- 
dement ancre en lui, qu'il degenera en desespoir : prefiguration de la repro- 
bation eternelle. 

Chez Cam, ce n'est pas Satan qui avait pousse au mal, comme chez 
five dans le Paradis terrestre. La tentation sortit du coeur meme de Cam, 
parce qu'il etait travaille par la passion et ainsi porte au peche. 

LE DELUGE 

La corruption s'etendait de jour en jour parmi les hommes. C'etaient 
surtout les descendants de Cain qui vivaient mal. Dieu avait donne a Adam 
une compagne pour 1'aider et fonder une famille. Mais la race corrompue 
contraria le plan de Dieu. Les hommes, pervertis, s'unirent a des jeunes 
filles dans des unions ou la Loi divine n'etait pas respectee et ou 1'on com- 
mettait toutes sortes de peches. 

La corruption des moeurs devint si grande que Dieu resolut de purifier 
le monde par le deluge : Je me repens a" avoir cree Fhomme. J' ' exterminerai 
de dessus la terre habitee cette generation mauvaise. Une pluie torrentielle 
tomba sur la terre; une inondation s'ensuivit, si terrible qu'il ne fut pas 
possible aux hommes 'de se sauver. Le deluge se prolongea jusqu'a ce que 
la race perverse fut exterminee. 

Seuls Noe, le juste, et sa famille trouverent grace aupres du Seigneur; 
ils furent mis a part dans Parche et preserves du cataclysme. 

3. LA VILLE DE BABEL 

Apres de nombreuses annees, les descendants de Noe s'etaient mul- 
tiplies. Ils habitaient ensemble dans une plaine fertile autour du Tigre et de 
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1'Euphrate et parlaient une meme langue. Dieu voulait leur dispersion 
par toute la terre qu'ils devaient peupler. 

Mais les hommes, egares par 1'orgueil, resolurent de contrecarrer 
les plans de la Providence : Construisons une ville et une forteresse munie 
ffum tour, qfin que nous puissions y habiter pour toujours et que nous ne 
soyons pas disperses par toute la terre / Leur desir secret etait de pouvoir 
jouir autant que possible d 'une vie facile, ignorer Dieu et etre leurspropres 
maitres. 

Dieu mit a neant cette ceuvre d'orgueil en confondant leur langage. 
Quand ils voulurent ex6cuter leur projet, ils ne se comprirent plus entre 
eux. La ville et la tour resterent inachevees. 

4. SODOME ET GOMORRHE 

L'humanite-perdit vite le souvenir des chatiments que Dieu lui avait 
infliges pour punir le peche; Les hommes tomberent moralement plus bas 
que jamais. Ils se livrerent a 1'idolatrie, et ce culte abominable des fauxdieux 
conduisit les nouvelles generations a une corruption qu'on n'avait pas 
encore vue. 

En Chanaan, pres de la mer Morte, se trouvaient alors cinq villes 
florissantes, dont les principales se nommaient Sodome et Gomorrhe. La 
region etait tres fertile, un vrai paradis. Mais les habitants menaient une 
vie depravee. Ils ne recherchaient que les plaisirs des sens, offensant Dieu 
par leur orgueil, leur irnpiete et leurs impuretes. Ils avaient fait de cette 
region benie un veritable enfer. 

Le Seigneur dit a Abraham : Un cri puissant s'eleve de Sodome et de 
Gomorrhe, appelant ma vengeance, car leur peche est enorme.^ 

Le patriarche connaissait la malice des villes impies. II connaissait 
aussi la justice de Dieu. Cependant toute la population devait-elle 8tre 
punie ? II ne pouvait le croire. Seigneur , osa-t-il dire, feriez-vous done 
perir les justes avec les mechants ? Si vous trouviez cinquante justes dans la 
ville., ne lui pardonneriez-vous pas a cause d'eux? Sije trouve cinquante 
justes dans Sodome, repondit le Seigneur, faccorderai le pardon a la ville 
tout entiere, a cause d'eux. 
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Abraham prit courage. II insista respectueusement, et il obtint de la 
bonte divine que le nombre fut ramene a quarante, puis a trente, puis a 
vingt, puis finalement a dix. Dieu dit : M erne pour dixjustes,fepargnerai 
la vitte. 

Helas! Dieu ne trouva pas dix justes dans les cites pecheresses. Alois 
la terrible punition se dechaina sur les villes corrompues; elles furent rava- 
gees par une pluie de soufre et de feu et reduites en cendres; seuls, par egard 
pour Abraham, Lot et sa famille furent epargnes. (Gen., XIX, 29.) 

CONCLUSION 

Ces recits nous apprennent : 

1. Comment, a la suite du peche, les premiers hornmes s'egarerent 
loin de la religion et de la morale. 

2. Quels peches surtout ont precipite les homines dans le malheur : 
la haine fratricide (Cain), la vie mondaine et voluptueuse (les contemporains 
de Noe), 1'orgueil et 1'impiete (les hommes de Babel), Timpurete centre 
nature (Sodome et Gomorrhe). 
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LES PCHS DU PEUPLE LU 



Personne ne pent dire lorsqu'il est tente : 

C'est Dieu qui me tente. 

Non, chacun est tente par sa propre, convoitise. 

Lorsque la convoitise est consommee, elle engendre 

le peche, 
Et le peche, quand il est commis, engendre la mart. 

(Jacq., I, 13-150 



Meme au sein du Peuple elu, nous constatons, a travers tous les siecles, 
les tristes consequences du peche originel. Ce peuple predestine avait une 
mission providentielle : transmettre a Phumanite la connaissance du seul 
vrai Dieu et du Messie, et etre Iui-m6me un exemple pour Phumanite entiere 
par Pobservation de la Loi. Helas! en cours de route, il faillit maintes fois 
a sa vocation, tant etait devenue puissante partout Pemprise du peche. 

1. L'ADORATION DU VEAU D'OR (XV e s.) 

Un des premiers peches commis par le Peuple elu Tut Padoration du 
Veau d'or. Get evenement eut lieu apres la promulgation de la Loi de 
Dieu sur le mont Sinai, alors que le Seigneur venait de temoigner a son 
peuple la plus grande marque de sa paternelle sollicitude. Israel avait 
ecoute la voix de Dieu avec un respect mSle de crainte : Je suis le Seigneur, 
votre Dieu, vous rfaurez point cfautres dieux a cote de moi. Et tous avaient 
promis : Nous ferons tout ce -que le Seigneur a commande. 

Helas ! tandis que Moiise se trouvait sur la mbntagne, le peuple oubliait 
sa promesse. Les Israelites exigerent d' Aaron qu'il fabriquat un dieu qui 
pourrait marcher visiblement a la tete du -peuple dans ses prochains de- 
placements. On decida de couler en or la statue d'un veau, semblable 

56 



sans doute aux idoles qu'Israel avait pu yoir dans les temples egyptiens. 
On rassembla a cet effet les boucles d'oreille portees par les femmes et les 
jeunes filles. Quand 1'idole fut coulee, elle fut montree au peuple et une 
clameur retentit dans le camp : Voila, Israel, le dieu qui t'a conduit hors 
d'Egypte! Des le matin, on offrit des sacrifices a cette idole et un repas 
sacrificiel suivit. Le peuple mangea et but, se livra a de folles extravagances 
et se conduisit comme a une fete paienne. 

Quelle infidelite, immediatement apres la promesse : Tout ce que le 
Seigneur a commands., nous le ferons. 

2. LA VENERATION DES BAALS PAR LE ROI ACHAB (IX s.) & 

Un deuxieme crime d'impiete fut commis apres la division du royaume 
de Salomon, dans le royaume du Nord, le royaume d'Israel. 

Les rois du Nord detournerent le peuple du Temple de Jerusalem. 
Us construisirent des sanctuaires schismatiques et y placerent des statues, 
qui etaient de fausses representations de Dieu. Us amenerent ainsi peu a 
a peu le peuple a Pidolatrie, et la Loi de Dieu ne fut plus observee. 

Le roi Achab nous est decrit comme le roi le. plus impie de tous ceux 
qui gouvernerent le Nord. L'ficriture Sainte voit en lui le type accompli 
de 1'impie. Achab meconnut le vrai-Dieu et introduisit- des dieux etrangers, 
,que la Sainte Ecriture appelle Baals. II fit construire des temples pour ces 
faux dieux. On y offrait toutes sortes de sacrifices, qui deshonoraient lepays 
et le peuple du Seigneur. 

Le roi Achab tomba dans cette impiete parce qu'il avait epouse une 
princesse paienne : Jezabel de Phenicie. La reine exigea pour son dieu 
Baal la construction d'un temple dans la capitale meme du royaume, la 
ville de Samarie; elle engagea a son service des centaines d'hommes pour 
promouvoir le culte de son idole; elle fit assassiner les serviteurs du vrai 
Dieu. .- 

Les Israelites du Nord furent ainsi entraines dans Tidolatrie la plus 
grossiere. Beaucoup d'entre eux se melerent a la reine et a ses serviteurs 
paiens pour celebrer tes fetes des faux dieux. Us donnaient des noms pa'iens 
a leurs enfants; ils introduisaient dans leurs maisons des statuettes d'idoles; 
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bref, ils foulaient aux pieds le culte du vrai Dieu, le Createur du ciel et de la 
terre, le Dieu de leurs peres et des Patriarches. On -aurait dit que la vraiej 
religion allait bientot s'eteindre dans le royaume d'lsrael! 

3. LE CULTE DE MOLOCH SOUS LE ROI ACHAZ (VHI e s.) 

Le royaume du Sud ou royaume de Juda ne resta pas, lui non plus, \ 
entierement fidele au Seigneur. 

Un des plus mauvais et des, plus impies parmi tous les rois de Juda] 
fut Achaz. II offrit des holocaustes et de 1'encens en 1'honneur des Baals. 
Lui-meme venerait, dans une vallee non loin de la Ville sainte, 1'abominable I 
dieu Moloch, a qui on sacrifiait des enfants. Achaz en personne brula son | 
propre fils en 1'honneur du faux dieu. Plus tard, 1'aversion de tous pour ce 
lieu de sacrifices fut si grande, que la vallee maudite, la vallee de la Gehenne, 
devint pour les Israelites le symbole de 1'enfer. Achaz dressa aussi un autel | 
paien a 1'endroit meme ou se trouvait, dans le Temple, le grand autel des 
holocaustes, et il ordonna d'y offrir dans la suite tous les sacrifices. II de- 
pouilla le Temple de ses beaux ornements et brisa un grand nombre de vases 
sacres. Pour finir, il fit fermer le sanctuaire et sjapprima le culte du vrai 
Dieu. Dans tous les coins de Jerusalem et dans les villes de Juda, il eleva 
des autels en 1'honneur des divinites pa'iennes. 

Le peuple, tres leger, suivit le roi dans le mauvais chemin. Le Seigneur 
fut sur le point de punir son peuple; la punition fut toutefois ajournee pour 
un temps, lorsque le.jeune et pieux llzechias succeda a son pere, Fimpie 
Achaz. 

fizechias etait persuade que tous les malheurs qui s'etaient abattus 
sur le pays, provenaient de ce que le peuple avait abandonne le Seigneur. Sa 
premiere decision fut de retablir la splendeur du Temple. Convoquant les 
, pretres et les levites, il leur dit : Sanctifiez-vous et purifiez la maison du 
Seigneur, le Dieu de nos peres ; jetez hors du sancmaire tout ce qui est impur. 
Nos peres ont peche, ils ont abandonne le Seigneur, ils se sont eloignes de son 
Temple et lui ont tourne le dos. 

Les prtres et les levites entreprirent aussitot la purification du sanc- 
tuaire. Quelle scandaleuse profanation de la maison de Dieu, sous le regne 
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d'Achaz! II fallut deux semaines pour enlever tous les objets pai'ens et pour 
remettre les autels en bon ordfe. Helas! nous savons que la reforme d'ze- 
chias fut presque reduite a neant apres sa mort; son fils Manasse tomba, 
au debut de son regne, dans tous les errements d'Achaz. Beaucoup de 
Judeens suivirent 1'exemple de ce roi. . 

4. LA DfiCHEANCE DU PEUPLE DE DIEU AVANT LA VENUE DU CHRIST 

Apres la captivite a Babylone, une vie religieuse nouvelle fleurit en 
Judee, grace au zele de quelques prophetes et de deux grands homines 
d'etat : Nehemie et Esdras. Cependant, par la suite, beaucoup d'Israelites 
retomberent dans le paganisme. Us continuaient de croire au seul vrai Dieu, 
mais leurs ceuvres etaient pa'iennes, La situation morale redevint si mau- 
vaise, qu'on put comparer Jerusalem a Sodome. 

Le desordre religieux s'aggrava encore par la discorde qui survint 
dans le peuple, a la suite des querelles qui opposaient entre elles deux grandes 
sectes : les Pharisiens et les Sadduceens. A la suite de ces luttes intestines, 
le peuple de Dieu perdit sa cohesion, sa force, sa grandeur, et, apres 1 'ephemere 
royaute des Machabees, il tomba sous la domination d'une dynastie etran- 
gere, originaire d'Idumee : il devint, d^apres le mot du Sauveur, comme 
un troupeau sans berger. Plus que jamais le paganisme mena?ait de le sub- 
merger. 

CONCLUSION 

Nous avons essaye de donner une idee des miseres morales qui s'abat- 
tirent sur I'humanite entiere, et meme sur le peuple de Dieu, a la suite du 
peche originel et de la corruption croissante des moeurs. 

Contemplant cette corruption, le prophete Isaie avait le droit de pro- 
noncer un requisitoire severe : 

Cieux, ecoutez, et toi, terre, prete Voreille, 
Car c'est le Seigneur qui park! 
J'ai nourri des enfants et je les ai eleves, 
Mais eux se sont revoltes contre moi. 
Lebceuf connait son possesseur 



L'dne, la creche de son maitre, 
Mais Israel ne me connait pas. 
Mon peuple rCa point d' intelligence. 
Malheur a cette nation pecheresse, ' 
A ce peuple charge d'iniquite, 
A cette race impie, 
A cesfils de la corruption!... 
lls ont abandonne le Seigneur, 
Rente le Saint d' Israel, 
Et lui ont tourne le dos. 

(Isaie, I, 2-4.) 
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LES PECHES DES ROIS 



Soyez saint, comme le Seigneur, votre Dieu, est saint. 

v., XIX, 2.) 



Non seulement le peche etendit son emprise sur les nations pai'ennes 
et sur la grande masse du peuple d'Israel, mais il envahit meme le coeur de 
ceux qui avaient ete choisis comme les lieutenants, les rempla9ants de 
Dieu au milieu de son peuple, a savoir les rois. II regna jusque dans le coeur 
des monarques que 1'on compte, malgre tout, parmi les meilleurs, a savoir 
Saul, David et Salomon. Ces trois rois furent les oints du Seigneur, leselus, 
les representants insignes de Dieu aupres de son peuple. Et pourtant, eux 
aussi furent en butte aux assauts du mal, ebranles et meme terrasses par lui. 

1. LE ROT SAUL (1052-1012) 

Saiil fut le premier roi d'Israel. L'orgueil s'empara de son ame et, 
malgre sa vocation, il devint la victime du peche. Un jour, il poussa 1'audace 
jusqu'a s'arroger les prerogatives sacerdotales et offrir lui-meme des sacrifices 
a Dieu. 

Une autre fois, alors que Dieu avait ordonne, par la bouche de Samuel, 
de ne pas faire de butin apres la bataille, Saiil ne tint pas compte de 1'ordre 
divin : il garda pour lui le plus beau betail. Indigne, le prophete s'ecria : 
Parce que tu n' as pas ecoute le Seigneur, il te rejettera. Etre obeissant vaut 
mieux que vouloir offrir des sacrifices! A la suite de cette reprobation, le 
roi devint mecontent, aigri, et on 1'aurait dit possede d'un esprit mauvais. 

Plus tard, lorsque le jeune David se fut distingue par sa conduite he- 
roi'que et ses brillantes victoires, la haine envahit le coeur de Saiil; il devint 
si envieux, qu'il chercha a faire perir le valeureux guerrier. A plusieurs 
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reprises le roi langa un javelot vers David; chaque fois celui-ci fut preserve. 
M6me lorsque David cut quitte le palais royal, Saul poussa sa haine jusqu'a 
le poursuivre partout, toujours dans ledessein de le faire perir. Le Seigneur 
ne ppuvait pas laisser impunie une telle mechancete. 

II arriva que Saul dut de nouveau partir en guerre centre ses ennemis, 
les Philistins. Son infidelite envers Dieu etait devenue si grande,. qu'il 
alia consulter une femme qui pretendait evoquer les esprits. II lui demanda 
d 'evoquer Samuel. Le Seigneur permit que la reponse arrivat. Samuel 
apparut et dit au roi : Demain, tot et tes fils, vous trouverez.la mart. Le 
lendemain, en effet, Saul et ses fils furent tues. Ainsi done la royaute etait 
a peice installee que deja son eclat etait terni par le peche. Les Israelites 
devaient apprendre par la a soupirer de plus en plus apres la venue d'un roi 
ideal, plus que terrestre, le Messie. 

2. LE ROI DAVID (1012-972) 

La royaute atteignit son apogee avec David. II est, parmi tous les rois, 
FelUj Feint du Seigneur par excellence. David etait un homme de foi et de 
confiance en Dieu. II servait son peuple comme representant de Dieu; 
il se conduisit en tout temps comme le lieutenant du Seigneur. Un zele 
ardent pour le sanctuaire de Dieu le devorait. Sous 1'inspiration divine, 
il devint un psalmiste repute et il obtint du Seigneur plusieurs promesses 
de bonheur touchant sa personne et sa dynastic. 

Et pdurtant, malgre sa piete, ce roi fut egalement vaincu par le mal, 
du moins passagerement 

Un jour, David commit un grave peche d'impurete; pour cacher son 
adultere, il s'arrangea pour que le mari de la femme avec qui il avait peche, 
un de ses meilleurs generaux, fut expose aux coups de 1'ennemi et tue dans 
une bataille. 

Ce furent deux grandes fautes. Le Seigneur a voulu que le souvenir 
de ces crimes fut conserve dans les Livres Saints, pour nous montrer que tous 
nous pouvo.ns tomber dans le peche si nous n'implorons pas constamment 
la grjice divine. Mais les Saints Livres nous montrent aussi comment le 
pecheur penitent peut se purifier et obtenir le pardon de ses fautes, meme 
des plus graves, 

62 



Sur 1'ordre de Dieu, le prophete Nathan alia trouver le roi et lui dit : 
Ainsiparle le Seigneur : Je fai oint roi sur Israel etje t'ai delivre des mains 
de Saul Pourquoi as-tu meprise la parole du Seigneur en faisant ce qui est 
mal a mes yeux ? ficoute ton jugement : Parce que tu as commis le mal, je 
te frapperai de calamites dans ta propre maison. Tu as peche dans le secret, 
mais ta punition sera connue de tous. 

Alors David se leva, reconnut sa faute et s'ecria tout contrit : J'ai 
peche contre mon Dieu! David ne'chercha pas a voiler ou a diminuer sa 
faute : sa confession fat exemplaire, sa penitence fut genereuse. 

3. LE ROI SALOMON (972-932) 

Apres le roi David, son fils, Salomon, gouverna le royaume. .C'est 
sous son regne qu 'Israel connut 1'apogee de la gloire. Salomon regut de 
Dieu une si grande sagesse et des riohesses si extraordinaires, que, meme 
dans les pays lointains, on vantait 1'opulence et 1'intelligence du roi. 

Salomon fit construire pour le Seigneur un temple tel qu'on n'en avait 
pas encore vu dans la terre de Chanaan et, lors de la dedicace de ce temple, 
il exhorta son peuple, avec emotion, a rester fidele au Seigneur. 

Mais Salomon abusa de sa gloire et de ses richesses. Entraine dans la 
voie du mal par des paiens qu'il avait admis dans son entourage, il se crea 
une cour ou dominaient le luxe et les jouissances. Des princes etrangers 
accoururent a Jerusalem, non plus pour adorer le Seigneur, mais pour 
admirer Salomon. Le roi perdit peu a peu de vue le culte de Dieu. II gaspilla 
de grandes sommes d 'argent pour sa vie de plaisirs et obligea certains de 
ses sujets a travailler pour lui sans le moindre salaire. Rien d'etonnant 
que, devenu un tyran et pressurant son peuple, il se soit eloigne entierement 
de Dieu. Pour faire plaisir a des femmes paiiennes et etrangeres, il placa 
dans le pare de son palais des statues de faux dieux. II fit meme construire 
des temples pour ces idoles, s'agenouilla devant elles, leur brula des parfums, 
et leur offrit des sacrifices. 

Ce roi, naguere si sage, etait tombe ainsi dans une veritable folie. II 
avait oublie la crainte du Seigneur. Helas ! que 1'homme est faible et que la 
science sans la vertu a peu de prix! Pourtant les bonnes maximes ne man- 
quaient pas a Salomon. Lui-m6me n'avait-il pas ecrit : La crainte du Seigneur 
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est le debut de la sagesse ? Mais Dieu voulut humilier ce sage qui avait 
perdu le sens de I'humilite, afin que nous apprenions tous a ne pas nous 
glorifier de nos talents, sinon dans le Seigneur. 

CONCLUSION 

Grande est .la faiblesse de Phomtne. Le plus vertueux peut tomber 
dans le peche. Toujours nous devons prier : Ne nous laissez pas tomber 
en tentation. 

ficoutons le prophete Jeremie : 

Ainsi parle le Seigneur : 

Que le sage ne se glorifie pas de sa sagesse, 

Que le fort ne se glorifie pas de sa force, 

Que le riche ne se glorifie pas de sa richesse! 

Mais que celui qui se glorifie, se glorifie en ceci : 

D'avoir V intelligence de. me connaitre, 

De savoir queje suis le Seigneur, 

Qui exerce la misericorde, le droit et la justice sur la terre. 

Car c*est en cela que je mets mes complaisances, dit le Seigneur. 

" (Jer., IX, 23-24.) 
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LA DfiTRESSE DE L'HUMANITfi PECHERESSE ET 
SES APPELS A DIEU* 



Exaucez-moi lorsque je vous adresse man appel, 

Dieu de ma justice. 
Soulagez mon angoisse, 
Ayez pitie de moi et ecoutez ma priere! 

(Psaume IV, 2.) 



A mesure que le peche etendait son regne sur la terre, la misere de 
1'humanite pecheresse augmentait. Rien d'aussi miserable que le pecheur. 
C'est un etre inquiet, insatisfait, degoute de Iui-m6me, tourmente par 
le remords comme par un ver rongeur qui ne meurt pas. Navrants sont 
les gemissements d'une ame pecheresse : 

Je suis sans force, 

Mes os sont tremblants, 

Mon ame est troublee, 

Je m'epuise a gemir, 

Ma couche chaque nuit est baignee de larmes. 

(Psaume VI.) 

Nous sommes devenus semblables a un homme impur, 
Nos justices sont pareilles a un vetement souille, 
Tons nous sommes fletris comme une feuille d'automne, 
Et nos iniquites nous emportent comme le vent! 

(Isaie, LXIV, 4-6.) 



* Cette le$on peut etre reservee & la 8 e annee d'etudes. 
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Du fond de 1'abime de sa misere, i'humanite pecheresse a appris a 
se tourner humblement vers Dieu. Si les homines de PAncien Testament 
ont peche, beaucoup d'entre eux ont cependant su.se liberer du mal par le 
regret, la confession et la penitence sinceres. 

1. LA PENITENCE DES PECHES CHEZ LE PEUPLE DE DIEU 

Voyons d'abord comment le peuple dans son ensemble apprit a faire 
penitence sous 1'Alliance Ancienne. 

Dans le desert deja le peuple de Dieu donna des preuves de sa fai- 
blesse, mais aussi de sa contrition et de son desir d'expiation. Apres avoir 
offense Dieu, il revint a de meilleurs sentiments. Se tournant vers Moi'se, 
les Israelites confesserent publiquement leurs fautes : Nous avons peche. 
Priez pour nous afin que Dieu leve toute punition. 

De mSme, a 1'epoque des Juges, quand le peuple de Dieu tomba dans 
1'idolatrie et la corruption, il finit par comprendre ses fautes : Nous avons 
peche centre vous, car nous vous avons abandonne et nous avons servi les 
Baals. Traitez-nous comme il vous semblera bon. Seulement delivrez-nous 
en ce jour. (Jug., X, 10-15.) 

Chaqiie annee, d'ailleurs, les pretres veillaient a organiser un grand 
jour de penitence : le Jour de Vexpiation. C'est alors, et alors seulement, 
que le grand pretre penetrait dans le Saint des Saints avec le sang des vic- 
times et qu'il priait solennellement pour obtenir le pardon des peches 
de son peuple. Le grand pretre imposait ensuite les mains a un bouc, appele 
le Bouc emissaire, pour transmettre symboliquement a Tanimal les fautes 
de la nation. Puis on chassait Panimal dans le desert pour signifier qu'Israel 
repoussait au loin ses peches, et pour toujours. 

Le peuple de Dieu tenait au Jour de 1'expiation comme a la prunelle 
de ses yeux; c'etait le jour de priere et de jeune par excellence, le jour du 
repentir et de la conversion, le jour ou il scellait de nouveau son amitie avec 
Dieu. 

2. LA PENITENCE DU ROI DAVID 

Le penitent le plus sincere de I'Ancien Testament est assurement 
le roi David. Lorsque le prophete lui reprocha son mefait, David, plein 
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de confusion, baissa la tete, reconnut sa faute et s'ecria sans reticence et 
sans respect hurnain : J'ai peche contre mon Dieu. 

Au milieu de tous les malheurs qui s'abattirent sur lui, le roi se con- 
duisit en penitent humble et contrit. II supporta toutes les epreuves avec 
resignation et remit sa conscience et sa conduite en ordre avec Dieu. Je 
suis pret a supporter tout ce que le Seigneur m'enverra, dit-il. Que le Seigneur 
fasse ce que bon lui semble. 

Le roi prophete composa alors quelques prieres magnifiques, qui 
traduisent, de fagon touchante, ses sentiments de regret. Ce sont les psaumes 
de la penitence. Le plus connu de tous est le psaume appele Miserere : 

Ayez pitie de moi, Seigneur, selon votre bonte, 

Selon votre grande misericorde, effacez mes fautes. 

Lavez-moi completement de mon iniquite, 

Et purifiez-moi du peche. 

Creez en moi un cceur pur, 6 mon Dieu, 

Et renouvelez en moi un esprit de fermete. 

Ne me rejetez pas de votre face, 

Et ne me retirez pas votre Esprit Saint. 

Rendez-moi la joie de votre salut 

Etfortifiez en moi un esprit de bonne volonte. 

Car un coeur brise est un sacrifice agreabk; 

O Dieu, vous ne dedaignez pas un cceur brise et contrit. 

(Psaume L.) 

Et quelle joie si Dieu daigne accomplir la grande merveille de la re- 
mission des peches, que le pieux roi entrevoit deja : 

J'enseignerai vos voies a ceux qui les transgressent, 
Et d'autres pecheurs reviendront a vous! 

3. LA PENITENCE PRECHEE PAR LES PROPHETES 

Nous ne pouvons non plus oublier de signaler la predication des pro- 
phetes. Eux aussi ont sans cesse exhorte leurs compatriotes a la penitence. 
Les paroles les plus connues sont celles des prophetes Osee, Joel et Isai'e. 
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Elles sont si belles que 1'figlise les a reprises dans la liturgie du Car&ne, 
pour nous apprendre comment nous, Chretiens, devons jeuner et faire 
penitence, non pas exterieurement, mais au plus intime de nous-memes. 

Venez et retournez a Dieu, 

Car s*il nous a dechires, desormais il nous guerira, 

S'il nous afrappes, desormais il bander a nos plaies. 

En deux jours il nous fera revivre, 

Le troisieme jour il nous relevera, 

Et nous vivrons heureux en sa presence. 

Connaissons le Seigneur, 

Appliquons-nous a le mieux connaitre I . 

Sa venue est certaine comme celle de Vaurore 

Et il viendra a nous comme la pluie tardive, 

Comme la pluie de Vautomne qui arrose la terre dessechee. 

(Osee, VI. 1-3. Liturgie du Vendredi saint) 

Revenez a moi de tout votre ccsur, 
Dechirez vos c&urs et non vos vetements, 
Convertissez-vous au Seigneur, votre Dieu! 
Car il est clement et misdricordieux, 
Patient et plein de compassion. 

(Joel, II, 13.) 

Quel est done le jeune qui me plait ? 
N'est-ce pas delivrer les captifs, 
Nourrir les affames, 
Recueillir les malheureux sans asile, 
Habiller ceux qui n'ont pas de vetements, 
Cesser de montrer au doigtle prochain 
Et ne plus tenir des discours injurieux ? 

(Isaie, LVIII, 6-9.) 

CONCLUSION 

Si 1'Ancien Testament mentionne des fautes graves, il nous montre 
aussi des exemples de penitence sincere. Comme le remarque saint Paul, 
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Dieu eut son dessein prftvidentiel en autorisant le regne du peche. Dieu, 

dit-il, a renferme tout dans le peche, pour que le monde apprenne a porter 

les yeux vers le Redempteur, pour faire misericorde a tons. (Rom., XI, 32.) 

L'ame penitente, lavee de ses peches, sent en elle un bonheur parfait : 

Heureux celui dont la faute a ete pardonnee, 

Dont le peche a ete remis! . 

Heureux Vhomme a qui le Seigneur n' impute plus Viniquite, 

Dans V esprit duquel il n'y a plus de faussete. 

Tant que je me suis tu, mes os se consumaient, 

Je gemissais toute la journee, 

Car, jour et nuit, votre main tn'oppressait, 

La seve de ma vie se dessechait dans une ardeur briilante. 

Mais lorsque je vous ai fait connaitre man peche, 

Et que je rial plus cache ma faute, 

Et que fai dit : Je veux avouer man forfait au Seigneur , 

Alors vous avez efface la dette de mon peche! 

Justes, rejouissez-vous ! , 

(Psaume, XXXI, 1-6.) 

Est-il etonnant qu'au milieu d'un peuple qui a donne de si beaux 
exemples de penitence, Dieu ait pu faire briller de plus en plus la lumiere de 
ses promesses, en particulier celle de sa,grande promesse : la promesse 
du Messie ? 



TROISIEME PARTIE 

L'ASCENSION MORALE ET RELIGIEUSE DE 

L'HUMANITE 
LA PfcOMESSE ET L'ATTENTE DU MESSIE 

Apres avoir decrit le regne du peche, le volet de gauche de 1'histoire 
religieuse d'Israel, nous aliens retracer, sur le volet de droite, la contre- 
partie de ce regne : a savoir la croissance progressive du regne de Dieu, 

Sous 1'Ancien Testament, cette croissance s'accomplit pfincipalement 
grace aux propheties messianiques. C'est pourquoi cette troisieme partie 
expose les principals propheties relatives au Messie, ainsi que les grandes 
interventions divines qui ont prepare sa venue. Les lecons de cette partie 
se concentrent done autour de la Promesse et de YAttente du Messie. 

La venue du Messie ou Christ fut preparee de deux fagons : d'abord, 
et surtout, par une serie de predictions, de propheties, ayant pour objet 
la personne ou la mission du Christ; ensuite, par une serie d'evenements 
qui ont prepare et prefigure son oeuvre de Redemption. A ce titre, ces eve- 
nements ont, eux aussi, la valeur de vraies propheties; ils ineritent d'etre 
exposes en me*me temps que les oracles prophetiques proprement dits. 

Voici la suite des lecons : 

La prophetie messianique fondamentale. Le protevangile. 

Les promesses messianiques de Dieu aux Patriarches. 

La premiere prefiguration de la Redemption messianique. La deli- 
vrance de 1'oppression egyptienne. 

La deuxieme prefiguration de la Redemption messianique. La deli- 
vrance du joug des Philistins et la fondation du royaume davidique. 
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> V 



Les grands oracles messianiques des prophetes d'avant Vexil. 

La troisieme prefiguration de la Redemption messianique. La deli- 
vrance de la captivite babylonienne. 

La grande charte de la Redemption messianique. Le Livre de la Con- 
solation d 'Israel. 

Les oracles messianiques des prophetes d'apres Vexil 

Le Royaume messianique. 

La diffusion de Vesperance messianique en dehors d'lsrael. 

La realisation de Vesper ance messianique. La plenitude des temps l . 



I. II ne faut pas confondre les propheties directes ou formelles de 1'avenir messia- 
nique avec les prefigurations ou anticipations symboliques. C'est en premier lieu aux 
propheties qu'il faut s'adresser quand il s'agit de construire, en apologetique, 1'argument 
dit prophetique. Cependant les prefigurations ne sont pas a negliger : d'abord parce 
que 1'Jiglise leur accorde de 1'importance, surtout dans sa Hturgie; ensuite parce que les 
prophetes eux-memes ont interprete plusieurs evenements de 1'histoire d 'Israel comme 
des figures du regne messianique. Ace titre, ils les ont incorpores dans leurs visions. Tantot 
ils leur empruntent des. couleurs pour peindre leurs tableaux eschatologiques, tantot ils 
transposent plusieurs de leurs aspects ou elements directement sur le plan de 1'avenir. 
Depuis lors, les prefigurations font souvent corps avec les propheties de sorte que, meme 
d'un point de vue strictement historique, on he peut pas etablir une separation nette 
entre ces deux genres de prediction prophetique. 
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LA PROPHTIE MESSIANIQUE FONDAMENTALE 

LE PROTfiVANGILE 



Si vos pe'ches sont comme Vecarlate, 
Us deviendront immacules comme la neige; 
S'ils sont rouges comme la pourpre, 
Comme la laine Us deviendront blancs. 

(/safe, I, 18.) 



A peine le premier peche avait-il ete commis que, dans sa misericorde, 
Dieu resolut d'endiguer la misere morale qui allait deferler sur I'hurnanite. 
A peine la sentence du Juge infiniment juste avait-elle retenti dans le Paradis, 
qu'une promesse de Delivrance, de* Redemption, de Salut vint attenuer 
la rigueur de la punition et s'opposer a la victoire de Satan. 

Cette promesse a deja ete rapportee dans une legon precedente. II 
faut y revenir ici pour en expliquer le sens, pour en degager toute la signi- 
fication. 

/ 

1. LA PROMESSE DE REDEMPTION 

Des trois coupables interroges par Dieu dans le Paradis, le principal, 
le serpent, Satan, fut puni en premier lieu. C'est dans la condamnation 
prononcee centre Satan que Dieu inclut la premiere promesse de redemp- 
tion. C'etait tres opportun. En effet, Dieu ne pouvait mieux humilier son 
adversaire qu'en lui signifiant tout de suite que sa victoire etait precaire. 
Loin de se retirer en triomphateur du champ de bataille, voici qu'il apprend 
qu'il sera a son tour vaincu, et par ceux qu'il avait espere se soumettre a 
jamais : Je mettrai une inimitie entre toi et la Femme, entre ta posterite 
et la sienne. La Posterite de la Femme fecrasera la tete et tu essayeras en 
vain de la mordre au talon. 
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2. LA PORTEE DE LA PROMESSE DIVINE* 

i - ' . 

Dans son sens general, la parole divine est claire. Elle promet la defaite 
de Satan, la revanche de 1'humanite sur son adversaire. Mais il faut essayer 
d'en saisir tout le contemi. 

Le Seigneur commence par enlever a Satan le benefice de la tran- 
quillite, de la paix. II ne pourra plus, comme au Paradis, surprendre la 
bonne foi de 1'homme. Desormais 1'homme est averti de la malice du serpent. 
La guerre est declaree a 1'ennemi du genre humain. L'humanite vivra avec 
lui sur un pied d'hostilite. Satan sera desormais pourchasse sans repit. 

11 est clair gue, dans un pareil etat d'hostilite, la lutte finira par etre 
engagee. De fait, Dieu predit non seulement 1'hostilite, mais aussi la lutte. Les 
deux adversaires se rencontreront; ils se rencontreront dans une lutte qui 
durera, sans doute, longtemps, car des deux cotes la posterite est engagee, 
mais qui finira par un combat final et singulier. 

Un combat final, car Satan aura la tete, sans laquelle la vie est im- 
possible, ecrasee. Ce sera done une defaite totale de Satan et, pour son 
adversaire, une victoire qui ne prendra plus fin. 

Ce combat final sera aussi un combat singulier. La lutte finale ne s'en- 
gagera pas entre 1'ensemble des hommes et 1'ensemble des suppdts de Satan. 
Non, apres avoir fait mention des suppdts, de la posterite, du serpent, 
1'auteur sacre met en ligne pour le combat final Satan seulement. II est 
naturel qu'il ait songe a camper devant lui un adversaire egalement indivi- 
duel. 

Quel est cet adversaire individuel qui triompherq definitivement de 
Satan? 

Dans la premiere prophetic de salut, il n'a pas ete precise de qui il s'agit. 
Mais YJEglise n'hesite pas a declarer qu'il est question du Messie; elle 
pense meme, et c'est ainsi que 1'ancienne version latine de la Sainte 
Bible a compris le texte, qu'au triomphe du Messie la Mere du Messie, 
la femme par excellence, est associee. C'est pourquoi on est en droit de 
traduire : La Femme et son Fils f ecraseront la tte. 

En interpretant ainsi le texte, 1'Eglise ne 1'a pas fausse. Qui est, en , 



* Les numeros 2 et 3 de la Ie9on peuvent 6tre reserves a la 8 e annee'd 'etudes. 
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effet, le Messi,e, le Redempteur, sinon celui qui doit triomplier du Mai? 
C'est pourquoi 1'adversaire de Satan, le heros triomphateur de' la lutte 
finale, ne peut tre que ce Messie. Que 1'auteur ait en meme temps songe 
a la mere de ce Liberateur, quoi de plus naturel ? Ne convenait-il pas que 
la Femme, seduite et vaincue par le Serpent, eut sa part dans la lutte et 
dans le triomphe? I/auteur sacre ne nous engage-t-il pas a lui attribuer 
ce rdle, en mettant la femme en vedette au debut de la prophetic, dans sa 
description de 1'hostilite dont le serpent doit e"tre accable? Si 1'hostilite 
qui aboutira a la defaite de Satan peut tre definie par Dieu une hostilite 
entre la femme et le serpent , c'est que la femme aura, elle aussi, dans la 
personne de la mere du Redempteur, une part de choix pour la victoire 
finale. X^ 

Comme elle est done conforme au texte inspire et a la realite, la- tra- 
dition des artistes Chretiens, representant la Vierge-Mere qui tient son 
enfant sur ses bras et qui, avec son Fils, ecrase sous ses pieds le serpent 
infernal! Aimons cette image de la Vierge, si pleine de doctrine, si riche 
de sens, si antique, puisqu'elle remonte a la promesse du Paradis ! 

3. LE PROTfiVANGILE 

A la lumiere de nos explications, on comprend que la Tradition chre- 
tienne ait donne le nom de Protevangile, c'est-a-dire de premier evarigile, 
a cette belle prediction. C'est, en effet, la premiere bonne nouvelle adressee 
a Thomme apres son expulsion du Paradis. C'est, en outre, V anticipation 
de Vfivangile par excellence, car elle annonce deja la venue du Liberateur, 
du Sauveur, du Messie, du Christ, de celui qui fut Notre Seigneur Jesus- 
Christ. ' ' . ' 

CONCLUSION 

La prediction du Paradis merite a juste titre d'etre appelee. la pro- 
messe messianique fondamentale: Elle est la clef de .voute de toutes les 
autres predictions. 

La prediction laisse entrevoir la formation d'une nouvelle humanite, 
la venue d'un nouveau chef de 1'humanite qui doit reparer la faute du premier 
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chef : Adam. Ainsi est nee peu a peu la doctrine du Christ, nouveau chef 
de I'humanile, nouvel Adam, le principe de la vie surnaturelle d'une humanite 
rachetee et regeneree. A ce nouvel Adam, la doctrine chretienne associe 
une Eve nouvelle, le contre-pied de I'feve pecheresse : a savoir la Sainte 
Vierge Marie, la mere du Sauveur, associee a lui, d'une maniere inseparable, 
dans le rachat et la regeneration du genre humain tout entier. 

Comme le nouvel Adam et la nouvelle ve devaient depasser infi- 
niment en sairitete le premier couple humain, la piete chretienne ne s'est 
pas seulement consolee du malheur qui echut a 1'humanite dans le Paradis, 
mais elle a ose en remercier Dieu. Ce fut la une sainte audace. Nous la 
trouvons exprimee dans I'ExsuJtet, le grand chant pascal qu'entonne 
rfiglise le Samedi saint : O admirable bonte de Dieu a notre egard : Pour 
racheter des esclaves, vous 'avez livre votre Fils. Vraiment le peche d'Adam 
fut necessaire pour que ce prodige s'accomplit! Vraiment cette faute fut 
heureuse puisqu'elle nous a valu un tel et un si grand Redempteurl 
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LES PROMESSES MESSIANIQUES DE DIEU 
AUX PATRIARCHES 



Considerez Abraham, votre pere, 

Considered comment je Vai appele quand il etait seal, 

Comment je Vai beni et multiplie. 

(Isaie, LI, 2.) 



La promesse messianique fondamentale, accordee par Dieu a nos 
premiers parents dans le Paradis, fut precisee dans la suite par une serie de 
promesses donnees aux Patriarches: a Abraham, Isaac et Jacob. En sa qualite 
de pere du peuple elu, Abraham fut le plus favor ise par les oracles divins. 

1. LES PROMESSES FAITES A ABRAHAM 

Abraham re?ut des promesses divines a trois reprises : lorsque Dieu 
lui ordonna de partir pour la terre de Chanaan et qu'il obeit a la volonte 
divine; lorsqu'il conclut une alliance avec Dieu et au moment oft il s'ap- 
preta a lui sacrifier son enfant unique. 

Parmi toutes les promesses faites a Abraham, retenons avant tout 
celle qu'il regut de Dieu quand il se mit en route pour la terre de Chanaan : 

Jeferai de loi urie grande nation, 

Je te benirai et je rendrai grand ton nom, 

Et tu deviendras une source de benediction. 

Car je benirai celui qui te benira, 

Et celui qui te maudird,je le maudirai. 

Vraiment, en toi seront benies toutes les families de la terre. 

(Gen., XII, 1-3.) 

77 



A cette promesse, le Seigneur en ajoute plus tard une autre. Abraham | 
acquerra un pays, ou ses descendants pourront s'etablir a jamais : 

Leve tes yeux, et du lieu ou tu es, regards 

Vers le nord et vers le midi, vers Vest et vers Vouest ; 

Tout le pays que tu vois, je te le donnerai, a toi 

Et a ta descendance pour toujours. 

(Gen., XIII, 14-15.) 

Enfin, voici le couronnement de toutes les promesses de salut : la be- 
nediction, promise depuis le debut a Abraham, est rattachee par Dieu 
a la posted te d' Abraham, et, comme la pensee orientate n 'aim e pas les 
generalites, on peut croire que la promesse s'arrete a un Descendant par- 
ticulier du Patriarche : 

Certes je te benirai, 

Etje multiplier ai taposterite comme les etoiles dans le del, 

Et comme les grains de sable sur le rivage de la mer; -- 

Et en ta descendance N 

Seront benies toutes les nations de la terre. 

- (Gen., XXII, 17-18.) 

Nous nous arreterons quelques instants a ces trois promesses pour en 
extraire renseignement que Dieu reserva aux Patriarches concernant la 
Redemption : 

1 Abraham deviendra le pere d'un grand peuple. Ce peuple sera un 
peuple elu, car c'est lui qui deviendra le beneficiaire de la benediction de 
Dieu. 

2 La benediction divine descendra sur le peuple elu dans la terre 
de Chanaan. 

3 Cette benediction s'etendra un jour a tous les peuples, grace a 
quelqu'un qui devra naitre d'Abraham, Isaac et Jacob. 

Le nom de ce Redempteur ne figure pas encore dans ces anciennes 
promesses; les predictions posterieures introduiront pour lui le titre d'Oint 
du Seigneur, de Messie, 
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I LES PROMESSES MESSIANIQUES POSTERIEURES 

Les propheties faites a Isaac et. Jacob ne vont guere au dela de la pro- 
messe faite a Abraham. Toutefois, le dernier des Patfiafches, Jacob, fit 
lui-me'me une prediction messianique qui merite d'etre relevee. Elle fut 
faite en une circonstance solennelle. Jacob avait atteint une extreme vieillesse 
et sentait la mort approcher. La tristesse 1'accablait : Les annees de ma 
vie, gemissait-il, ont ete peu nombreuses et remplies de chagrin, (Gen., 
XLVII, 9.) Toutefois, quand il vit ses fils reunis autour de lui, son esperance 
fut ravivee : O Seigneur, s'ecria-t-il,/az^/ace ma confiance en votre secours 
et en votre protection. Puis, promenant son regard sur tous ses enfants, 
il le fixa sur Juda. Un rayon de lumiere celeste brilla dans les yeux du pa- 
triarche ; 1'Esprit du Seigneur descendit sur lui et sa bouche profera cette 
admirable prediction : 

Juda, mon fils, tes freres te loueront et se prosterneront devant toi. 

Car le sceptre ne s'eloignera point de Juda, 

Et le .baton de commandement 

Ne sera pas retire d'entre ses genoux, 

Car de lui descendra Celui auquel 

Les nations obeiront ajamaisl 

(Gen., XLIX, 9-10.) 

La promesse messianique recoit ici une importante precision. De tous 
les enfants de Jacob, c'est Juda qui deviendra 1'heritier de la promesse, et 
a 1'un de ses descendants est promis un regne perpetuel et universe!. Ce 
descendant, a la fois heritier et executeur des promesses, c'est le Messie. 
Le Messie devra done naitre de la tribu de Juda; il sera roi universel a 
perpetuite. . 

CONCLUSION 

I. La grande benediction promise aux Patriarchies a trouve sa rea- 
lisation bien des siecles plus tard, dans la naissance de Jesus-Christ. C'est 
pourquoi Marie etait autorisee a se souvenir des promesses patriarcales 
dans son hymne d 'action de graces, le Magnificat : 
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Le Seigneur a eu piti d* Israel, son serviteur, 

Comme il Vavait promts a Abraham et a sa posterite pour toujours. 

. (Luc, I, 54-55.) 

II. Les Patriarches sont les ancStres du Redempteur. C'est pourquoi 
1'Evangile de saint Matthieu fait commencer par les patriarches la genealogie 
du Sauveur : Genealogie de Jesus-Christ, Fils de David, Fils d" Abraham. 
Abraham engendra Isaac. Isaac engendra Jacob. Jacob engendra Juda et 
sesfreres. (Matth., I, 1-2.) 
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LA PREMIERE PRfiFIGURATION DE LA REDEMPTION 

MESSIANIQUE 
LA DELIVRANCE DE L'OPPRESSION fiGYPTIENNE 



En ce jour-la, on dim : 

Void noire Dieu, 

Ett lui nous avions mis noire espoit; 

Et il nous a sauves. 

En lui, le Seigneur, vraiment nous avions mis notre 

espoir. 

C'est pourquoi exultons de joie 
Et rejouissons-nous de sa delivrance! 

(Isaie, XXV, 9.) 



Des que le nombre de descendants des Patriarches se fut accru jusqu'a 
former une nation, le peuple elu, Dieu decida de les instruire non plus seu- 
lement par des paroles mais aussi par des actes. La Redemption future 
du genre humain allait leur etre annoncee non plus uniquement par des 
promesses, mais par de veritables delivrances, partielles et temporelles, 
il est vrai. Dieu presenta ces delivrances a son peuple comme des prefigu- 
rations et comme des anticipations, imparfaites sans doute, de la grands 
delivrance de Pavenir, la delivrance messianique, la Redemption. 

La premiere de ces delivrances fut celle que Dieu accomplit pour ar- 
racher ses enfants a la servitude d'Egypte, a 1'oppression des pharaons. 

1. LA SERVITUDE fiGYPTIENNE (1500-1447) * 

Quand, a la suite des circonstances que vous vous rappelez : I'histoire 
prodigieuse de Joseph, les descendants des Patriarches se fixerent en figypte, 



* Rdgne du Pharaon Thoutmfes III (1501-1447). Voir & la fin du volume le Tableau 
chronologique. 
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ils y connurent une periode de prosperite. Les Israelites s'y multiplierent 
au point de former bientot une nation. Cette prosperite leur attira la haine 
des pharaons. Brusquement leur situation changea du tout au tout. D'un 
etat de prosperite remarquable, ils tomberent dans une servitude abjecte. 
Les enfants d'Israel etaient condamnes aux travaux forces. Finis la liberte, 
le bien-etre, les paturages de Gessen, la bienveillance des pharaons, le 
droit d'honorer leur propre Dieu, le vrai Dieu! 

La Providence envoya cette epreuve a ses enfants parce qu'ils couraient 
le risque de s'attacher a cette terre pai'enne et a la vie facile qu'on y menait. 
Ils en etaient peu a peu venus a oublier leur mission providentielle : celle de 
conduire 1'humanite au salut. L'epreuve devait les purifier. La delivrance 
de Fepreuve devait leur servir d instruction providentielle. 

2. MOISE LE SAUVEUR (vers 1447)* 

Plus le peril est grand, plus le secours divin est proche. A Israel Dieu 
donna un chef, qui devait le faire sortir d'figypte. Ce chef fut Moi'se. II 
fut prepare a sa mission d'une fa?on providentielle. Sauve des eaux du Nil 
par un miracle, il fut adopte par la fille du pharaon et put s'initier aux 
sciences des figyptiens. Puis, apres qu'il eut du Mr la cour du pharaon 
et se refugier au desert, il eut 1'occasion de se familiariser avec les regions 
par lesquelles plus tard il dut conduire son peuple. C'est dans le desert 
que Moi'se entendit la voix du Seigneur lui apparaissant au milieu d'un 
buisson ardent. Bien que tout en flammes, le buisson ne se consumait pas. 
Quand Moiise se fut approche pour contempler le prodige, le Seigneur dit : 
Je suis le Dieu de tes peres, Abraham, Isaac et Jacob. J'ai vu Vaffliction 
de ton peuple qui est en Egypte. Je t'envoie aupres du pharaon pour faire 
sortir mon peuple de cette terre d 'affliction et le conduire dans la Terre pro- 
mise. (Exod., Ill, 6, 7, 10.) '. . 

3. LA NUIT PASCALE 

Grce a 1'aide meryeilleuse de Dieu, Israel put quitter 1'figypte. La 
liberation eut lieu pendant la nuit de la P^que. Cette nuit-la, chaque famille 



* D 'apres III Rois, VI, 1, 480 annees avant la construction du Temple (968). Toute- 
fois, apr6s la mort de Thoutmes III (1447). Done, au plus tot, vers 1447. 
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Israelite fut tenue d'immoler un agneau. On devait veiller a ne rompre 
aucun des os de 1 'animal, et a le manger avec des herbes ameres et du pain 
sans levain. Du sang de la victime, les Israelites marquerent les portes 
de leurs maisons. C'etait a ce signe que 1'Ange du Seigneur devait reconnaitre 
les maisons des Israelites. La nuit survint. Dans chaque famille egyp- 
tienne, tant chez les riches que chez les pauvres, la mort frappa le fils premier- 
ne, tandis qu'elle epargnait les Israelites. Dieu manifesta ainsi a ce peuple 
impie que lui, le vrai Dieu, est le Maitre de la vie et que la vie d'un peuple 
innocent vaut plus que celle d'un peuple cruel et homicide. 

Instruit par le ch&timent, le pharaon ordonna a Moi'se de quitter 
1'figypte, et aussitot commenca Vexode merveilleux du peuple vers la Terre 
de la delivrance. 

4. AU DESERT (1447-1407) 

Dieu conduisit son peuple au desert pour y parler au coeur de ses 
enfants. La traversee du desert fut, pour le peuple d 'Israel, la plus belle 
occasion d'apprendre a connaitre 1'amour et la misericorde de Dieu, sa 
Providence. Dieu repandit sur son peuple une profusion de bienfaits tem- 
porels et spirituels. Parmi les premiers, citons la manne, ce pain celeste , 
image prophetique de la Sainte Eucharistie. Parmi les avantages spirituels, 
mentionnons la promulgation de la Lot sur le mont Sinai. Dieu s'adressa 
a son peuple au milieu du tonnerre et des eclairs, manifestation de sa puis- 
sance et de sa majeste. II promulgua aussi des prescriptions relatives a For- 
donnance du culte. Et 1'ensemble fut couronne par une importante promesse: 
Je lew susciterai du milieu de leurs freres un prophete semblable a toi, 
Mo'ise ; je mettrai mes paroles dans sa bouche, et il leur dim tout ce que je 
lui commanderaL (Deut., XVIII, 18.) 

Par cette merveilleuse promesse de 1'assistance divine et de la venue 
d'un prophete messianique, le voile de 1'avenir fut pour un instant dechire 
et le peuple de Dieu put entrevoir, a travers les ombres et les figures du 
present, la glorieuse vision de la delivrance finale. 
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CONCLUSION 

1. La sortie d'Egypte devint une figure de la Redemption du genre 
humain par Notre Seigneur Jesus-Christ : 

a 1'epoque de Moi'se, Dieu sauva Israel de 1'esclavage d'ligypte; 
plus tard, Jesus arracha les homines a 1'esclavage du peche; 

a 1'epoque de Moise, Israel se groupa definitivement et devint un 
grand peuple; plus tard, Jesus fonda 1'figlise et groupa en elle le nouveau 
peuple de Dieu; 

a 1'epoque de Moise, le peuple elu fit son entree dans la Terre 
promise; la Redemption accomplie par Jesus nous a ouvert Faeces des 
chemins de la vie ternelle. 

2. L'agneau pascal, dont le sang preserva les enfants d'Israel, est 
la prefiguration de Notre Seigneur Jesus-Christ, immole pendant la semaine 
pascale juive et dont le sang nous a sauves. Notre Agneau pascal immole 
pour nous, c'est le Christ , .ecrit saint Paul. Et Notre Seigneur fut salue 
par saint Jean-Baptiste comme V Agneau sans tache ni defaut, qui ote les 
peches du monde . 

3. Le Samedi saint, pendant I'emouvante ceremonie de la con- 
secration du cierge pascal, rfiglise chante : Vraimerit il est digne et juste 
de louer Dieu et son Fils unique Jesus-Christ, qui a paye pour nous au Pere 
eternel la dette d'Adam et qui a acquitte de son propre sang les peines aux- 
quelles le peche du premier homme nous avait soumis. Car void la fete de 
Pdques, dans laquelle est immole le veritable Agneau, dont le sang consacre 
les dmes desfideles. 

Et nous .entendons les memes accents de triompne dans la solennelle 
preface de Paques : En verite il n'est rien de plus digne et de plus juste, 
de plus equitable et de plus salutaire, que de vous celebrer, Seigneur, en tout 
temps, mais . encore plus solennellement .que jamais en ce jour ou le Christ, 
notre agneau pascal, a ete immole. Car c'est lui, le veritable Agneau qui a 
ote les peches du monde, qui a detruit notre mort par la sienne et en ressus- 
citant aujourd'hui nous a rendu la vie. 

4. La promesse du Sauveur s'est de nouveau precisee. 

Au Paradis terrestre, Dieu a promis la venue d'un Sauveur. Les pro- 
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messes faites a Abraham nous ont fait connaitre le peuple auquel le Sauveur 
doit appartenir. La prophetic de Jacob ajoute qu'il sortira de la tribu de 
Juda. Maintenant la prediction faite a Moise nous decrit le Sauveur comme 
devant etre un grand Prophete, pareil a Moiise. A bon droit, apres la mul- 
tiplication des pains, les Israelites pouvaient s'ecrier en montrant Jesus : 
C'est waiment lui le Prophete qui doit venir dans lemonde. (Jean, VI, 14.) 
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LA DEUXIEME PREFIGURATION DE LA REDEMPTION 

MESSIANIQUE 

LA DELIVRANCE DU JOUG DBS PHILISTINS ET LA 
FONDATION DU ROYAUME DAVIDIQtJE 



Le Seigneur a jure a David, 

En verite, il ne s'en depart ira pas : 

Je mettrai sur ton trone le fruit de ton sein. 

Car le Seigneur a choisi Sion, 

11 Va desiree pour sa demeure! 

CXXXI, 11, 13.) 



La delivrance du joug egyptien est, de tous les evenements de 1'histoire 
Israelite, celui dans lequel la foi a vu le plus clairement la prefiguration 
de la delivrance messianique finale. II n'a pas ete le seul. Une autre delivrance 
dont Israel s'est souvenu, est celle que le roi David accomplit en brisant 
definitivement le joug des Philistins. II le fit d'abord quand il etait au 
service de Saul, puis en sa qualite de roi. 

.Comme prefiguration de la Redemption messianique, 1'oeuvre de 
David a meme sur celle de Moi'se un avantage : elle prefigure non seulement 
1'aspect negatif, la delivrance, mais aussi 1'aspect positif : V inauguration, 
par le Messie, du Regne de Dieu. C'est meme cet aspect positif qui, dans la 
personne et 1'oeuvre de David, est mis le plus en relief. Le roi David est 
Vancetre et la figure du roi Messie ; le royaume de David prepare et anticipe 
dejd, dans une faible mesure, le royaume du Messie, le Regne de Dieu ; la 
capitale de David, Jerusalem, avec la colline sainte de Sion, dement V image 
de Vglise, celle de la terre et celle du del : 

O Jerusalem, ville celeste, 

Vision bienheureuse de paix eternelle! 
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Etudions les principaux aspects de 1'oeuvre davidique et erforgons- 
nous d'en degager les traits prophetiques qui presagent 1'oeuvre du Messie. 

1. LA GRANDE (EUVRE DAVIDIQUE (1012-972) 

Les annees qui suivirent la corique'te de la Terre promise sont dans 
1'histoire d 'Israel une periode des plus sombres. Au contact des peuples 
chananeens, 1'integrite d'Israel se desagregea. Contamine par le paganisme 
chananeen, le peuple de Dieu sombra dans des luttes fratricides, dans 
1'idolatrie et 1'immoralite. Mais la punition du peche ne tarda point. Des 
peuples barbares envahirent le pays pour le livrer au pillage et a I'incendie, 
emporter les moissons, massacrer les habitants. De tous les ennemis les 
plus redoutes etaient les Philistins. 

Le salut vint d'En-Haut par 1'envoi du prophete Samuel et le sacre 
de David. 

David etait, a maints egards, un homme selon le coeur de Dieu . 
La Providence le choisit comme executeur de ses desseins. David repoussa 
]es Pbilistins et vainquit les derniers Chananeens; il s'empara de la ville 
forte chananeenne de Jerusalem, dont il fit la capitale de son rdyaume. 
II reunit toutes les tribus sous son sceptre et etendit son pouvoir dans 
toutes les directions. Cependant toute cette gloire militaires 'efface devant 
1'oeuvre realisee par le roi en faveur du culte. David ne connut point de 
repos avant d 'avoir fait de Jerusalem la cite de son Dieu . C'est en cette 
ville qu'il transporta, en grande pompe, 1'Arche d 'alliance et qu'il fit 
choix d'un lieu consacre au culte divin. II caressait meme le rve d'y con- 
struire un temple a la gloire de Dieu. Cependant Dieu ne lui reservait pas la 
realisation de ce dessein. David tui-meme avait verse trop de sang. L'honneur 
d'elever le Temple echut a son fils, le prince de paix, Salomon (972-932). 

2. LA SIGNIFICATION MESSIANIQUE DES GUERRES DAVIDIQUES 

Le regne de David, nous le verrons bieritot, eut une signification mes- 
sianique surtout par les predictions dont ce roi fut 1'objet et pour tout ce 
qu'il realisa de positif au profit de son peuple. Mais les guerres memes et 
les victoires militaires de David ont une valeur figurative. Elles deviennent 
1'image de la puissance du Messie, qui, dans 1'avenir, doit triompher de 
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tous les ennemis. David vainqueur de Goliath, c'est 1'image du juste triom- 
phant de Satan, avec 1'aide de Dieu. 

C'est dans cette perspective que, par exemple, le Psaume CIX chante 
les victoires du roi et les transpose sur la personne du Messie, le triom- 
phateur ideal, le roi des siecles futurs. 

Le Seigneur est a sa droite, 

II brisera les rois au jour de sa colere, 

II exercera sonjugement sur toutes les nations, 

II brisera sur la terre la tete des puissants! 

3. LES PREDICTIONS MESSIANIQUES RELATIVES A DAVID 

Parmi les promesses messianiques faites a David, il y a d'abord celle 
que Dieu lui fit par Pentremise de Nathan. 

David avait confie a ce prophete sa volonte de constmire une maison 
au Seigneur. Dieu n'agrea pas ce desk. II lui fit repondre : Non, ce n'est 
pas toi qui me construiras une demeure, mais moi je bdtirai pour toi une 
maison. (II Rois, VII, 4-11.) 

La maison que Dieu comptait batir pour David, ce n'etait pas une 
maison de pierre, mais une maison au sens spirituel, a savoir la famille ou 
dynastie royale que David etait appele a fonder. 

Elles sont magnifiques, les paroles qu'en cette occasion Dieu adressa 
au roi : 

Je fai pris aux pdturages, de derriere les brebis, 

Pour fetablir prince sur mon peuple, sur Israel. 

Je fai fait deja grand et je te construirai encore une maison royale, 

Quand tes jours seront accomplis 

Et que tu seras descendu au tombeau aupres de tes peres, 

J'eleverai ta posterite apres toi, 

Je serai pour ton fils un pere 

Et il sera pour moi un fils. 

Ta maison et ta royaute seront pour toujours assurees, 

Et ton trone sera affermi a jamais. 

(II Rois, VII, 8-16.) 



David et sa maison prenaient ainsi place au centre de Phistoire d 'Israel. 
C'est a sa maison que la promesse du Sauveur venait d'etre rattachee. 
C'est d'elle que devait naitre le Messie. 

Cette promesse magnifique, le roi, lorsqu'il fut sur le point de mourir, 
la rappela en quelques paroles inspirees : 

Un roi qui gouverne les hommes, 

Qui les gouverne dans la crainte du Seigneur, 

Est comme la lumiere du matin, 

Quand se leve le soleil dans un del sans nuages. 

II est comme le rayon de soleil 

Caressant, apres la pluie, les champs verdoyants. 

II en sera ainsi de ma maison, 

Car Dieu a fait avec elle une alliance eternelle, 

Une alliance en tous points inebranlablement assuree. 

(II Rois, XXIII, 3-5.) 

4. LES PSAUMES MESSIANIQUES DE DAVID 

Sous 1'inspiration du Saint-Esprit, David chanta 1'attente du Messie 
en plusieurs psaumes d'une grande elevation de pensee. Ces chants sacres 
contiennent bien.de passages que 1'Eglise a appliques a Jesus et a son 
ceuvre. 

C'est le cas du Fsaume CIX, le premier psaume des Vepres du dimanche. 
Le psalmiste parait y avoir entrevu quelque chose de la naissance miraculeuse 
du Messie : 

A toi, 6 Roi Messie, appartiendra la royaute 

Au jour de ta puissance, 

Sur la montagne sainte de Sion. 

Car, mysterieusement, comme la rosee du sein de I'aurore, 

Je fai engendre! 

C'est aussi le cas du Psaume XXI que le Christ a recite au moment de 
son agonie en croix : Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m 'as-tu abandonne? 
Ce psaume entrevoit la mort douloureuse du Redempteur : 
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Une troupe de scelerats rodent autour de moi, 
Us ont perce mes pieds et mes mains, 
Us se partagent mes vetements 
Et tirent au sort ma tunique! 

Enfin c'est le cas du Psaume LXXI qui decrit les oeuvres spirituelles 
du Christ, la royaute spirituelle qu'il realisera : 

// delivrera le pauwe 'qui crie vers lui, 

Et le malheureux depourvu de tout secours. 

11 aura pitie du miserable et de I'indigent, 

Et il sauvera la vie du pauvre. . 

// les affranchira de T oppression et de la violence 

Et leur sang aura du prix a ses yeux. 

Qu'on cherche en lui la benediction 

Et que toutes les nations de la terre le proclament bienheureux. 

CONCLUSION 

Rappelons une nouvelle fois comment la revelation du Messie gagne 
peu a peu en precision. Dans le Paradis terrestre, Dieu revele que le Messie 
sera un membre de notre humanite; a Abraham, 11 fait connaitre qu'il naitra 
de sa race; Jacob ajoute que c'est de la tribu de Juda qu'il sortira; David 
annonce qu'il sera un rejeton de la tige de Jesse, son ancetre. 

Nous' comprenons, a la lumiere des oracles davidiques, beaucoup 
d'allusions de nos evangiles au roi David. Nous comprenons que Pange 
Gabriel dise a Marie : Le Seigneur Dieu lui donnera (a Jesus) le trone de 
David son pere ; il regnera eternellement sur la maison de Jacob et son regne 
n 'aura point de fin. {Luc, I, 32-33.) 

C'est pourquoi,a 1'epoque du Christ, to.us regardaient le Messie attendu 
comme le fils de David. Que pensez-vous du Christ ? , demanda le Sauveur 
aux Pharisiens, de qui est-H le Fils? Et eux de repondre : De David . 
De meme, les foules s'ecrierent : Ne serait-ce pas lui le Fils de David? 
De meme, les malades priaient : Seigneur, Fils de David, ayez pitie de nous ! 
Enfin, c'est par 1'acclamation : Hosanna au Fils de David! que le peuple 
salua Jesus lors de son entree triomphale a Jerusalem. 
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LES GRANDS ORACLES MESSIANIQUES DBS PROPHETES 

D'AVANT L'EXIL 



Car un enfant nous est ne, 
Un fils nous a ete donne, 
L 'empire repose sur ses epaules, 
Et il sera appele Prince de la paix! 

(Isaie, IX, 5.) 

Le peuple elu avait done appris a connaitre que le Sauveur a venir 
serait un descendant de David. Quoi de plus naturel qu'il se soit represente 
ce Sauveur, roi de 1'avenir, a la maniere des grands rois David et Salomon! 
Dans les idees du peuple le Messie devait 6tre aussi grand que David, aussi 
majestueux que Salomon, il devait meme Stre beaucoup plus puissant 
que ces deux rois. 

En fait, Dieu destinait a son peuple un Sauveur qui serait infiniment 
plus qu'un roi . temporal, un Sauveur dont la gloire serait tout interieure, 
spirituelle, surnaturelle, divine. Le peuple Israelite, peuple charnel, n'etait 
pas a meme de comprendre de lui-meme ces valeurs spirituelles. C'est pour- 
quoi Dieu allait lui donner de nouvelles propheties pour lui dessiller les yeux. 

Les propheties nouvelles sont desormais transmises au peuple surtout 
par les prophetes-ecrivains, dont nous avons deja parle dans une lecon 
precedente. Ces envoyes de Dieu annoncent le Sauveur avec une precision 
telle qu'en certains endroits de leurs ceuvres, on trouve presque la lettre 
meme de TEvangile. 

Trois donnees sont surtout mises en lumiere par les prophetes-ecrivains 
d'avant le grand exil babylonien (587-538) : 

1 Le Messie naitra de la maison de David, mais de fagon miraculeuse. 
Tel est 1'enseignement d'Isaie. 
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2 Le Messie sera le roi eternal d'Israel et de Jerusalem. Pourtant 
ce n'est pas dans la ville royale de Jerusalem qu'il naitra, mais a Bethleem. 
C'est ce qu'annonce Michee. 

3 Le Messie apparaitra parmi les. homines pour fonder une Nouvelle 
Alliance. Tel est le message de Jeremie. 

1. LE MESSIE NAITRA D'UNE VIERGE 

A. C'est au roi Achaz que vers 735 Dieu adressa une de ses promesses 
les plus precises. ^ 

Achaz etait un roi impie. II donnait 1'exemple de 1'idolatrie la plus 
grossiere et il entraina son peuple dans Pinfidelite et la corruption. 

Or c 'est precisement au milieu de cette situation miserable que Dieu 
revela a Isai'e, de la facon la plus claire, qu'en depit des peches de son peuple. 
il enverrait un Sauveur. Comment cela se ferait-il ? Le Sauveur ne devait-il 
pas naitre de la famille de David? Or, pouvait-il encore naitre d'une dy- 
nastie aussi peu fidele au Seigneur? Achaz allait-il pouvoir se vanter de 
compter le Sauveur parmi ses descendants? 

A lor s Dieu parla a Achaz, par la bouche du prophete Isaiie, a peu pres 
en ces termes : O Roi infidele, ce n'est pas vous ni vos fils qui nous vaudrez 
le salut. Pourtant, un Sauveur nous viendra : il sortira meme de votre famille; 
mais Dieu Venverra d'une maniere miraculeuse. II naitra d'une Vierge et 
portera le nom d' Emmanuel, c' est-a-dire Dieu est avec nous. (Isa'ie, VII, 14.) 

Par ces mots, Dieu annon?ait que le Sauveur devait avoir Dieu comme 
Pere. II naitrait d'une Vierge. Cette Vierge que le prophete entrevoyait est 
1 'humble et pure Vierge Marie. 

B. En un autre passage, Isaiie annonce egalement la naissance de 1'Enfant 
divin. Ce texte, 1'figlise 1'a insere dans sa liturgie de Noel : 

Un rameau sortira du tronc de Jesse 1 , 
Sur lui reposera V Esprit du Seigneur : 
Un esprit de sagesse et d' intelligence, 



1. Jesse ou Isai' etait le pere de David. II ne faut pas le confondre avec le prophete 
Isai'e. 
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Vn esprit de conseil et de force, 

Un esprit de connaissance divine et de piete. 

(Isaie, XI, 1-2.) 

C. Enfin, dans une troisieme prophetic, Isaie insiste sur la dignite 
divine de 1'Enfant : 

Void qu'un enfant nous est ne, 

Un fils nous a ete donne, 

V empire repose sur ses epaules. 

Et il sera appele 

Comeiller admirable, heros divin, 

Pere de son peuple, Prince de la Paix, pour Veternite, 

(Isaie, IX, 5.) 

2. LE MESSIE NAITRA A BETHLEEM 

Dans les desseins de Dieu, le Messie ne devait pas naitre dans la ville 
royale de Jerusalem, an milieu de la. splendeur et *des richesses. Jerusalem 
sera dedaignee au profit de Bethleem, petite cite de la Judee. Voila ce qu'an- 
nonce Michee, contemporain d'Isaie. Le prophete celebre 1'honneur qui 
echoit a. Bethleem : 

Et toi, Bethleem, tu es trop petite 

Pour etre comptee au nombre des cites de Juda. 

De toi pour tant sortira celui 

Qui doit regner en Israel, 

Celui dont les origines remontent aux temps anciens, 

Qui est de toute eternite. 

(Mich,, V, 1.) 

3. LE MESSIE PROMULGUERA UNE NOUVELLE ALLIANCE 

Apres Isai'e, voici Jeremie, le second des grands prophetes-ecrivairis 
d'avant 1'exil.' II nous dit que le Messie naitra sous 1'Ancienne Loi, mais qu'il 
promulguera une Nouvelle Alliance. Elle mettra fin a la Loi et 1'emportera 
beaucoup sur elle, comme 1'esprit sur la chair. Or, comme le dit saint Jean 
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(VI, 63), c'est 1' esprit qui vivifie; la chair, a elle seule, ne sert a rien. La 
Loi nouvelle, qui est spirituelle, sera de meme inscrite spirituellement dans 
les coeurs et les esprits, a savoir par la gr^ce divine : 

Void que des jours viennent, 

Ou je conclurai une Alliance Nouvelle. 

Je mettrai ma lot en leur esprit, 

Et Vinscrirai dans lews cceurs. 

Je serai leur Dieu 

Et Us seront mpn peuple. 

(Jeremie, XXXI, 31, 33.) 

CONCLUSION 

1. Le roi Achaz est rejete; 1'humble Vierge Marie est choisie pour 
devenir la mere du Sauveur. Comme Marie le chante dans son Magnificat : 
Les orgueilleux, Dieu les disperse et il renverse de leur trone les puissants, 
mats il eleve les humbles et comble les affames de ses bienfaits. 

2. Les voies de Dieu deviennent plus claires avec le temps. Le Sauveur 
promis sera Dieu avec nous . C'est a Bethleem.que nous chercherons la 
Vierge avec son divin Fils. C'est la, en effet, qu'il est ne. 

3. Les propheties affermissent notre foi dans le Christ. Ce que 1'figlise 
nous enseigne sur le Messie, les prophetes 1'ont predit des centaines d'annees 
avant 1'evenement. C'est pourquoi Jesus dit : Parcourez les Ventures et 
voyez comme elles rendent temoignage de moi. (Jean, V, 39.) Aux disciples 
d'Emmaiis, il explique que toutes les propheties se sont accomplies en sa 
personne. (Luc, XXIV, 27.) 

C'est pourquoi 1'figlise accorde aux propheties une place de- choix 
dans la liturgie et son enseignement scripturaire. 
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LA TROISIEME PREPIGURATION DE LA REDEMPTION 

MESSIANIQUE 
LA DELIVRANCE DE LA CAPTIVITE BABYLONIENNE * 

c, 

Le Seigneur a fait pour eux des actions d 'eclat. 
Le Seigneur a ramene les captifs de Sion. 
Ceux qui sement dans les larmes 
Moissonneront dans Vallegresse. 

(Psaume CXXV, 3-5.) 

De toutes les servitudes qu 'Israel eut a subir, celle qui lui fut imposee 
par Nabuchodonosor et ses Babyloniens, en 587-586, apres la prise et le 
sac de Jerusalem, fut la plus cruelle. Le peuple de Juda fut en grande partie 
emmene de Jerusalem et conduit en Babylanie ou il eut a supporter le joug 
du vainqueur. 

Quand la captivite babylonienne prit fin en 538, les Israelites, meditant 
sur cette longue periode de servitude et de misere (587-538 ou, en comptant 
de la prophetic de Jeremie et des premieres deportations, 605-538), con- 
sidererent la delivrance survenue en 538, grace '& la generosite du roi perse 
Cyrus, comme la plus grande fayeur que Dieu leur eut accordee au cours 
de leur histoire. Ce fut une delivrance pareille a celle de la servitude d'figypt<% 
plus miraculeuse encore peut-etre. Elle aussi devint la prefiguration de la 
delivrance finale. 

1. LA LIBERATION D'ISRAEL LES CHANTS DES RAPATRIES 

La Sainte ficriture a conserve plus .d'un texte ou s'exprime 1'immense 
joie d'Israel quand lui fut annoncee 1'autorisation de retourner dans son 
pays d'origine. 



* Cette lecon peut etre reservee aux eleves de la 8 e annee d'etudes. 
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Parmi ces textes retenons le psaume CXXV. II y a dans ce psaume, 
a-t-on pu dire, une fraicheur et une sensibilite, une puissance d'enthousiasme, 
et puis une note de melancolie, qui font notre admiration. 

Void d'abord 1'immense joie, 1'immense gratitude : 

Quand le Seigneur ramena les captifs de Sion, 

Nous ne pouvions de joie en croire nos yeux. 

Nous etions comme des gens qui revent, 

C^etait pour nous comme dans un songe. 

Alors notre boucke a eclate en cris de joie, 

Notre langue fut remplie de chants d'allegresse. 

Alors on a dit parmi les nations : 

Vraiment le Seigneur a fait pour eux une action d' eclat! 

Puis le cantique se change en priere, pour ceux qui n'ont pas encore 
profits de 1'edit de liberation : 

Seigneur, ramenez tous nos captifs, 

Comme, apres un orage et une forte pluie, 

Vous ramenez Veau dans les torrents desseches du Midi! 

Enfin, une belle sentence clot le psaume, degageant des evenements 
une Ie9on pour la vie : 

Qui seme dans les larmes 

Dans la joie moissonne. 

On avance pleurant, 

Quand on jette la semence, 

Mais on revient de la moisson, poussant des cris d'allegresse, 

Ployani sous -lefaix des gerbes! 

2. AVERTISSEMENTS AUX EXILES NOUVELLES PROPHfiTIES MESSIA- 
NIQUES 

Les grands evenements qui marquerent la vie de la nation Israelite 
de 586 a 538 ont du impressionner profondement les esprits. 

D'une part, 1'exil risquait de jeter le peuple dans le desespoir, d'autre 
part, la delivrance miraculeuse de 538 devait causer une telle joie que la 
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tentation pouvait surgir de la considerer comme la delivrance finale et 
comme realisant deja les temps messianiques. 

Pour prevenir le desespoir du peuple et ses fausses esperances, Dieu 
suscita les prophetes fizechiel et Daniel. 

A. Ezechiel annonce la restauration du peuple d* Israel. 

Des le debut de 1'exil, et surtout au lendemain de la destruction de 
Jerusalem, le Seigneur chargea Ezechiel de consoler son peuple. 

Le Seigneur fit voir a fizechiel un grand champ couvert d'ossements 
et il lui dit : Ces ossements vivront-ils encore ? fizechiel repondit : Seigneur, 
vous seul pouvez le savoir. Alors Dieu ordonna a son prophete de parler 
aux ossements, de leur commander de se joindre les uns aux autres et de se 
lever vivants, comme des hommes. Le prophete obeit. 

Et soudain, sur 1'ordre d'fizechiel, les ossements se rejoignirent et 
formerent des squelettes ; les squelettes se couvrirent de chair, la vie entra 
en eux, tous les morts se leverent. Le prophete eut devant les yeux le spectacle 
de tout un peuple de morts ressuscitant a la vie. 

C'est ainsi que le Seigneur comptait appeler son peuple a une vie 
.nouvelle. II allait donner a Israel un coeur nouveau, docile et fidele. Israel 
ne pouvait pas perir, car c'est de lui que devait naitre le Messie. 

B. Daniel enseigne Vorigine divine du Royaume de Dieu. 

Le second prophete' que Dieu envoya a son peuple fut Daniel. Celui-ci 
eut pour mission nonplus seulement de consoler ses compatriotes mais aussi, 
et en premier lieu, de les instruire sur la vraie nature du royaume mes- 
sianique et de leur reveler 1'origine celeste de ce royaume. L'occasion de 
cette revelation fut un songe fameux qui tourmenta Nabuchodonosor. 

Le roi, preoccupe de la signification de son reve, manda Daniel. Inspire 
par Dieu, le prophete lui dit : ficoutez, o roi, dans votre reve vous contem- 
pliez une grande statue. La tete en etait d'or; la poitrine et les bras, d' 'argent; 
le ventre et les cuisses, d'airain ; les jambes, defer; les pieds, defer mele 
d'argile. Une pierre se detacha de la montagne, frappa la statue aux pieds 
et la redviisit en poussiere. Puts la pierre qui avail frappe la statue devint 
elle-meme une montagne et recouvrit la terre tout entiere. 

Tel est le songe, continua le prophete; en void la signification. C'est 
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vows, 6 roi, qui etes la tele d'or, parce que vous etes le plus grand de tous 
les rois. Apres vous viendront trois autres royaumes, representes par V argent., 
Vairain et le fer. Le dernier sera a la fois puissant et foible. Si le fer est son 
symbole, ce metal est'uni, dans les pieds de la statue, a Vargile de potter, 
matiere extremement friable. Quant a la pierre, elle represente un royaume 
d' origins et de nature toutes differentes. Dieu lui-meme le fonder a. Ce royaume 
descendra du del. II recouvrira toute la terre et sa duree sera eternelle 1 . 
'. L'explication du reve de Nabuchodonosor reconforta les Israelites. 
Le royaume qui allait supplanter tous les autres "etait manifesteraent celui 
du Seigneur, leur Dieu. 

C. Le Seigneur revela a Daniel encore un autre aspect du Royaume 
de Dieu et mit ainsi dans une lumiere eclatante 1'origine. celeste du Messie. 
Je regardais les deux, raconte le prophete, et void que des trones furent 
places, et un vieillard s'assit. Son vetement etait blanc comme la neige. 
Son trone etait des flammes de feu; les roues, un feu ardent. Mille milliers 
le servaient, et une myriade de myriades se tenaient devant lui. Le Juge s'assit, 
et des livres furent ouverts. Et void que sur les nuees vint comme un Fils 
d^homme et il s'approcha du trone. Et au Fils de Vhomme fut donne wilt 
honneur et puissance, et tous les peuples, nations et langues le serviront. Sa 
domination est une domination eternelle qui ne passera point et son regne ne 
sera jamais detruit. 

Ce trone est celui de Dieu, un trone de gloire et de majeste. Ces my- 
riades sont les anges innombrables qui servent Dieu. Le Fils de Phomme 
est le Messie; son'origine est celeste; il descendra des cieux pour.prendre 
une nature humaine et fonder sur terre un royaume qui durera eternellement. 
II sera le Christ-Roi. 

CONCLUSION 

1. Par la bouche de Daniel, Dieu predit que le Messie descendra du 
Ciel comme un roi pour fonder le royaume de Dieu sur terre. II precise 



1 . Le sens general de la prophetie est clair, mais tous les interpretes des Saints Livres 
ne sont pas d'accord sur 1 'identification des divers royaumes. Le savant et regrette pro- 
fesseur de 1'Universite de Louvain, A. Van Hoonacker, proposait d'y voir : le royaume 
de Nabuchodonosor, celui de Balthasar, 1 'empire medo-perse de Darius, Temp ire d'A- 
lexandre. 
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le temps de sa venue: ce sera apres la disparition des grands empires du 
Monde Ancien, les empires des Babyloniens, des Medes, des Perses et des 
Grecs. 

2. Daniel vit le Fils de 1'homme a la droite du Pere. C'est pourquoi 
Jesus-Christ dit (Matth., XXVI, 64) : Unjour vous verrez le Fils de rhomme 
dssis a la droite de la Puissance de Dieu, et venant sur les nuees du CieL 
Et nous lisons, au sujet d'fitienne, le premier martyr : Utienne, ayant fixe 
les yeux au Ciel, vit la gloire de Dieu et Jesus debout a la droite de Dieu. 
(Act., VII, 55,) ..'.. 

3. La liturgie du Samedi saint rappelle a juste titre la belle vision 
d'fizechiel. Elle signifie la resurrection du peuple d 'Israel mais elle symbolise 
aussi notre resurrection spirituelle, celle qui est le fruit de la Redemption 
messianique et qui se realise dans et par le Bapteme. 



. t 
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LA GRANDE CHARTE DE LA REDEMPTION MESSIANIQUE 
LE LIVRE DE LA CONSOLATION D 'ISRAEL * 



Chantez au Seigneur un cantique nouveau. 

(Isaie, XLII, 10.) 

Les premieres propheties sont realisees 
Etfen annonce de nouvelles; 
Avant qu'elles eclosent 
^ Je vous les anno nee. 

(Isaie, XLII, 9.) 

La captivite de Babylone donna lieu a plusieurs propheties remar- 
quables, qui ont deja ete expliquees. II reste a signaler la prodigieuse trans- 
formation de 1'attente messianique que le Seigneur aecomplit a la suite de 
ce grand evenement. 

Jusqu'ahrs les esperances messianiques, meme les plus belles, etaient 
restees, pour une grande part, terrestres. Desormais elles vont se spiritualiser . 
II faut s'efforcer de comprendre : 1. les imperfections de 1'esperance mes- 
sianique d'avant 1'exil; 2. la spiritualisation de cette esperance. 

De cette transformation spirituelle le temoignage le plus eloquent est 
la seconde partie du Livre d' Isaie. Cette seconde partie, que la tradition 
Israelite attribue au prophete Isaie, encore que, selon bon nombred'auteurs 
modernes, ces chapitres ne se rapportent a Isaie qu'indirectement, etant 
plutot 1'ceuvre de ses. disciples, a ete appelee a juste titre Le Livre de la 
Consolation d' Israel. II contient des vues sublimes sur 1'oeuvre et lapersonne 
du Messie. C'est un cantique messianique nouveau, avec des accents qu'on 
n'avait pas encore entendus dans le concert des oracles messianiques. 
C'est pourquoi nous Tappelons la Grande Charte de I' Esperance messianique. 



* Cette Ie9on est reservee & la 8 e annee d 'etudes. 
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C'est vraiment l*acte fondamental par lequel Dieu, le Souveram 6ternel, 
a fait connaitre a son peuple, en les precisant, les promesses, les conditions 
et les bienfaitsde la grande liberation. 

1. LES IMPERFECTIONS DE L'ESPERANCE MESSIAMQUE D'AVANT L'EXIL * 

Dieu n'a pas dispense d'emblee toute sa lumiere sur 1'avenir mes- 
sianique.'Au reste, cela n'aurait pas ete possible. II fallait insensiblement 
ouvrir les yeux du peuple a la lumiere divine. 

De plus, quand il s'agit de proprieties, il faut compter avec ce qu'on 
appelle la perspective prophetique. Le prophete voit 1'avenir, mais, gene- 
ralement, il ne lui est pas possible de bien serier les evenements. Souvent 
le present et 1'avenir s'entremelent. Comme le prophete ne vit pas dans 
1'eternite, il lui arrive presque toujours de contempler 1'avenir a travers 
les couleurs du present. Lorsqa'on prend des jumelles pour observer un 
paysage lointain, ce paysage s'apercoit plus distinctement, mais les objets 
qui se trouvent dans 1'espace intermediate paraissent plus proches entre 
eux et leurs distances mutuelles s'effacent ou, du moins, sont moins accusees. 

Quelque chose d'analogue pent se constater dans les propheties de 
PAncien Testament. La personne et Pceuvre du Messie ne sont pas encore 
sumsamment separees de la dynastie et du royaume de David. On con- 
templait le Sauveur a travers 1'image d'un roi - oriental, et son royaume 
rev6tait aussi les traits d'un royaume terrestre. 

Ce fut en grande partie les miseres de 1'exil babylonien, 1'erTondrement 
de 1'independance nationale qui dessilla les yeux des Israelites. Us com- 
prirent peu a peu que Dieu leur reservait un avenir meilleur, un avenir spirituel. 

Les premiers qui entrevirent cette evolution du temporel vers le spirituel 
furent le prophete Jeremie et 1'auteur du Livre de la Consolation d* Israel. 
Arr6tons-nous aux oracles de ce dernier. Israel les a medites mais non pas 
toujours compris. De m6me notre Seigneur Jesus les a medites; c'est lui 
qui en a explique tout le sens et, ce qui plus est, les a realises. 

1. PREMIERE PREDICTION LE RETOUR DE L'EXIL 

Une premiere serie d'oracles annoncent la fin de 1'exil babylonien. 
Dieu, est-il predit, delivrera son peuple qui est retenu captif a Babylone. 

* A reserver a la 8 e annee d'etudes. 
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Comme au temps de Pexode, c'est par le desert qu'il reconduira ses enfants 
dans leur patrie : 

Une voix crie dans le desert : 
Preparez la vote du Seigneur, 
Aplanissez les ckemins pour Jui. 

*: 

Toute vallee sera comblee, 

Toute colline sera nivelee. 

Les montagnes deviendront comme tine plaine 

Et les rochers escarpes comme un vallon. 

(Isaie, XL, 3-4.) 

S'extasiant devant ce miracle, le prophete conclut : le Dieu qui peut 
accomplir pareil prodige, est le vrai Dieu. Et, plein de reconnaissance, il 
entonne un hymne a la gloire de Dieu : 

Tout homme est comme Vherbe 

Et toute sa grace comme lafleur des champs. 

Uherbe se desseche, la fleur se fletrit, 

Mais la parole de Dieu subsiste a jamais; 

QuidoncestsemblableaDieu? 

Qui a mesure T ocean dans le creux de sa main, 

Et Petendue des deux a Pempan? 

Qui a mesure au boisseau toute la poussiere de la terre, 

A pese le's montagnes au .crochet 

Et les collines a la balance ? 

(Isaie, XL, 6-8, 12.) 

2. DEUXlfcME PREDICTION ISRAEL LE MISSIONNAIRE DU VRAI DIEU 

Dans, une deuxieme serie d'oracles, Dieu fait connaitre quel sera le 
role du peuple d'Israel des qu'il aura ete rapatrie. Desormais son role 
politique est fini; par contre, Dieu le destine a devenir le missionnaire de la 
vraie foi a travers le monde entier. 

Le peuple de Dieu sera reconstitue, mais non point pour redeyenir, 
comme par le passe, un royaume temporel. La mission d'Israel sera de 
repandre la foi au Dieu unique et de convertir toutes les nations de la terre. 
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Sois attentif a ma voix, 6 mon peuple, 

O ma nation, prete-moi Voreille! 

Car la Loi sortira de moi 

Et fetablirai mon commandement pour etre la lumiere des peuples. 

(Isaie, LI, 4.) 

Les nations qui ne te connaissaient pas, accourront a toi 
A cause du Seigneur, ton Dieu. 

(Isaie, LV, 5.) 

3. TROISIEME PREDICTION DIEU PREDIT LA VENUE DU MESSIE SER- 

VITEUR DE DIEU 

Maintenant, le regard du Voyant penetre encore plus profondement 
dans les secrets de Dieu. La conversion du monde entier sera surtout I'ceuvre 
d'un eminent Serviteur de Dieu. 

Ce Serviteur n'aura point recours a la violence des armes. Ses seuls 
moyens d 'action seront une predication pleine de bonte et la pratique 
eminente des ceuvres de misericorde. Ce Serviteur, c'est le Redempteur, 
c'est done le Messie, et, cette fois, il est entrevu sous ses vraies couleurs, 
celles de son ministere spirituel : 

Void mon Serviteur que je soutiendrai! 

U Esprit du Seigneur est sur lui, 

Pour qu'il annonce la Loi de Dieu aux nations. 

II ne brisera pas le roseau froisse, 

Et n'eteindra pas la meche prete a mourir; 

Mais il vient pour ouvrir les yeux des aveugles, 

Pour faire sortir de prison les captifs, 

Et du cachot ceux qui sont assis dans les tenebres. 

(Isaie, XLII, 1,3,7.) 

4. QUATRIEME PREDICTION DIEU PREDIT LES SOUFFRANCES DE SON 

SERVITEUR 

Le prophete prevoit une merveille plus grande encore. Le Serviteur 
de Dieu sauvera le monde, non seulement par sa raansuetude, mais encore 
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par ses souffrances. Son peuple le meconnait, le meprise, le p 
et, pour finir, le condamne a mort. Mais son tombeau sera gloriei 
ressuscitera et son peuple comprendra qu'il a souffert et qu'il 
pour son salut : 

C'est a cause de nos peches qu'il a ete transperce, 
De nos iniquites, qu'il a ete broye. 

Le chatiment qui nous a donne la paix est tombe sur lui ' 
Et c 'est par ses meurtrissures que nous sommes gueris. 

(Isa'ie, LIII, 

C'est a cause de cette prophetic remarquable que le Livi 
Consolation est appele parfois le cinquieme evangile de la Passion. 

5. CINQUIEME PREDICTION DIEU ANNONCE LA VENUE D'UN 
SALEM NOUVELLE 

Les oracles se terminent par la vision d'une Jerusalem nouve 
de la Redemption, figure de Pfiglise. 

Leve-toi, Jerusalem, et resplendis! Ta lumiere paratt, 

Et la gloire de Dieu s'est levee sur toi. 

Car les ime.br es couvraient la terre, 

Et itne sombre obscurite les peuples; 

Mais sur toi Dieu se leve, comme le soleil, 

Et sa gloire se manifeste sur toi. 

Les nations marchent vers ta lumiere, 

Et les rois vers V eclat de ta gloire. 

(Isaie, LX, 1 

CONCLUSION 

Dans le Livre de la Consolation, le Messie est predit avec une j 
telle que Ton prendrait le prophete pour son contemporain. C'< 
ces proprieties remarquables que le 'Livre de la Consolation est appels 
le cinquieme 'evangile. Le Christ s'est applique a lui-meme ces texte; 
fiques. De mdme, les premiers chretiens ont vu dans ces textes la pi 
la plus caracteristique des souffrances de Jesus. 
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Les auteufs avaient prevu -pour ce manuel 

i 

une serie d 1 illustrations. ~Ils regrettent avoir 
du renohcer u leur projet et s'en excusent 

:\ ' ' . . ' '''- 

aupres des lecteurs. Le prix et la r arete du 
papier couche n'ont pas permis a Tediteur 
de. reproduire. Us cliches prevus. Ceux-ci 

' . ' . ' - ' ."."' i 

paraUront, s'il plait a Dieu-, dans les edi- 
tions ulterieures, aussit8t que l\industrie du 
livre aura surmonte les difficultes dans 
lesquelles elk se debal pour le moment. 



ORACLES MESSIANIQUES DBS PROPHETES 
D'APRES L'EXIL 



Mais toi, Seigneur, tu auras pitie de Sion, 

Car c'est le moment de lui faire grace ; 

Le moment fixe est venu! 

Le Seigneur a rebati Sion 

Et il s'est montre dans sa gloire! 

(PsaumeClll, 13-14, 17.) 



jc les predictions du Livre de la Consolation, 1'attente du Messie 
t son point culminant. Apres 1'exil de Babylone (538), d'autres 
es surgissent encore, notamment Aggee, Zacharie, Malachie, mais 
i'entre eux n 'attaint les sommets du Livre de.la Consolation. Us 
: cependant quelques precieuses indications a tout ce que nous 
ieja appris touchant le Messie. Le portrait de celui-ci se dessine 
sn plus completement. Pour se le representer, tous les traits disperses 
dtre reunis et dontemples dans leur ensemble. 

lOPHfeTE AGG&E 

prophete Aggee apporta une precision importante touchant le 
; de la venue du Messie; il annonca que le Messie devait venir avant 
action du second Temple. 

sait que le roi Cyrus accorda en 538 aux Israelites qui etaient a 
le 1'autorisation de regagner leur patrie. La bonne nouvelle fut 
ie avec beaucoup de joie. 

retour dans la Ville sainte, les Israelites fideles se sentirent pro- 
2nt malheureux parce que le Temple leur manquait. II fallait, coute 
Ite, le rebatir. Messire Dieu premier servi! Avant de penser a leur 
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propre maison, les Israelites, sous la conduite de Zorobabel, se preoc- 
cuperent de construire une demeure au Seigneur. 

Le jour de la consecration du nouveau Temple fut un des plus beaux 
de 1'histoire d 'Israel. Les plus jeunes, qui n'avaient pas connu le Temple 
de Salomon, manifestaient leur admiration devant la splendeur du nouveau 
sanctuaire. Les plus ages, par centre, se rappelaient la richesse etonnante 
du premier Temple et les objets sacres qu'il contenait : les Tables de la 
Loi et 1'Arche d'alliance. Loin de se rejouir, ils se lamentaient et versaient 
des larmes. 

C'est alors, vers 520, que Dieu, pour leur donner du courage, envoya 
le prophete Aggee aux enfants d'Israel. II leur fit dire que le nouveau Temple, 
pour n'etre pas plus riche, serait cependant bien plus glorieux que le premier! 
Pourquoi? Parce que le Seigneur lui-meme y ferait son entree. Void en 
quels termes s'exprime Aggee : 

Je remplirai de gloire cette maison. 

Grande sera la gloire de cette maison, 

La gloire de cette derniere sera plus grande que la premiere. 

Et en ce lieu je donner ai ma paix aux hommes. 

(Agg., II, 7, 9.) 

Le premier Temple contenait 1'Arche et les Tables de la Loi ; le nouveau 
en etait prive, car 1'Arche d'alliance n'existait plus. C'etait la pour Israel 
une perte sensible. Cependant le Seigneur avait permis la disparition de ces 
tresors. II voulait arracher son peuple au culte de toutes ces choses mate- 
rielles et le preparer ainsi peu a peu a la Nouvelle Alliance, au regne spi- 
ritueldu Messie 1 . 

2. LE PROPHfeTE ZACHARIE 

Le second prophete dont nous devons faire mention est Zacharie, 
un contemporain d'Aggee. Zacharie predit que le Messie devait etre un 
prince de la paix. Une de ses proprieties nous touche particulierement 
parce qu'elle s'est realisee le dimanche des Rameaux. 

1. Herode le Grand, il est vrai, entreprit de rebatir le second Temple. Mais cette 
oeuvre de reconstructs etait loin d'etre achevee au moment ofc Jesus fut presente au 
JL crnpic* . 
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Le Messie-Roi, declare Zacharie, viendra sans char ni chevaux; un 
ne lui servira comme monture royale. L'ane, en Orient, n'etait nullement 
un animal meprise; au contraire, il etait recherche meme pour la monture 
d'un roi; cependant il ne convenait pas a la guerre, pour laquelle on utilisait 
des chevaux. II etait done la monture par excellence des princes pacifiques. 
Cela dit, nous comprendrons le bel oracle de Zacharie . : 

Tressaille de joie, Sion- Jerusalem : 

Void que ton roi vient a toil 

II est juste, ton Sauveur, 

II est doux comme un Prince de la paix, 

Detruisant les chars et les chevaux, 

Et monte lui-meme sur un one, 

Et sur un poulain, petit d'une dnesse. 

(Zach., IX, 9.) 

3. LE PROPHETE MALACfflE 

Malachie est le dernier prophete de 1'Ancien Testament. II brulait 
d'un zele ardent pour la sanctification de son peuple. Quand il.vit le peu 
d'enthousiasme qu'apportaient les pretres a raccomplissement de leur service 
dans le Temple, il ne craignit point de leur reprocher leur negligence. 

A ce moment, le Seigneur lui revela 1'avenir du sacerdoce Israelite. 
Malachie vit comment le Temple serait aneanti : le sang des offrandes 
devait cesser de couler et la voix des prStres devait s'eteindre pour toujours. 
Mais, en meme temps, un grand miracle se produirait. Au lieu du Temple 
de Jerusalem, le Seigneur allait repandre des sanctuaires par le monde 
entier ; dans tous les pays et toutes les villes, ses Apotres devaient etablif 
un culte nouveau, pur, sans tache, non sanglant et pour toujours agreable 
au Seigneur. Voici 1'oracle du prophete : 

Je ne prends plus plaisir en vous, pretres de VAncienne Alliance, 
Et je n' agree plus d'offrande de vos mains. 
Car dorenavant mon Nom sera connu partout, 
Du lever du soleil a son coucher 
Parmi toutes les nations. 
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En tous lieux on bruler.a de Vencens a man nom 
Et une oblation nouvelle et pure me sera offerte. 



(Mai, I, 10-11.) 



Le prophete ne designe pas nommement I'Eucharistie. Mais qui ne 
voit dans le culte eucharistique, repandu par le monde entier, dans ce culte 
pur, sans tache, non sanglant, une realisation magnifique de cette derniere 
prophetic? 

CONCLUSION 

Le royaume de Dieu est proche et celui que Ton attend depuis si long- 
temps doit venir bientot. Tel est le sens des oracles d'Aggee, de Zacharie et 
de Malachie. 

De plus en plus clairement il apparait que Dieu a fait connaitre le Messie 
avec une precision toujours accrue. Dans le Paradis terrestre, il a devoile 
que le Messie possederait la nature humaine; a Abraham, il a revele la 
race d'ou il sortirait; Jacob apprend quelle tribu est elue, celle de Juda; 
a David, Dieu confie que sa dynastie donnera la vie au Messie; Isaie entre- 
voit le mystere de la maternite divine de Marie; Michee entrevoit le lieu 
de la naissance du Messie, Bethleem. Et voici que Zacharie proclame sa 
royaute pacifique, tandis qu'Aggee et Malachie precisent la date de sa venue: 
le second Temple recevra encore sa visite, mais ce sera peu de temps avant sa 
destruction, car le Messie viendra dans le monde pour fonder un culte 
nouveau, spirituel. 



LE ROYAUME MESSIANIQUE* 



// arrivera a la fin des temps 

Que la Maison du Seigneur 

Sera etablie au sommet des montagnes 

Et elevee au-dessus des collines, 

Et vers elle afflueront toutes les nations ! 

(Isaie, II, 2.) 



Jusqu'a present nous avons con sidere sur tout les oracles messianiques 
qui se rapportent a la personne du Messie. Non moins importants sont ceux 
qui parlent de son ceuvre, de la fondation du Royaume messianique. Si quel- 
ques-uns de ces oracles ont deja etc mentionnes, ce n'est qu'en passant. 
Us seront groupes ici de facon a nous donner une idee de ce Royaume 
tel que les prophetes 1'ont entrevu au loin. 

1. L'ALLIANCE NOUVELLE 

Un premier oracle a vivement etonne les contemporains de son auteur. 
La plupart des Israelites c.royaient fermement que la Loi de Moi'se et le 
Temple de Salomon n'auraient jamais de fin. 

Mais Jeremie vient les eclairer. Dieu ne peut se contenter de cette 
Loi et de ce culte qui n'engagent que Pexterieur de I'homme. C'est pourquoi 
il fondera une Alliance Nouvelle. Un pacte nouveau, qui mettra fin a 1'An- 
cienne Loi, doit inaugurer le Royaume messianique : 

Void que des jours viennent, 

Parole du Seigneur, 

Ou je conclurai une alliance nouvelle! 



* Cette lefon est reservee aux sieves de la 8 e aanee d'etudes. 
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Et void V alliance que je feral, 

Parole du Seigneur : 

Je mettrai ma lot en eux, 

Je Tecrirai sur leur cceur. 

II ne faudra plus qtfun homme enseigne son prochain, 

Ni un homme, son frere, 

Car tons Us me connaitront, 

Depuis les petits jusqu'aux grands! 

(Jeremie, XXXI, 31-34.) 

2. LE ROYAUME DES CIEUX 

L'Ancienne Alliance etait 1'oeuvre de Dieu. Combien la Nouvelle Test 
davantage! Elle est a ce point 1'ceuvre de Dieu, que Daniel, nous avons 
deja explique cette prophetic, voit descendre des cieux sur la terre le 
Royaume de Dieu, inaugure par 1' Alliance Nouvelle. 

Le Royaume messianique, c'est done le Royaume des Cieux. Son fon- 
dateur, c'est le Fils de Vhomme, assis a la droite de Dieu le Pere et des- 
cendant vers nous sur les nuees du ciel. Et le regne, la domination, la grandeur 
des royaumes qui sont sous tous les cieux seront donnes au peuple des Saints 
du Tres-Haut; son regne est un regne eternel, et toutes les puissances le 
serviront et lui obeiront. (Dan., VII, 2.7.) 

3. LA JERUSALEM NOUVELLE 

Le Royaume messianique, ainsi realise, est acclame par les prbphetes 
comme la nouvelle Jerusalem. Cette Jerusalem apparaitra parmi les tenebres 
du monde comme un phare etincelant de lumiere. De tous les points de 
1'horizon, les nations afflueront vers elle. Elles accourront non pour la 
dominer et s'emparer de 1'or et de 1'argent, ni pour etre reduites a leur 
tour en servitude, mais pour se joindre a Israel, pour etre instruites avec 
Israel dans la Loi nouvelle et pour adorer le Seigneur. C'est surtout dans 
le Livre de la Consolation que surgit radieuse la vision de la nouvelle Jeru- 
salem : 

Leve toi, Jerusalem, et resplendis> 
Car la lumiere du Seigneur paratt 
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Et la gloire 5' est levee sur toi! 

Void que les ienehres couvrent la terre 

Et Vobscurite toutes les nations. 

Mais sur toi brills le Seignieur 

Et sa gloire se manifeste sur toi. 

Toutes les nations se met tent enmarche vers ta lumiere, 

Et les rois se dirigent vers la clarte de son lever ! 

(/rate, LX, 1-3.) 

4. LA FIN DES TEMPS 

Le Royaume messianique ne prendra jamais fin sur la terre, sinon 
quand les temps seront accomplis. Alors meme il ne cessera pas, mais il 
sera transporte aux cieux d'ou il descendra et ou il trouvera son dernier 
achevement. . 

De la fin des temps, Daniel a entrevu quelques aspects. En ce temps, 
ecrit-il, .ye levera Michel, le grand chef, qui defend les enfants de son peuple^ 
et ce sera un temps de detresse telle qu'il rfy en a point eu de pareille depuis 
qu'il existe une nation. Et en ce temps-la, le peuple du Messie sera sauve 3 
quiconque sera trouve inscrit dans le livre de la Providence. Et ceux qui dorment 
dans la poussiere se reveilleront, les uns pour une vie eternelle, les autres 
pour les opprobres, pour la reprobation eternelle. Ceux qui auront 'possede 
la science de Dieu brilleront comme la splendeur du firmament et ceux qui 
en auront conduit beaucoup a la justice seront comme les etoiles, eternel- 
kment et toujours. (Daniel, XII, 1-3.) 

Cette fin des temps comcidera avec Pavenement de Dieu. II apparaitra 
comme le Juge supreme et sera intronise comme roi de 1'univers. Le Psalmiste, 
qui contemple en esprit ce magnifique evenement, le chante avec des accents, 
joyeux : 

Que les cieux se rejouissent 
Et que la terre soit dans Vallegresse 
En face du Seigneur, car il est venu, 
Car il est venu pour juger la terre. 
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// est venu pour juger le monde selon la justice, 
Les peuples selon sa fidelite! 

(PsaumeXCV, 11-13.) 

CONCLUSION 

Les visions prophetiques sur le Royaume de Dieu ont trouve leur 
accomplissement dans la Sainte figlise, qui continue 1'ceuvre du Christ. 
N'est-ce pas en elle que nous retrouvons : 

1'Alliance Nouvelle, 

le regne de 1'Esprit sur la terre, c'est-a-dire de la grace, 

le Messie lui-meme, Notre Seigneur Jesus-Christ ? 

N'est-elle pas elevee au-dessus de toutes les nations ? Sa lumiere ne 
brille-t-elle pas aux yeux de tous les peuples ? De tous les points du globe 
les hommes affluent vers elle pour recevoir d'elle I'enseignement du Seigneur. 

N'est-ce pas elle aussi le Royaume eternel ? Les forces de 1'Enfer ne 
prevaudront pas centre elle. Tous les empires disparaissent. Ou est 1'empire 
romain? et celui de Charlemagne? et beaucoup d'autres empires qui se 
sont eleves depuis lors? Elle seule dfie les temps. 

Enfin n'est-elle pas le Peuple saint' , 1'Assemblee sainte entrevue 
dans TAncien Testament, realisee dans le Nouveau? 

Sans doute, ici egale'merit, comme dans les propheties concernant 
le Messie, les textes contenaient des pbscurites et ne furent qu'imparfaitement 
compris. Cependant, quand on degage 1'idee maitresse du developpement 
poetique, quand on fait abstraction des elements tempofels, transitoires, 
ce qui subsiste, 1'essentiel, le fond, la substance represente bien le regne 
spirituel de Dieu, plein de grace et de verite, tel que nous le voyons se 
realiser sous nos yeux dans I'figlise 1 . 



1. Lire R. PLUS, La Saint eie catholique, dans la Bibliotheque Catholique des Sciences 
Religieuses, Paris, s. d. 
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LA DIFFUSION DE L'ESP^RANCE MESSIANIQUE 
EN DEHORS D'lSRAEL 



Du lever du soleil a son couchant, 

Parmi toutes les nations 

Le nom du Seigneur sera prodame. 

(Malachie,!, 11.) 



Nous avons vu dans les precedentes lecons comment Dieu a fait croitre 
et se developper la foi au Messie. Toute petite graine au Paradis, cette foi 
est devenue comme un grand arbre plongeant ses racines dans tous les 
livres de 1'Ancien Testament. 

Quand la foi messianique fut solidement ancree dans le coeur d'Israel, 
Dieu resolut d'y faire participer egalement, au moins dans une certaine 
mesure, ?es nations pai'ennes. Que les voies de la Providence sont merveil- 
leuses ! Les miseres qui accablerent Israel et le forcerent a se disperser furent 
le moyen choisi par Dieu pour disseminer ses promesses a travers le monde 
entier. 

1. LA DISPERSION DBS ISRAELITES 

Quelques families Israelites quitterent leur pays assez tot, mais les 
grandes emigrations commencerent seulement apres que les cataclysmes 
militaires eurent aneanti la vie nationale : le royaume d'Israel en 722, le 
royaume de Juda en 597 et 586. Apres ces dates, on trouve des colonies 
juives etablies a travers tout 1'Ancien Monde. On les trouve en Babylonie, 
ou Nabuchodonosor a transporte I'dlite de la societe judeenne de la ville 
de Jerusalem. On les trouve en figypte. Les Juifs, car c'est la desormais 
le nom qu'on donne aux enfants d'Israel, sont nombreux dans la grande 
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ville d* Alexandria, ou ils ont construct un magnifique lieu de reunion;- 
ils y ont leur propfe gouverneur on ethnarque. On les trouve encore le 
long du littoral africain de la Mediterranee, en Cyrenaiique. On les trouve 
jusque dans la ville de Rome, la capitate de 1'empire, ou' leur influence 
devient si grande qu'elle cause de 1'anxiete aux Remains. Ce nouvel exode 
des Israelites, cette fois pacifique, s'appelle la Dispersion ou, selon le mot 
grec. Diaspora. 

2. L'APOSTOLAT ISRAELITE AUPRES DES NATIONS 

La Dispersion juive ne laissa pas d'agir sur les milieux pai'ens. Elle, 
attira leur attention surtout par trois pratiques religieuses. 

La premiere futt Vobservation du sabbat, L'observation d'une journee :; 
de repos tous les sept jours fit grande impression sur les Gen tils, a tel point " 
que la semaine juive- fut me"me adoptee par quelques pai'ens. 

Tout aussi notable fut rinfluence des synagogues. Partout, en dehors 
de Jerusalem, les Juifs construisirent des lieux de reunion. Ces locaux 
furent appeles synagogues. Ils s'y assemblaient pour prier et entendre 
les Saintes ficritures. 

II importe d'insister sur cette derniere pratique, la lecture des Saints 
Livres. Pour permettre aux Juifs d'Alexandrie de lire la Bible, elle fut 
traduite de 1'hebreu en grec, ce qui cut une consequence importante. Les 
tresors de la doctrine religieuse contenus dans les Livres Saints etaient ainsi 
mis a la portee de toutes les ames paiennes de bonne volonte, car le grec 
etait devenu, dans le bassin de la Mediterranee, la premiere langue inter- 
nationale. 

3. LES FRUITS DE L'APOSTOLAT ISRAELITE 

A la suite de la penetration des Juifs dans les milieux paiens, a la suite 
surtout de la diffusion des Livres Saints, beaucoup de Gentils se sentirent 
attires vers les beautes de la religion juive. Ils abjurerent leurs faussesdivi- 
nites et se firent initier a la Loi de Moise; on les appela proselytes. Quelques- 
uns se contenterent d'accepter la foi Israelite; d'autres allerent plus loin 
et s'engagerent a observer toutes les pratiques juives : ils se soumettaient, 
par exemple, a la circoncision, rite qui les agregeait au peuple juif; ils offraient 
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<un sacrifice au Temple de Jerusalem en signe de leur adhesion solennelle 
a la foi monotheiste et a la Loi du Seigneur. 

Grande fut 1'influence de ces convertis dans le monde pa'ien. Gr&ee 
a eux, la revelation divine conimenga a agir conime un ferment dans le 
ccenr des Gentils. C'est parmi les proselytes que les Apotres trouverent 
les a"mes les mieux preparees a recevoir la predication de 1'Evangile. 

CONCLUSION 

Si Ton veut mesurer la part enorme prise par la Dispersion juive a 
la diffusion de 1'esperance messianique et a la preparation de la predication 

y. chretienne,qu'on se souvienne de 1'histoire du ministre de la rtine d'fithiopie, 

- que racontent les Actes des Apotres (VIII, 26-40). 

Ce rninistre, tresorier de la reine Candace"d ? ]ithiopie, etait un proselyte. 
Or, voyez quelle ferveur 1'animait! II entreprend le long voyage d'fithiopie 
a Jerusalem pour adorer le Seigneur. En cours de route, il ne perd pas 
son temps a des futilites; il s'occupe a lire les Saintes ficritures, le livre 
d'lsaie, les magnifiques propheties du Livre de la Consolation. Comme 
il fut facile au diacre Philippe de parler au coeur de cet homme, de lui faire 
aimer" Jesus, de lui faire accepter le baptdme! Je crois, repartit le ministre 
ethiopien, que Jesus-Christ est le Fils de Dieu. 

Telle fut done 1'influence providentielle de la Dispersion. Elle con- 

' tribua a preparer la realisation de la parole du Sauveur : // en viendra 
des 'croyants de VOrient et de VOccident, du Nord et du Midi, et Us 
prendront place dans le Royaume de Dieu. (Luc, XIII, ,29 ) 
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LA REALISATION DE L'ESP^RANCE MESSIANIQUE 
LA PLENITUDE DBS TEMPS 



Mon ame glorifie le Seigneur! 

Car il a daigne regarder avec complaisance 

L'humilite de sa servante! 

(Luc, I, 46-48.) 



Tandis que la lumiere messianique se repandait parmi les pai'ens, Dieu 
voulut soumettre Israel a une ultime experience, celle de la restauration et de 
lafaitlite machabeennes. 

La Providence poursuivait ainsi un double objectif : d'une part, raviver 
le sens religieux du peuple; d'autre part, lui rappeler, par 1'echec des Ma- 
chabees, que le salut ne devait pas venir d'une restauration du pouvoir 
temporel. 

1. LA RESTAURATION ET LA FAILLITE MACHABEENNES (165-37) 

Apres la mort d'Alexandre le Grand (323), la Palestine fut attribuee 
aux rois Ptolemees d'figypte. Ceux-ci en conserverent le gouvernement 
jusqu'en 198. Au cours de cette annee, le roi Antiochus III s'empara du 
pays. , 

L'arrivee des Syriens fut pour les Israelites une cause de grands mal- 
heurs. Ces conquerants, surtout Antiochus IV dit fipiphane, s'en prirent 
a la vraie religion du Seigneur. Le temple de Jerusalem fut profane. Le 
grand pretre legitime Onias III fut prive de sa charge (173) et remplace par 
Jason et Menelaus, hommes qui n'appartenaient m6me pas a la tribu sacer- 
dotale. Peu apres, Onias III fut assassine. Au milieu de ces troubles, un 
certain nombre de Juifs s'enfuirent en figypte sous la conduite du fils du grand 
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prStre assassine, Onias IV, et y construisirent un autre temple, a Leon- 
topolis, qui subsista de 170 av. J.-C. -a 73 apres J.-C. 

Dans ces conjonctures, que signifiaient les proprieties? C'est la question 
que quelques fideles de peu de foi se posaient sans doute deja. Le Seigneur 
avait promis la venue du Messie dans le second Temple, et voila que ce 
Temple etait ferme, semblait-il, a jamais. 

C'est alors qu'eclata tout a coup le squlevement des Machabees. 
Bientot Jerusalem ainsi que la majeure partie du territoire national furent 
liberees. En 165, Judas Machabee, le heros de 1'insurrection, fit celebrer 
]a dedicace du Temple. 

Les Machabees avaient done accompli leur mission providentielle. 
Us avaient renouvele le sentiment religieux et rouvert le sanctuaire ou le 
Messie devait faire son entree. 

Le reste de leurs actions fut sans eclat. Bien plus, ils ternirent leurgloire 
et oublierent la cause de Dieu. Encore une fois, Dieu voulait inculquer a 
ses fideles qu'il ne fallait pas attendre le salut d'un pouvoir temporel. 

2. LA PLENITUDE DES TEMPS 

Alors que les eifets politiques de 1'insurrection machabeenne etaient 
detruits par la venue des Romains (65) et 1'installation d'une dynastic 
etrangere, idumeenne : celle d'Herode le Grand (37), les resultats religieux 
de la restauration machabeenne devenaient de plus en plus visibles. 

Les hommes et les femmes d 'elite se leverent nombreux sur la terre 
d 'Israel.. 

Void tout d'abord le vieillard Simeon! 

Simeon attendait la consolation d 'Israel, et 1'Esprit-Saint lui avait 
revele qu'il ne mourrait pas avant d 'avoir vu le Messie. Le cantique que 
le vieillard adressa a Dieu apres la presentation de Jesus au Temple est 
1'expression de sa foi fervente : Maintenant, Seigneur, vous laissez alter 
votre serviteur en paix, selon votre parole ; car mes yeux ont vu le salut que 
vous avez prepare a la face de tons les peuples. (Luc, II, 29-32.) 

En Simeon, nous retrouvons une foi inebranlable en Dieu et en son 
Messie, cette meme foi qui, jadis, animait Abraham. Le pieux vieillard 

117 



etait reste digne de son lointain ancetre. II incarnait au supreme degre 
la foi religieuse de son peuple et sa grande esperance. 

En meme temps que Simeon, VEvangile nous presente la prophetesse 
Anne. Elle ne quittait point le Temple, servant Dieu jour et nuit par des 
jeunes et des prieres. La, dans le silence du sanctuake, elle suppliait le Sei- 
gneur de hater la venue du Messie. C 'etait son unique desk, et il fut exauee. 
Anne eut la joie insigne de voir Jesus, le Sauveur. Coname autrefois, Anne, 
la mere de Samuel, ne desirait rien d'autre que .la vue du Liberateur, ainsi 
cette sainte femme ne souhaitait que contempler Notre Seigneur Jesus- 
Christ. 

Apres Simeon et Anne, void les epoux Zacharie et Elisabeth, un modele 
de menage pieux. 

Zacharie etait pretre, et il s'acquittait avec exactitude de sa charge 
au Temple. Elisabeth etait la cousine de Marie. Animes de la foi admirable 
de leur pere Abraham, eux aussi priaient Dieu d'envoyer le Sauveur. Dieu 
les choisit pour devenir les parents de celui qui, un jour, devait annoncer 
Jesus au peuple : Jean-Baptiste, le precurseur. 

Jean-Baptiste,le grand predicateur de la penitence! Dans les pratiques 
de la vie d'austerite qu'il menait au desert se traduisait son desk de voir 
le peuple se preparer a recevoir digriement la venue du Seigneur. Comme 
jadis filie et Jeremie reprenaient le peuple, ainsi Jean disait aux foules : 
Faites penitence et convertissez-vous. 

Mais il faut surtout diriger nos regards vers les deux plus belles per- 
sonnalites d'Israel : Joseph et Marie. 

Joseph etait dssu de la famille de David. C'etait un ouvrier pauvre, 
mais pieux. II vivait pour Dieu seul; c'est pourquoi on 1'a appele le juste . 
Joseph avait la certitude que la venue du Sauveur- etait proche. 

Et Marie! Issue, elle aussi, de la famille de David, Dieu 1'avait pre- 
servee du peche originel. Son ame etait pure comme un Its. Avec quelle 
ferveur elle doit avoir prie Dieu dans le silence de son ame immaculee! 
Avec quelle foi ses regards ont du se porter vers le ciel et comme elle a 
du soupirer apres la venue du Sauveur ! Un seul desk I'animait : Rorate 
caeli desuper , Cieux, repandez votre rosee et que les nuees f assent pleuvoir 
le Messie! 
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Quand Dieu. fit eclore cette fleur sur la terre, les jours etaient venus ou 
son Fils allait devenir homme et habiter parmi les homines. II trouverait 
une mere digne de lui. La plenitude des temps etait arrivee! 

CONCLUSION 

Ainsi done 1'elite des enfants d'Israel etait prete a ouvrif son coeur a 
la venue du Messie et du Royaume de Dieu. 

LA TERRE S'OUVRIT A FORCE D'ASPIRER VERS DIEU, 
LES CIEUX RfiPANDIRENT LEUR ROSEE, 
ET DU SEIN TRES PUR DE LA VIERGE-MERE NAQUIT LE 
FILS DE DIEU! 
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TABLEAU DBS PROPHECIES 
RELATIVES A LA NAISSANCE DU MESSIE 




L'Esprit-Saint descendra sur vous, et la vertu du Tres-Haut 
habitera en vous; c'est pourquoi Celui qui naitra de vous sera le 
Ties-Saint, le Fils de Dieu. (Luc, I, 3.5.) , 



L'humanite : Gen., Ill, 15. 



La race d' Abraham : Gen., XII, 3. 



La tribu de Juda : Gen., XLIX, 10. 



La famille de David : II Rois, VII, 13. 



La Vierge-Mere : Is., VII, 14. 



Bethleem : Mich., V, I. 



Marie : Luc, I, 35. 




Minuit, Chretiens, c'est Vheure solentielle ! 
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QUATRIEME PARTIE 

L'ASCENSION MORALE ET RELIG1EUSE DE 

L'HUMANITE 
LA FOI EN DIEU 

Apres avoir vu dans les panneaux lateraux du triptyque, a gauche la 
decadence, a droite 1 'ascension morale et religieuse d 'Israel et de 1'humanite 
par 1'esperance messianique, yoyons maintenant le panneau central : la 
foi en un Dieu unique. 

C'est la croyance fondamentale de 1'Ancien Testament, celle par 
laquelle la religion de PAncienne Loi depasse infiniment routes les autres 
religions du monde ancien. 

Elle est aux qrigines de Padmirable developpement de 1'esperance 
messianique, comme aussi de la vie religieuse - et morale qui distingua des 
nations paiennes le peuple elu. 

Cette croyance fut done le bien le plus precieux que Dieu accorda 
a ses enfants. Elle ne s'explique pas naturellement. L'histoire s'etonne 
devant elle. C'est un miracle moral, la preuve la plus sensible de 1'origine 
surnaturelle de 1'Ancien Testament. 

Nous exposerons successivement les principaux articles de foi contenus 
dans la croyance en Dieu suivant 1'Ancien Testament : 

Uexistence de Dieu, 

La nature de Dieu, 

Les attributs physiques de Dieu, 

Les attributs moraux de Dieu, 

Les rapports de Dieu avec Vhomme, 
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Les rapports de Phomme avec Dieu, 

Le service de Dieu. Les obligations morales. L 'imitation des perfec- 
tions divines, - 

Le service de Dieu. Les obligations religieuses. Le culte public, 
U union avec Dieu ici-bas. La vie de priere, 
Uunion avec Dieu dans Vau-dela. L'immortalite bienheureuse. 
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L'EXISTENCE DE DIEU 



Je suis le Seigneur, ton Dieu, 

Tu ri 1 auras point d'autres dieux a cote de mot. 

Tu ne feras, pour me represented aucune image 

taillee, 

Aucune figure de ce qui est 
Soit en haut dans le del, 
Soit en bus sur la terre, 
Soit dans les eaux, en dessous de la terre. 
Tu ne te prosterneras pas devant eux, 
Tu ne les seryiras pas. 
Moi, le Seigneur, je suis ton Dieu. 

(Dent., V, 6-9.) 



Les peuples anciens n'ont, peut-on dire, pas doute de 1'existence de 
Dieu. Tous adoraient des divinites, parfois rivales les unes des autres; la 
grande question etait de savoir quel etait le vrai Dieu. 

Pour Israel, pas d'hesitation possible. II savait que les divinites paienues 
n'existaient pas, qu'elles n'etaient que neant. Le vrai Dieu, le Dieu reel- 
lement existant, c 'etait son Dieu a lui. Le nom divin qui s'ecrivait IHVH, 
avait ete revele par Dieu'lui-mSme. Israel ne le pronongait pas, par respect. 
II en etait meme venu a oublier sa vraie prononciation. Aujourd'hui les 
savants pensent qu'il faut le prononcer Jahve, et non Jehovah, comrae 
on se plaisait autrefois a le vocaliser. Ce nom etait sacro-saint. Comme 
nous le verrons dans une des lemons suivantes, il avait un sens profond. II 
manifestait 1'etre de Dieu. 

.Israel a cru ferfnement a 1'existence du vrai Dieu. Maintes fois, il lui 
a ete desobeissant; il a meprise ses preceptes; jamais il n'a mis en doute 
son existence. L'impie doutait de la Providence ou de la Puissance divine ; 
il osait affirmer que Dieu ne voulait pas ou ne pouvait pas intervenir dans 
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le cours du monde. II se gardait bien de nier que Dieu existe. 
L'histoire d'Israel est une suite d'evenements par lesquels Dieu revele 
son existence et invite ses prophetes et son peuple a combattre les fausses 
divinites. 

1. DIEU LUI-MEME COMBAT LE CULTE DBS FAUSSES DIVINITES 

Dieu existe. II ne peut y avoir qu'un seul Dieu; il n'y a qu'un seul 
Dieu. Dieu Iui-m6me a inculque cette verite a son peuple. Un seul Dieu 
et par consequent un seul Temple, un seul Sacerdoce, un seul Peuple elu. 

Nombre de faits nous montrent comment Dieu lui-mme a preserve 
son peuple du paganisme. Nous les rappelons brievement. Us ont deja 
ete exposes plus en detail dans les le?ons des annees precedentes. 

Dieu arrache Abraham a la Mesopotamie pa'ienne et lui donne une 
nouvelle patrie, afin de proteger sa fpi encore pure. Dieu fait sortir les 
Israelites d'figypte, le pays par excellence de 1'idolatrie, ou meme les animaux 
sont divinises. II conduit Israel au desert pour y parler au cceur de son 
peuple et y converser, pour ainsi dire, visiblement avec ses enfants. Lorsque, 
en, un moment d'incredulite, le peuple oublie son vrai Dieu pour adorer 
un veau d'or, la sainte colere de Dieu eclate. Moiise, le chef, brise les Tables 
de la Loi, et Dieu menace les pecheurs de cha"timents terribles. 

Quand Saul desobeit au Seigneur en gardant pour lui-meme certains 
objets paiiens pris a la guerre, Dieu rejette ce roi prevaricateur parce qu'il 
y a la danger d 'infiltration paiienne. 

Salomon abandonne le Seigneur et, dans la ville mime de Dieu, fait 
eriger des statues aux fausses divinites. Aussitot la gloire de Salomon decline 
et son royaume est dechire. 

Plus tard, quand les rois impies Achaz et Manasse sombrent dans 
1'idoiatrie la plus abjecte et immolent leurs propres enfants aux faux dieux, 
le Seigneur livre leur pays aux devastations de la guerre et la ville royale 
de Jerusalem devient la proie des flammes. 

Meme certains rois pai'ens furent chaties par Dieu pour leur idolatrie. 
Rappelez-vous surtout 1'horrible mort d'Antiochus IV fipiphane, qui 
avait mis la Terre sainte a feu et a sang. Le Seigneur le frappa d'une maladie 
incurable qui le fit atrocement souffrir; ses entrailles pourissaient, 
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ses chairs se d6tachaient par lambeaux et degageaient une odeur infecte. 

2. LES SERVITEURS DE DIEU COMBATTENT POUR LE DIEU UNIQUE 

Tandis que Dieu lui-mSme mene la lutte centre les idoles, ses ser- 
viteurs les plus zeles luttent eux aussi pour la conservation de la foi au 
vrai Dieu. 

A. Les Patriarches. 

Ce furent d'abord les Patriarches qui se signalerent par leur opposition 
a 1'idolatrie. Us quitterent leur patrie, errerent, en etrangers; dans des 
regions qui leur etaient inconnues, ne conclurent aucune alliance avec les 
peuples paiens, eviterent tout manage mixte. L'ficriture dit a leur sujet : 
Us marcherent devant la face du Seigneur. 

B. Les Prophetes. 

Apres les Patriarches, Dieu envoya les Prophetes pour guider son 
peuple, Us etaient animes d'un grand zele pour le service du Seigneur et 
etaient remplis de 1'Esprit-Saint. 

Quel enthousiasme pour la gloire de Dieu chez Moise, Samuel, filie, 
Amos, Isaie, Jeremie, Daniel! 

filie, par exemple, eut le courage de s'attaquer directement aux faux 
dieux et a leurs pretres. Quel spectacle! Voyez les pretres de Baal, comme 
ils se demenent autour des autels! Us invoquent leurs dieux et leur demandent 
de faire tomber le feu du ciel. Mais les idoles restent muettes. Alors filie 
s'avance et le vrai Dieu, le Dieu du ciel et de la terre, fait descendre son 
feu qui consume Pholocauste du prophete. 

C. Les Rois. 

Les rois pieux preterent 1'oreille a la voix des prophetes et, a leur tour, 
travaillerent a la gloire du Dieu unique. 

D'abord, David. De toutes .ses forces, il lutta pour realiser 1'ordre 
divin : Un seul Dieu, un seul Sanctuaire. Ezechias fut, lui aussi, un ardent 
zelateur du Seigneur et de son sanctuaire, le Temple de Jerusalem. De 
meme Josias, qui donna 1'ordre de raser les autels pai'ens et fit, du quartier 
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. 

de la ville ou les rois.impies avaient commis leurs abominations, le recep. 
tacle des immondices de Jerusalem : la vallee de la Gehenne. 

D. Confesseurs et martyrs. 

Enfin, il y a les confesseurs et les martyrs. Rappelons-nous 1'exemple 
du vieux Tobie et du jeune Daniel, et surtout celui.de la mere des Ma- 
chabees et de ses fils. Qui ne serait rempli d'admiration en voyant 1'heroi'sme 
de cette femme et de ses enfants? Qui a mieux.qu'eux confesse la foi : 
Aime Dieu par-dessus toutes choses, au point de preferer tout quitter, meme 
la vie, plutot que de Toffenser par un seul peche,fut-ce celui d'une incroyance 
simulee. 

CONCLUSION 

La foi en un Dieu unique est le fait le plus remarquable de 1'histoire 
du peuple elu. Israel, peuple faible et insignifiant a bien des points de vue, 
fut seul a posseder cette foi et a la garder au milieu de Pidolatrie generale 
malgre les ecarts et les peches d'incredulite commis par un grand nombre 
de ses enfants. C'est qu'au-dessus de toutes les fautes ne cessait de resonner 
la voix des JProphetes telle qu'elle s'exprime, par exemple, dans le Deuteronome 
et le Livre d'Isa'ie. 

ficoute, Israel, le Seigneur est notre Dieu, luiseul! Tu aimer as le Seigneur, 
ton Dieu, de tout ton cceur, de toute ton dme et de toute ta force. Et ces com- 
mandements que je te donne aujourd'hui seront inscrits dans ton cceur. Tu 
les inculqueras a tes enfants, et tu en parleras quand tu seras dans ta maison, 
quand tu iras en voyage, quand tu te coucheras et quand tu te leveras. Tu 
les attacker as sur ta main pour te servir de signe, et Us seront comme un 
frontal entre tes yeux. Tu les ecriras sur les chambranles de ta maison et 
sur tes portes. (Deut., VI, 4-9.) 

Je suis le Seigneur et il rfy en a point d'autre; 

Hors de moi il n'y a point de Dieu. 

Je t'ai ceint quand tu ne me connaissais pas, 

Pour que l'on sache, 

Du soleil levant au soleil-couchant, 

Qu'en dehors de moi il n'y a point d'autre Dieu. (Isa'ie, XLV, 5-6.) 
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LA NATURE DE DIEU 



Nul n'est semblable a vous, Seigneur, 

Vous eles grand 

Et votre nom est grand et puissant! 

(Jer., X, 6.) 



L'Ancien Testament nous apprend non seulement que Dieu est, qu'il 
extste, mais il nous revele aussi ce qu'il est : ,sa nature. 

Dieu est infiniment parfait. Notre intelligence est incapable d'em- 
brasser d'un seul coup d'oeil son infinie perfection. Pour apprendre a le 
connaitre, elle doit contempler une a une ses differentes perfections, puis 
les grouper en un faisceau. Et mSme alors, notre connaissance de I'infinite 
de Dieu reste imparfaite. 

Suivons les Saintes ficritures dans les multiples revelations qu'elles 
nous fournissent de la grandeur divine. 

1. LE DIEU DU CIEL ET DE LA TERRE 

Des la premiere page de Pficriture Sainte, nous lisons : Au com- 
mencement, Dieu crea le del et la terre. Dieu fit le. ciel et la terre sans avoir 
besoin de quelque chose, par la seule puissance de sa parole. Puis il orna 
et peupla le ciel, la terre et les mers de toutes sortes d'etres vivants. A ce 
titre, Dieu est-'le Seigneur du ciel et de la terre. 

Le Psaume VIII est un hymne magnifique a la majeste du Createur : 

Seigneur ; notre Dieu, 

Que votre nom est magnifique sur toute la terre! 
Vous qui avez reyetu les deux de votre majeste! 
Quand je contemple les deux, ouvrage de vos doigts, 
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La lune et les etoiles que vous avez placees, je m* eerie : 

Comme I'homme est petit! Comment pouvez-vous vous souvenir de lui ? 

Qu'est-ce qu'unfils d'homme pour que vous en preniez soin? 

Et cependant vous V avez fait de pen inferieur a la nature divine, 

Vous Vavez couronne de gloire et d'honneur, 

Vous lui avez donne Vempire sur les ceuvres de vos mains, . 

Vous avez mis toutes choses sous ses pieds : 

Brebis et bcsufs, tons ensemble, 

Et meme les betes sauvages; 

Les oiseaux du del et les poissons de la mer 

Et tout ce qui parcourt les routes maritimes. 

O Dieu, notre Seigneur, 

Que votre nom est magnifique sur toute la terre! 

2. LE DIEU DE NOS PERES 

On peut dire de Dieu qu'il s'est en quelque sorte montre sur terre 
et qu'il a converse avec les hommes. II apparut aux Patriarches et aux 
Prophetes, il leur parla et les guida par sa Providence speciale. En tant 
qu'il apparut aux patriarches, il porte le beau nom de Dieu de nos peres.i>. 

Ce Dieu est aussi celui qui op ere des miracles. Les miracles accomplis 
par Dieu dans 1'Ancien Testament sont le soutien de notre foi. Aussi 
le Psaume LXXVII chante-t-il avec enthousiasme les merveilles accomplies 
par Dieu en faveur d 'Israel. 

Ce que nos peres ont raconte, nous ne le cachons pas a nos enfants ; 

A toutes les generations nous raconterons 

Les louanges de Dieu, 

Sa puissance, 

Et les prodiges qu'il a operes. 

3. LE DIEU DE L'ETERNITfi 

L'ficriture Sainte nous presente encore Dieu comme existant de toute 
eternite. 
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Void comment Dieu se manifesta au prophete Daniel. Je regardais, 
dit-il,jusqu'au moment ou des trdnes furent places, et oil un vieittard s'assit. 
Son visage etait blanc comme de la neige et ses cheveux comme de la laine 
pure. Son trone etait des flammes de feu; les roues, un feu ardent. Mille 
myriades le servaient, et une myriade de myriades se tenaient debout devant 
luL (Daniel, VII, 9-10.) 

A Moifse aussi Dieu revela un aspect de son eternite. Du buisson 
ardent, Dieu appela Moi'se et lui donna 1'ordre de faire sortir son peuple 
d'ligypte. Alors Moi'se parla : Et si les Israelites me demandent qui m'en- 
voie, quel est son nom, que dois-je repondre? Et Dieu repondit : Je suis, 
voila mon nom, voila ce que je suis. IHVH, c'est la mon nom pour r eternite, 
et c'est ainsi que doivent m'appeler a Tavenir toutes les generations, (Exode, 
III, 14-15.) 

C'est ainsi que Moi'se apprit le nom du Seigneur : Jahvek, c'est- 
a-dire : Celui qui est. Dieu est celui qui est, qui a toujours existe, qui sera 
toujours, qui ne vieillit pas et qui ne change pas, le seul vrai Dieu, immuable 
et eternel. - 

CONCLUSION 

Nous ne pouvons mieux conclure cette lecon sur la grandeur de Dieu 
qu'en renvoyant a la vision d'fizechiel (fizech., I, 1-28). 

Un jour, Dieu manifesta a fizechiel une parcelle de sa majeste et de 
sa gloire. Le Seigneur siegeait sur un trone brillant comme du cristal et 
scintillant comme du feu. Le trone etait soutenu par quatre Stres d 'aspect 
etrange. Us avaient par devant une face d'homme ; par derriere, une face 
d'aigle; a droite, celle d'un lion ; a gauche, celle d'un taureau. Us entrainaient 
le char qui supportait le trone de Dieu, et le Seigneur se laissait conduire 
par eux comme un roi. 

Par cette vision, Dieu manifestait a son peuple un aspect de sa gloire. 
Assis sur un trone, brillant comme le cristal et la lumiere, il apparaissait 
comme le Dieu tout-puissant et eternel. Le trone etait tire par des tres qui, 
pour ainsi dire, figuraient toute la creation. 11 apparaissait ainsi comme 
le Roi de 1'univers, le Seigneur et le Createur du ciel et de la terre. 
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Prions avec la Sainte figlise : 

Au Roi des siecles, immortel et invisible, 
A Dieu seul, tout honneur et gloire 
Dans les siecles des siecles. 
Ainsi soil-ill 
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LES ATTRIBUTS PHYSIQUES DE DIEU 

i 

O Dieu, qui est. semblable d vous? 

(Psaume LXX, 19.) 
Qui est egal a Dieu? 

(hale, XLVI, 5.) 

L'Ancien Testament ne se contente pas de nous faire connaitre en 
general quel est 1'etre de Dieu. Innombrables sont les textes qui nous de- 
crivent les proprietes ou, comme on dit, les attributs de Dieu. 

Quelques-uns de ces attributs designent ce qu'on peut appeler les 
proprietes de son Stre et de sa puissance : ce sont les attributs physiques. 
D'autres designent ce qu'on peut appeler les proprietes de sa volonte libre^ 
de son action morale : ce sont les attributs moraux. 

Commencons par les attributs' physiques. L'Ancien Testament nous 
dit que Dieu est tout-puissant, omniscient et omnipresent, qu'il est un 
pur Esprit et le Souverain Maitre du ciel et de la terre. 

1. DIEU EST TOUT-PUISSANT 

Deja la premiere page de Pficriture Sainte nous apprend que Dieu est 
tout-puissant : Au commencement, Dieu crea le ciel et la terre. 

II n'y a qu'un seul Dieu. En dehors de Dieu, il n'y a personne qui 
soit semblable a Dieu. Par consequent, personne ne peut limiter la puissance 
divine. Sans doute, il y a Satan qui contrecarre les plans de Dieu; mais 
Satan n'est pas un second Dieu : il lui est soumis; il n'a pas plus de liberte 
pour s'opposer aux plans divins que Dieu ne lui en donne. 

2. DIEU EST PRESENT PARTOUT IL EST OMNIPRESENT 

Le Dieu tout-puissant accorde 1'etre a toute creature. Aussi est-il 
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omnipresent. L'omnipresence de Dieu. est celebree dans les Livres Saints 
de facon magnifique : 

Ou pounais-je, Seigneur, aller loin de votre esprit, 

Et ou fuir loin de votre face? 

Sije monte aux deux, vous y etes; 

Si je descends an royaume des morts, vous voilal 

Si je prends les ailes de Vaurore 

Et que faille habiter aux confins de la mer, 

La encore votre main me conduira 

Et votre droite me saisira. 

Et si je dis : Au moins les tenebres me couvriront 

Et la null sera la seule lumiere qui m'entoure; 

Celane sen de rien, 

Car les tenebres memes rfont pas pour vous d'obscurite, 

Pour vous la nuit brille comme le jour. 

(Psaume CXXXVIII, 7-12.) 

Et le prophete Jeremie met dans la bouche de Dieu les paroles sui- 
vantes : 

Je suis Dieu aussi bien loin que pres de toi. 
Nul homme ne peut se cacher sans que je le vote, 
Car je remplis le ciel et la 'terre. 

(Jer., XXIII, 23-24.) 

3. DIEU SAIT TOUT IL EST OMNISCIENT 

Si Dieu est present partout, il connait evidemment toutes choses, y 
compris le secret des cceurs. ficoutez comment les psaumes chantent Fomni- 
science de Dieu : " 

Seigneur, vous me sondez et vous me connaissez, 
Vous savez quandje m'assieds et quandje me leve, 
Vous decouvrez ma pensee de loin. 
Vous me sondez quandje suis en marche ou couche, 
Et toutes mes votes vous sont famtlieres., 
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Out, la parole n'est pas encore sur ma langue, 

Et void, Seigneur, que vous la connaissez deja entierement. 

(Psaume CXXXVIII, 1-4.) 

Dans 1'ficriture Sainte, 1'omniscience de Dieu est souvent affirmee 
par 1'expression : Dieu sonde les cceurs et les reins, c'est-a-dire qu'ilpenetre 
les pensees et les sentiments les plus intimes de 1'homme. 

Quel sujet d'effroi pour le pecheur que la pensee de 1'omniscience 
divine! L'oeil de Dieu, qui voit tout, poursuivit Cam, 1'entraina dans la 
solitude et ne lui laissa aucun repos. 

Mais quelle consolation pour les homines de bien de savoir que Dieu 
est proche ! Dieu, dit le Psalmiste, est pres de ceux qui Vinvoquent, de tous 
ceux qui le prient dans la sincerite de leur cceur. (Psaume, CXLIV,, 18.) 

4. DIEU EST ESPRIT 

Dieu est esprit, sans matiere. II n'a ni chair ni forme. C'est pourquoi 
1'Ancienne Loi interdisait de le representer en image. 

Les dessins representant Dieu, tels que nous en trouvons parfois dans 
nos eglises et sur les images religieuses, ne sont pas la vraie representation 
du Seigneur. Us ne sont que des moyens bien imparfaits qui aident notre 
imagination. Dieu Iui-m6me est immateriel. 

5. DIEU EST LE SOUVERAIN MAITRE DU CIEL ET DE LA TERRE 

Enfin, Dieu est le Roi des rois, le Maitre supreme du ciel et de la terre. 
Cette verite, Dieu 1'a fortement inculquee a son peuple. Elle se traduit 
dans la belle reponse que fit Gedeon a son peuple, quand les Israelites 
voulurent le proclamer roi. Ni moi, ni mon fils ne regneront sur vous, dit-il, 
mats le Seigneur sera votre roi. De meme Samuel s'indigna centre les 
Anciens qui lui demandaient un roi. Et Dieu, leur dit-il, n'est-il done pas 
votre roi? Quand finalement le Seigneur permit qu'Israel fut gouverne 
par des rois, il veilla toujours a ce que ceux-ci ne fussent que ses serviteurs. 

Au Sinai', Dieu revela sa gloire. II manifesta sa presence au milieu des 
eclairs et des tonnerres. C'est dans ce decor grandiose qu'il parla a son 
peuple. La scene etait sublime. Le peuple, plein d'une terreur respectueuse, 
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demanda que Moise seul fut admis en la presence de Dieu et il considera 
comme un miracle que le voyant fut encore en vie apres s'dtre entretenu 
avec le Seigneur. Nous avons vu aujourd'hui, s'ecrierent-ils, que Dieu pent 
parler a un homme et que celui-ci reste neanmoins en vie. 

Terminons cette lecon par la lecture d'un psaume qui celebre la'royaute 
du Seigneur. 

CONCLUSION \ 

. f 

Vous tous, peuples, battez des mains! 

Acdamez Dieu par des cris d'allegresse! 

Car le Seigneur, le ,Tres-Haut, est redoutable, 

Grand roi sur toute la terre. 

II fait venir les peuples sous notrejoug, 

Et met les nations sous nos pieds ; 

11 nous choisit notre heritage, 

La gloire de Jacob, son bien-aime. 

Dieu monte au milieu des acclamations, 

Le Seigneur, au son de la trompette! 

Chantez a Dieu, chantez! 

Chantez a notre Roi, chantez! 

Car il est le roi de toute la terre; 

Chantez un cantique en son honneur!' 

Dieu regne sur les nations, 

Dieu siege sur son trone saint. 

Les princes des peuples se reunissent 

Au peuple du Dieu d 'Abraham. 

Car Us sont a Dieu, les chefs de la terre; 

Lui seul est souverainement eleve! 

(Psaume XLVI.) 
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LES ATTRIBUTS MORAUX DE DIEU 



Acclamez Dieu, terre entiere, 
Celebrez la gloire de son nom, 
Chantez ses louanges magnifiquement ! 
Qiie toute la terre se prosterne devant Dieu, 
Qu'elle chante un psaume en son honneur, qu'elle 
celebre son nom! 

(Psaume LXV, 2, 4.) 



L'Ecriture Sainte nous decouvre aussi, de fagon remarquable, ce que 
nous pourrions appeler la vie morale de Dieu, ses vertus : sa saintete, sa 
justice, sa misericorde, son amour. Ce sont les attributs de la volonte divine, 
les attributs que nous appelons moraux. 

1. LA SAINTETE DE DIEU 

La saintete de Dieu ressort, de fagon eclatante, de la vision dont le 
prophete Isaie fut honore au debut de son ministere. 

Un jour qu'il priait au Temple, Isaie cut une vision remarquable. 
II vit le .Seigneur, assis sur un trone eleve et glorieux; son ample manteau 
royal remplissait le sanctuaire. Des Seraphins entouraient Dieu et un chceur 
impressionnant l'acclamait : Saint, saint, saint est le Seigneur, le Dieu 
des armees; la terre est remplie de^a gloire. Le Temple fut ebranle jusque 
dans ses fondements et la maison de Dieu fut remplie de fumee. 

Le prophete fut d'abord frappe d'etonnement; puis la crainte 1'envahit. 
Comment, lui, pecheur, osait-il se montrer devant la face du Dieu trois fois 
saint ? Moi'se n'avait-il pas dit qu'il est impossible a. un pecheur -de voir 
Dieu sans perdre la vie? Malheur a moi, s'ecria-t-il, je suis perdu! car 
mes yeux ont vu le Roi des armees, alors que je ne suis qu'un pecheur aux 
levres souillees. 
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Alors, un des Seraphins prit, avec des pinces, un charbon ardent sur 
1'autel. II en toucha les levies d'lsaie et dit : Void, ton iniquite est enlevee 
et ton peche, expie. . 

Cette vision exprime magnifiquement la saintete de Dieu. Aussi 1'Eglise 
aime-t-elle a se souvenir de ce beau texte et met-elle la priere d'lsaie dans 
la bouche du prStre, au moment ou celui-ci se prepare a lire 1'evangile de 
la Messe : Purifiez mon coeur et mes levres, Dieu tout-puissant, vous qui 
avez purifie les levres du prophete Isale avec un charbon ardent! 

C'est la rneme saintete de Dieu qiie celebre le Psalmiste: 

Le Seigneur est roi; que les peuples tremblent! 

II est assis sur les Cherubim : que la terre chancelle! 

Le Seigneur est grand dans Sion, 

II est eleve au-dessus de tous les peuples. 

QvCon celebre, 6 Dieu, votre grand nom: 

Car il est redoutable, il est grand, il est. saint! 

Exaltez le Seigneur, notre Dieu, 

Et prosternez-vous devant Vescabeau de ses pieds, 

Car il est saint. 

(Psaume XGVIII.) 
2. LA JUSTICE DE DIEU 

Un autre attribut de Dieu sur lequel les Saintes ficritures reviennent 
frequemment est sa justice. - 

Des les premieres pages de 1'histoire de 1'humanite, la justice divine 
nous apparait d'une maniere frappante. Nos premiers parents transgressent 
1'ordre divin et tombent dans le peche. Aussitot le Seigneur interpelle 1'homme 
et prononce centre lui la juste sentence de condamnation. 

A peine Cam a-t-it commis son fratricide que le Seigneur lui dit: Cain, 
ou est tonfrere ? Le sang de tonfrere crie vers moi. Maintenant tu es maudit. 

Les contemporains de Noe vivent dans le dereglement. Dieu les con- 
damne. Je me repens, dit-il, d' avoir cree cette generation. Je vais Vexter- 
miner de dessus la terre. . 

Les habitants de Babel meprisent les desseins de la Providence. Mais 
Dieu descend du ciel et confond leurs plans miserables. 
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Le peuple de Dieu se revolte centre Moi'se, et aussitot la punition 
frappe les coupables. Pas un des revokes ne peut entrer dans la Terre Pro- 
mise. 

David peche gravement. Dieu lui fait signifier par le prophete Nathan: 
Parce que tu as commis cette faute, de grands chdtiments s'abattront sur 
ta maison.. 

Salomon tombe dans Pidoiatrie. Le Seigneur le reprend : a Parce que 
tu as fait cela, je diviserai ton royaume. 

Enfin, les royaumes d 'Israel et de Juda ne restent pas fideles au Sei- 
gneur. Aussi, Dieu chatie les rebelles. Le peuple d 'Israel est exile en Assyrie 
apres la chute de la capitale du Nord, Samarie, en 722. Le peuple de Juda 
est emmene captif a Babylone apres la mine de la Ville sainte, en 587-586. 

* 

Enfin rappelons-nous le jugement de Balthazar, le roi impie de Baby- 
lone. Un jour que le roi donnait un grand festin, il os.a profaner les vases 
du Temple. Tout a coup, il vit, sur la muraille, comme des doigts humains, ' 
qui ecrivaient en caracteres mysterieux trois mots : Mane, Thekel, Phares. 
Le roi palit et se mit a trembler. II manda aussitot les sages, pour se faire 
expliquer le sens de ces caracteres ; mais aucun ne put le satisfaire. 
Alors Daniel fut mande. II se presenta devant le roi et, inspire par Dieu, 
lui dit : Void la signification de ces mots. Mane = compte : Dieu a compte 
votre regne et y a mis fin. Thekel = pese : vous avez etepese dans les balances 
et tr ouve leger. Phares = divise : votre royaume sera divise et dome aux 
Medes et aux Perses. (Dan., V, 1-31.) 

Le peuple de Dieu loua la justice du Seigneur en de nombreux et tres 
beaux psaumes : . 

Voyez, le Seigneur siege ajamais, 

11 a dresse son trone pour le jugement. 

Iljuge le monde avec justice, 

Et prononce Varret des peuples en toute equite. 

(Psaume IX, 8-9.) 
3. LA BONTfi ET LA MIS^RICORDE DE DIEU 

L'idee d'un Dieu juste et severe risquerait de nous eloigner de lui. 
C'est pourquoi le Seigneur, a revele avec non moins de clarte sa bonte et sa 
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misericorde infinies. tjiie parole adfessee a Moise contient en resume toute 
la doctrine biblique sur la bonte divine : 

Dieu est misericordieux et compatissant, 

Lent a se mettre en colere, 

Riche en bonte et en fidelite, 

11 conserve sa bienveillance jusqu'a mille generations, 

II pardonne Finiquite, la revolte et le peche. 

. (Exode,XXXIV,6-7.y 

Au Paradis terrestre, immediatement apres avoir annonce le chatiment 
du peche, Dieu promet le salut : un Sauveur viendra expier la faute de 
1'humanite pecheresse. 

Abraham intercede pour Sodome. II insiste aupres de Dieu : Et 
s'il ne se trouve que dixjustes dans cette ville? Je ne la detruirai pas, dit 
le Seigneur, par egard pour eux. . 

Le sejour du peuple Israelite au desert ne fut qu'une suite continue 
de faiblesses morales. Mais sans cesse Moise s'approchait du Seigneur, 
afin d'interceder pour ce peuple ingrat et, chaque fois, le Dieu de misericorde 
accordait son pardon. 

En Chanaan, les Israelites se montrerent de nouveau infideles. Mais, 
dans les chatiments qui les frapperent, ils reconnurent la main de Dieu : 
Nous avons peche, s 'eerier -ent-ils, nous avons abandonne le Seigneur et 
servi les Baals! Et le Seigneur misericordieux envoya ses Juges pour aider 
le peuple a sortir de sa misere. 

Apres avoir peche, David, frappe de repentir, pria le Seigneur ; Ayez 
pitie de moi, Seigneur, selon votre grande misericorde. Et Dieu lui dit par 
la bouche du prophete : Parce que tu fes repenti de tes peches, le Seigneur 
te les pardonne. 

Israel et Juda ne resterent pas fideles au Seigneur; malgre leur in- 
gratitude, Dieu continua a les instruire par ses envoyes, les Prophetes. 

C 'est done a bon droit qu'Israel pouvait chanter dans ses psaumes : 
Aupres du Seigneur on obtient misericorde et il accords son pardon sans 
compter. (Psaume CXXIX, 7.) 
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CONCLUSION 

Concluons cette legon sur les attributs moraux de Dieu, en recitant 
attentiyement et pieusement, de tout notre cceur, les magnifiques cantiques 
inspires que voici : 

Mon dme, benis le Seigneur, 

Et que tout ce qui est en moi benisse son saint Nom. 

Mon dme, benis le Seigneur, 

Et rfoublie pas ses nombreux bienfaits. 

C'est lui qui pardonne toutes tes iniquites t 

Qui guerit toutes tes maladies. 

C'est lui qui delivre ta vie de la fosse, 

Qui te couronne de bonte et de misericorde. 

(Psaume CD.) 

Le Seigneur est misericordieux et compatissant, 

Lent a la colere etplein de bonte. 

Le Seigneur est bon envers tous, 

'Et ses compassions s'etendent a toutes les creatures. 

(Psaume CXLIV, 8-9.) 

Poussez des acclamations, 6 justes, en Vhonneur du Seigneur, 

Aux hommes droits sied la louange! 

Louez le Seigneur avec la harpe, 

Sur le luth a dix cordes, celebrez-le! 

Car la parole du Seigneur est droite, 

Et toutes ses ceuvres s'accomplissent dans., la fidelite. 

II aime la justice et la droiture, 

La terre est remplie de la bonte du Seigneur. 

(Psaume XXXII.) 
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LES RAPPORTS DE DIEU AYEC L'HOMME* 



Seigneur, toutes mes voies vous -sont familieres! 

(Psaume CXXXVIII, 3.) 

Apres tout ce que nous avons dit des perfections divines, la conduite 
de Dieu envers Phomme nous est dejaconnue. 

Des attributs divins il ressort que notre vie est dans les mains de Dieu, 
et, par consequent, que Dieu nous gouverne : c'est le mystere de la Pro- 
vidence. -. . 

Dieu manifesto sa Providence a notre egard par sa justice et par sa 
charite. 

La justice et la charite divines se completent mutuellement. Si un 
conflit entre ces deux attributs etait possible, la charite Pemporterait. 

Telles sont les verites, a la fois sublimes et reconfortantes, que nous 
enseignent les Livres Saints de PAncienne Loi. 

1. LA PROVIDENCE 

Nous sommes entre les mains de Dieu. Toutes nos voies lui sont fami- 
lieres. Dieu est proche de nous. Telles sont les premieres verites que les 
Livres Saints nous proposent touchant la conduite de Dieu a notre egard. 

Ces verites inspirent aux fideles de PAncien Testament une confiance 
sans bornes. Us se representent Dieu comme un bon Pasteur, qui mene 
ses brebis vers d'abondants paturages : 

Le Seigneur est mon pasteur ; je ne manquerai de rien. 
II me fait reposer dans de verts paturages, 



* Cette le?on peut etre reservee aux eleves de la 8 e annee d'etudes. 
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// me mene pres des eaux rafratchissantes. 

II restaure mon dme 

Et me conduit par Us droits sentiers. 

(Psaume XXII.) 

Ce Pasteur va a la recherche de ses brebis quand elles sont egarees. 
Car, ainsi parle le Seigneur : 

Me void, je veux moi-meme prendre soin de mes brebis 

Et les passer eh revue. 

Comme un pasteur fait la revue de son troupeau, 

Je les ramenerai de tousAes lieux oil elles ont ete dispersees 

Et je les ferai paitre dans de bons pdturages. 

(Ezech., XXXIV, 11-13.) 

Le juste souffrant ne doute pas de 1 'amour de Dieu et trouve dans sa 
foi l'explication< des maux qui 1'affligent. Parfois il se dit que les souffrances 
sont une juste expiation de ses peches. Parfois il comprend qu'elles sont 
une ecole de formation : 1'ame y trouve des occasions incomparables d'exer- 
cer et de developper les vertus de foi, de patience, de force. Parfois aussi 
il estime que les desseins de Dieu sont insondables. Enfin, partout et toujours, 
il repete que, quelle que soit 1'explication a donner aux miseres de cette 
vie, aucune epreuve, aucune souffrance, aucune persecution n'est capable 
de le priver de son bien essentiel, 1'adhesion a Dieu : 

Je ne crains aucun mal, 
Car vous etes avec moil 

(Psaume XXII, 4.) 

Qui garde en son coeur la foi et la confiance en Dieu, garde 1'essentiel 
et est a mme, avec 1'aide de Dieu, de retrouver le bonheur. 

D'ou 1'inalterable serenite du juste sourfrant et ces regies de conduite 
empreintes d'un acquiescement total a la Providence : 

Garde le silence devant le Seigneur, et espere en luil 
Espere dans le Seigneur, et garde sa vote! 
Confie-toi au Seigneur et fais le bien! 
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Kernels ton sort au Seigneur, 

Ei confie-toi a lui : il agira; 

11 finira par faire luire ta justice comme la lumiere, 

Et ta droiture comme la clarte du midi ! ^ 

(Psaume XXXVI.) 
2. JUSTICE ET BONTE DIVINES 

Les voies de la Providence sont si excellentes parce qu'elles reposent 
sur les deux attributs divins que nous avons appris a connaitre dans la lecon 
precedente : la justice et la bonte. 

A premiere vue, il pourrait sembler que ces deux attributs s'opposent; 
en realite, ils se completent mutuellement. Us se compenetrent dans 1 'har- 
monic et dans la paix de 1'etre infini de Dieu. 

Si, selon notre maniere de penser, un conflit etait possible, il n'y a 
pas de doute que la bonte divine 1'emporterait sur la justice. C'est le sens 
du recit admirable qui expose 1 'intervention et la priere d'Abraham pour 
les villes pecheresses de Sodome et de Gomorrhe. C'est 1'affirmation de 
Moiise dans la belle profession de foi deja citee : 

Dieu est misericordieux et compatissant, 
Lent a se mettre en colere, 
Riche en bonte et en fidelite, - 
// pardonne riniquite, la revolte et le peche. 
Puis, le texte ajoute ces paroles significatives : 
S'il ne laisse pas le peche impuni, 
Visitant riniquite des peres sur les enfants 
Et sur les enfants des enfants. 
Jusqu'a la troisieme et quatrieme generation, 
Par contre, il conserve sa grace jusqu* a mille generations. 

(Exode, XXXIV, 7.) 

C'est la un langage encore fort imparfait pour parler de Dieu. Mais 
comme il est instructif, nonobstant son imperfection. La bonte de Dieu 
est a sa justice, dans le rapport de mille generations a trois ou quatre. 

La vision de la misericorde, de la bonte et de la charite divines devient 
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si predominate que la justice finit par y 6tre comprise. La justice divine 
devient en quelque sorte le ministre de sa bonte. Tout devient grace divine, 
y compris les ceuvres de la justice de Dieu. 

CONCLUSION 

Ne terminons pas cette lec.on sur la Providence sans mediter la priere 
du Psaume XC,-que 1'figlise prescrit a ses pretres de reciter a Complies, 
la priere du'soir, chaque dimanche. 

Apres 1'enonce d'un acte de foi en general : 

Celui qui s'abrite sous la protection du Tres-Haut 
Repose a I'ombre du Tout-Puissant, 

le Psalmiste decrit les dangers dont Dieu protege ceux qui ont confianqe 
eh lui : 

Tu n' auras a craindre 

Ni les terreurs de la nuit 

Ni la fleche qui vole pendant le jour. 

Que mille tombent a ta gauche, 

Et dix mille a ta droite, 

Tu ne seras pas atteint! 

Et pour augmenter sa confiance, le Psalmiste exprime une idee, destinee 
a un magnifique developpement, 1'idee des anges gardiens : 

Tu as pris le Tres-Haut pour asile, 

Le malheur ne viendra pas jusqu'a toi. 

Car il ordonne pour toi a ses anges 

De te garder dans toutes tes voies. 

Us te porteront sur leurs mains, 

De peur que ton pied ne heurte contre la pierre. 

Vraiment, le Seigneur est bon, il est proche de tous ceux qui Tinvoquent 
avec foi et Constance. 
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LES RAPPORTS DE L'HOMME AVEC DIEU LE SERVICE 

DE DIEU 

LES OBLIGATIONS MORALES LIMITATION. DBS 
PERFECTIONS DIVINES 



Soyez saints comme le Seigneur, votre Dieu, est saint. 

(LeV., XIX, 2.) 

L'Ancien Testament ne nous apprend pas seulement a connaitre 
Dieu; il nous montre aussi quelles doivent etre nos relations avec lui. 

Ces relations, 1'Ancien Testament les fait consister dans Pimitation 
des attributs moraux de Dieu. Le Seigneur est juste; nous devons imiter 
sa justice. II est bon et charitable; nous devons, a notre tour, pratiquer 
la bonte et la charite. II est pur et saint ; nous devons participer a sa sain- 
tete et garder chastes et immacules notre corps et notre ame. L 'ideal de 
1'Ancien Testament, c'est que nous cherchions a nous unir a Dieu en imitant 
ses perfections. 

1. LA JUSTICE 

Le premier attribut divin que nous avons a imiter, si nous desirons 
nous unir a Dieu, est la justice. 

Tu suivras strictement la justice. (Dent., XVI, 20.) Vous rfaurez 
point egard, dans les jugements, a Vapparence des personnes; vous ecouterez 
les petits comme les grands, n'ayant peur d'aucun homme, car le jugement 
est de Dieu. (Deut., I, 17.) Maudit soit celui qui viole le droit de Vorphelin 
et de la veuve. (Deut., XXVII, 19.) 

Le droit du travailleur a son salaire est, aux yeux de Dieu, un droit 
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sacre. L'employeur ne peut pas essayer de retenir, a son profit, le salaire 
du travail. Void la Loi : Tu rfopprimeras point le salarie pauvre et indigent. 
.(Petit., XXIV, 14.) 

Sacre aussi, le droit du t'ravailleur a la vie! Qu'il devienne chomeur 
ou qu'il s'endette, on ne peut pour autant le priver de ce dont il a strictement 
besoin pour vivre. La Loi est formelle : On ne prendrapas en gage les deux 
meules, ni meme lameule de dessus; ce serait prendre en gage la vie meme, 
(Deut., XXIV, 6.) En effet, le moulin a bras etait 1'ustensile de menage le 
plus indispensable : on s'en servait pour moudre chaque jour le grain 
necessaire a la fabrication du pain quotidien. Sans la meule superieure, le 
moulin devenait inutilisable. 

UAncien Testament mentionne deux obstacles principaux a la pratique 
de la justice : la pauvrete et la richesse. Souvent la richesse n'est que 1'accu- 
mulation de beaucoup d'iniquites. Meme la richesse bien acquise aveugle 
la conscience et endurcit le cceur. Elle rive rhomme a la terre, alors que la 
vie doit etre un pelerinage vers Dieu, vers Fau-dela. D'autre part, la pau- 
vrete aigrit 1'homme; elle le pousse parfois a commettre des vols et des 
meurtres; meme quand elle ne le fait pas tomber dans ces extremes, elle 
ne lui laisse pas le loisir de vaquer au bien de Tame, de s'occuper des in- 
terSts de Dieu. C'est pourquoi 1'Ancien Testament nous apprend a reciter 
cette priere : 

Seigneur, je vous demands deux choses, 

Ne me les refuse z pas avant ma mort : 

Ne me donnez ni pauvrete ni richesse, 

Accordez-moi le pain qui m'est necessaire, 

De peur que, dans rabondance, je ne vous rente, 

Et ne dise : Qui est le Seigneur? , 

Ou que, dans la pauvrete, je ne commette quelque vol 

Et outrage ainsi le nom de mon Dieu. 

(Prov., XXX, 7-9.) 
2. BONTE ET CHARITE FRATERNELLE 

L'Ancien Testament enseigne et impose le precepte de la charite fra- 
ternelle comme la seconde grande obligation du peuple de Dieu. II recom- 
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mande I'amour des hommes faibles et indigents, qui courent le danger 
d'etre meprises : travailleurs, pauvres, veuves, orphelins, infirmes, vieillards, 
etrangers, tous ces malheureux sont pris sous la protection de la Loi divine 
et des Prophetes. Leurs droits sont defendus avec eriergie, et la violation 
en est punie par la malediction de Dieu. 

. 11 y aura toujours des pauvres gens dans ton pays. Si done il y a chez 
toi un pauvre d'entre tes freres, tu n'endurciras pas ton cceur et ne fermeras 
pas la main a ton frere pauvre. Ouvre-lui ta main, prete-lui de bon cceur ce 
qui lui manque. Tu dots lui donner, et, en donnant, que ton cceur n'ait pas 
de regret. (Deut., XV, 7, 10, 11.) 

Vous n'affligerez point la veuve ni Vorphelin. Si vous les affligez, Us 
crieront vers moi. Ma colere s'enflammera et je vous detruirai par Vepee, 
et vosfemmes seront des veuves, et vos enfants des orphelins. (Exode, XXII, 
21-23.) 

Tu te leveras devant des cheveux gris et tu honoreras la personne du 
vieillard. (Lev., XIX, 32.) 

Tu ne profereras point de malediction contre un sourd, et tu ne mettras 
pas devant un aveugle une pier re d'achoppement. (Lev., XIX, 14.) 

Tu rfopprimeras point ton prochain et tu ne le depouilleras pas. Tu 
rfiras pas semer la diffamation parmi tes concitoyens. Tu ne hairas point 
ton frere dans ion cceur. Tu ne te vengeras point et tu ne garderas point de 
rancune contre les enfants de ton peuple. Tu aimeras ton prochain comme 
toi-meme. (Lev., XIX, 13, 16, 17, 18.) . ' < 

3. SAINTETfi ET PURETE 

La troisieme vertu par laquelle les Israelites doivent imiter Dieu, est 
la saintete et la'purete. Soyez saints, dit le Seigneur, comme moi-meme, 
je le suis. (Lev., XIX, 2.) 

De toutes les creatures qui peuplent la terre, l'homme seul est cree 
a 1'image et a la ressemblance de Dieu. L'ficriture Sainte dit que Dieu 
insuffla la vie a notre premier pere. Expression remarquable : elle nous 
apprend que Tame ressemble a Dieu et est creee pour lui etre unie. C'est 
pourquoi nous devons garder notre ame et notre corps saints et purs. 
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'" ' CONCLUSION 

Nous concluons cette le^on par deux sentences bibliques qui resuraent 
brievement toute la loi morale que Dieu nous impose : , 

On t' a fait connaitre, 6 homme, ce qui est bon 

Et ce que le Seigneur demande de toi : 

A savoir, pratiquer la justice, 

Aimer la misericorde, 

Et marcher humblement en presence de Dieu. 

(Mich., VI, 8.) 
Pratiquer la justice et requite 
Est, aux yeux du Seigneur, preferable aux sacrifices. 

(Pro v., XXI, 3.) 

Appliquons-nous surtout a la pratique de la charite. Parmi toutes les 
vertus par lesquelles nous imitoris Dieu, la charite est celle qui nous rap- 
proche le plus de lui. Dieu n'est nullement notre oblige. II n'a aucune dette 
envers nous. S'il nous aime, c'est uniquement parce qu'il prend plaisir a 
faire du bien,tout en ne devant rien a celui qu'il aime, n'escomptaiit meme 
en retour aucun amour. Telle doit 6tre aussi la charite parfaite vers la- 
quelle nous tendons. Apprenons, a 1'exemple de Dieu, de Notre Seigneur 
Jesus-Christ, le Tils.de Dieu, car la charite parfaite a etc surtout reyelee 
par le Noiweau Testament, la. perfection de la charite. Faisons le bien 
pour le bien, meme a ceux a qui nous ne devons rien et de qui nous ne 
pouvons rien attendre en recompense de notre generosite. 
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LE SERVICE DE DIEU LES OBLIGATIONS RELIGIEUSES 

LE GULTE PUBLIC 



Je monterai a I'autel de Dieu, 

J'irai vers Dieu ' 

Qui fait ma joie et man allegresse. 

(Psaume XLII, 3.) 



La pratique des vertus morales : de la justice, de la charite, de la purete, 
constitue le service de Dieu. Mais, en dehors de 1'obeissance a ses lois et 
de la pratique des vertus, Dieu requiert encore un service special, auquel 
1'Ancien Testament a mSme reserve 1'appellation de service tout court, 
parce qu'il est uniquement et directement destine a honorer Dieu, a savoir 
le service de religion, le culte public et prive. 

L'homme doit rendre gloire a Dieu. II le fait d'abord en observant 
les preceptes divins. Mais, certains jours, a certaines heures, il doit en plus 
consacrer toute son activite a Dieu, en 1'honorant par la vertu de religion, 
en lui offrant l'hommage de son culte. 

Ce culte, rhomme peut le rendre d'une maniere privee. C'est la devotion 
personnelle dont il est question dans la lecon suivante. Ce culte, l'homme 
doit le rendre aussi en tant que membre de la societe. Dans 1'Ancien Testa- 
ment surtout, c'est ce culte collectif, social, qui etait prescrit par Dieu. II 
consistait avant tout dans I'offrande de sacrifices. 

1. L'ANCIENNETfi DES SACRIFICES 

D'apres les traditions bibliques, .I'offrande des sacrifices est aussi 
ancienne que le monde. Deja les enfants de nos premiers parents, Cain et 
Abel, temoignent leur dependance a 1'egard de Dieu en lui faisant des 
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offrandes. De m&ne Noe, a la sortie de 1'arche, manifesto sa reconnais- 
sance par 1'oblation d'un sacrifice. De menie encore, les Patriarches restent 
fideles a la pratique d'immoler des victimes ou d'offrir des dons au Sei- 
gneur. Rappelons-nous 1'offrande de pain presentee au Tout-Puissant, 
au nom d'Abraham, par Melchisedech, le pretre du Tres-Haut, roi de 
Salem. Rappelons-nous encore Abraham se disposant a offrir son fils unique 
au Seigneur et immolant a sa place un belier sur le mont Moria, apres que 
Dieu 1'eut detrompe sur ses intentions. Si Dieu tolera, et imposa mSme, 
1'offrande d'animaux ou de certaines matieres inanimees, jamais il n'admit 
qu'on fit monter des victimes humaines sur ses autels. C'etait la une abo- 
mination des Gentils. 

i 

2. L'ORGANISATION DES SACRIFICES DANS LE TABERNACLE ET LE TEMPLE 

Le culte fut Fobjet de prescriptions emanant de Dieu Iui-m6me et 
promulguees sur le Sinai. 

Le Tabernacle fut le premier lieu du culte. II fut construit au desert, 
puis transporte dans la terre de Chanaan. Au temps des Juges, le Taber- 
nacle se trouvait au sanctuaire de Silo. Plus tard David erigea la tente 
sacree sur la colline de Sion. Celle-ci cessa d'6tre utilisee quand, sur 1'in- 
vitation de Dieu, Salomon cohstruisit le Temple de Jerusalem. 

La loi sacerdotale distingue deux classes de sacrifices : les sacrifices 
sanglants et les sacrifices non sanglants. 

Eii vue des sacrifices sanglants, les pretres choisissaient les animaux 
les plus estimes. On devait le plus souvent immoler des animaux males, 
taureaux ou beliers, absolument sans defaut. Seuls les Israelites pauvres 
pouvaient substituer a ces animaux des pigeons ou des tourterelles. 

Aux sacrifices non sanglants servaient les produits utilises dans 1'ali- 
mentation humaine : le ble, le sel, 1'huile d'olive, le vin. Ajoutons-y le 
sacrifice des parfums ou Ton offrait de 1'encens. 

Dans le sanctuaire, sur 1'autel dont le feu devait bruler sans arret,* 
des victimes etaient offertes chaque jour, mais specialement aux grandes 
fetes. Parfois le feu les consumait entierement : c'etaient les holocaustes 
ou sacrifices d'adoration. Parfois, elles n'etaient consumees qu'en partie, 



tandis que le reste etait consomme par les pretres ou le peuple en un repas 
sacrificiel : c'etaient les sacrifices d 'action de graces, de supplication ou 
d 'expiation. 

Rien de plus solennel que roffrande des sacrifices au Temple! Elle 
etait accompagnee de processions et de chants de louange soutenus par 
des instruments de musique. Les psaumes contiennent de nombreuses 
allusions a ces rites, et plusieurs semblent avoir ete composes pour rehausser 
roffrande des sacrifices. 

/ 

Tachons de nous representer une solennite au Temple de Jerusalem. 
Void des milliers de personnes qui se pressent sur 1'esplanade. Un cortege 
de pretres et de levites, en habits blancs serres a la taille par une ceinture 
de plusieurs couleurs, fait son entree par les hautes portes. Us se groupent 
autour de 1'autel, d'pu monte une colonne de fumee. Les trompettes sonnent. 
Le peuple prie et chante : Gloire au Seigneur, car il est bon et sa misericorde 
est infinie. 

Quels ne durent pas etre les sentiments religieux animant le peuple 
de Dieu, tandis que les psaumes resonnaient dans 1'enceinte du Temple, 
chantes par des milliers de fideles ! 

Monter a la maison de Dieu, lui presenter ses bffrandes, etait la grande 
joie de -tous. les Israelites pieux. C'etait pour eux 1'occasion solennelle de 
lui presenter 1'hommage de leur adoration. De plus, ils se rendaient a la 
maison de Dieu pour participer aux fruits des sacrifices, car souvent, ainsi 
que nous 1'avons dit, un repas sacrificiel terminait les solermites. 

3. LES IMPERFECTIONS DU CULTE SACRIFICIEL DE L'ANCIEN TESTAMENT 

Si beau qu'il soit, le culte sacrificiel de PAncien Testament n'en ap- 
parait pas moins imparfait a plus d'un point devue. < 

En effet, beaucoup dTsraelites s'en tenaient uniquement a 1'eclat 
externe des solennites. Entretemps, ils continuaient a vivre comme des 
paiiens, dans 1'iniquite et la corruption. Moyennant 1'observation materielle 
des rites, ils se croyaient en regie avec Dieu. Aussi long temps que la fumee 
des sacrifices montera vers le del, raisonnaient-ils faussement, Dieu doit 
&tre content. Nous ne courons aucun danger. Nous avons accompli nos devoirs 
enyers Dieu! . 

' i 
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Pareille hypocrisie criait vengeance au ciel. Aussi les Prophetes s'ef- 
forcerent-ils d'expliquer au peuple que la vraie piete envers Dieu consiste 
avant tout a observer sa Loi. ficoutez le langage hardi qu'Isa'ie ose tenir 
a ses cohcitoyens : 

Que m'importe la multitude de vos sacrifices? 

Dit le Seigneur. 

Je suis rassasie des holocaustes de belters, 

Et de la graisse des veaux. 

Je ne prends point plaisir au sang des taureaux, 

Des brebis et des boucs. 

(Isaie, I, 11.) 

Jeremie ne parle pas avec moins de severite a.ux habitants de Jerusalem-; 

Reformez votre vie et vos oeuvres, 

Et je vous ferai habiter pour toujours a Jerusalem. 

Ne vousfiez pas aux paroles de mensonge de ceux qui disent : 

C'est id le temple de Dieu, le temple de Dieu, le temple de Dieu! 

Quel danger courons-nous ? 
Mais si vous reformez votre vie et. vos oeuvres, 
Si vous exercez fidelement la justice envers tous, 
Si vous n'opprimez pas Fetranger, Vofphelin et la veuve, 
Si vous ne repandez pas en cejieu le sang innocent, 
Si vous n'allez pas pres d'autres dieux, 

Alors seulement je vous ferai habiter dans cette ville pour toujours. 

(Jer., VII, 3-7.) 

Et le prophete Amos attribue a Dieu un langage tout semblable : 

Je hais et deteste vos fetes, , 

Je rf agree point Vencens offer t dans vos assemblers. 
Si vous m'offrez vos holocaustes et vos oblations, 
Je rCy prends pas plaisir, ' 

Et les veaux engraiss-es que vous me sacrifiez en actions de graces, 
. Je ne les regarde pas. 
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Eloignez de moi le bruit de vos cantiques ; 

Queje n'entende pas le son de vos harpes! 

Mais que le jugemeni coule comme Veau - 

Et la justice comme un torrent qui ne tar it pas! 

(Amos, V, 21-24.) 

f 

Le peuple de Dieu avail des breilles, mais il n'ecoutait pas les homines 
de Dieu. Aussi le Seigneur lui fit voir, par des chatiments terribles, qu'il 
n'agreait plus ses sacrifices : 1'ennemi babylonien detruisit le Temple jusque 
dans ses fondements. . . 

Apres le retour de 1'exil, la maison du Seigneur fut reconstruite. C'etait 
desormais un sanctuaire a moitie vide, sans Arche, sans Tables d 'alliance. 
Le Seigneur avait permis la disparition de ces objets pour preparer peu a 
peu son peuple au culte de la Nouvelle Alliance, culte qui devait dtre surtout 
spirituel. 

Au prophete Malachie il fut donrie de contempler en esprit les temps 
nouveaux. J&coutez avec quels accents de joie ce prophete annonce la venue 
d'un nouveau culte, distinct du culte levitique : Je n 'accepter -ai plus de vos 
mains des sacrifices d'animaux, dit le Seigneur. Car, du lever du soleil a son 
coucher, mon nom est grand parmi les nations, et en tout lieu on offre a mon 
nom un sacrifice d'encens et une oblation pure. 

Nous, chretiens, nous comprenons comment Poffrande sans tache, 
entrevue par le prophete, se realise dans la perfection au saint sacrifice 
de la messe, oblation pure, sans tache, permanente, universelle. 

\ 

4. LES SACRIFICES DE L'ANCIEN TESTAMENT ET LE SACRIFICE DU CHRIST 

Les sacrifices de 1'Ancien Testament, si imparfaits qu'ils aient ete, ont 
contribue puissamment a nous faire saisir le sens du sacrifice de la Croix. 
Toutefois celui-ci a ete si parfait que tous les autres sont devenus superflus. 
Aussi il a mis fin a toutes les figures de 1'Ancien Testament. 

Bref, devant une seule messe, celebree sur nos autels, 's'effacent tous 
les - sacrifices de 1'Ancien Testament. Notre offrande, le Christ, est une 
offrande de valeur infinie. Comme elle traduit bien cette verite, la priere 
liturgique que le prelre recite apres la consecration : C'est pourquoi^ 
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Seigneur, nous, vos serviteurs, nous offrons a votre Majeste infinie, de vos 
propres dons, tine hostie pure, une hostie sans tache ': le Pain sacre qui donne 
la Vie eternelle et le Calice du salut perpetuel. 

CONCLUSION 

Nous concluons cette lecon par la description du grand pretre, telle 
que la donne YEcclesiastique, L, 5-23, en des termes poetiques qui montrent 
1'admiration qu'eprouvaient les Israelites pour le sacerdoce et le culte de 
FAncien Testament : 

Qu'il etait majestueux le grand pretre au milieu du peuple rassemble, 

Lorsqu'il sortait du Saint des Saints! 

II etait comme Vetoile du matin qui etincelle a tracers le nuage, 

Comme la June aux jours de sa plenitude, 

Comme le soleil qui resplendit sur le temple du Tres-Haut, 

Et comme Tarc-en-ciel qui brille au milieu des nuees lumineuses. 

Alors il paraissait comme un cedre majestueux du Liban, 

Et les pretres Pentouraieni comme des palmiers. 

Puis il etendait la main sur la coupe aux libations, 

II repandait le sang de la grappe 

Et le versait sur la base de Tqutel. 

A ce moment, les pretres, fils d' Aaron, poussaient des cris, 

Us sonnaient de lews trompettes artistement travaillees, 

Et faisaient entendre d' eclatantes clameurs. 

Et tout le peuple tombait la face contre terre 

Pour adorer le Seigneur, le Dieu tout-puissant, le Tres-Haut. 

Enfin le grand pretre descendait et elevait la main 

Pour benir toute Vassemblee d^ Israel; 

Et le peuple de nouveau se prosternait 

Et recevait la benediction du Tres-Haut. 
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L'UNION AVEC DIEU ICI-BAS 
LA VIE DE PRlfeRE 



Que ma priere monte vers vous, Seigneur, 
Comme la fumee de Vencens, 
Et que mes mains, levees vers vous, 
Solent comme V oblation du soir! 

(Psaume CXL, 2.) 

La priere est aussi necessaire a Pame que la circulation du sang et la 
respiration sont necessaires au corps. 

Tout homme, des qu'il connait 1'existence de Dieu, eprouve le besoin 
de Padorer, de le remercier de ses graces, de lui demander le pardon de ses 
peches, de lui exposer ses besoins. C'est cela prier. 

La priere est done une elevation de Tame vers Dieu, pour entrer en 
conversation, en communication avec lui, pour s'unir a lui, pour le pos- 
seder ou, ce qui est une maniere de^parler plus exacte, pour 6tre possede 
par lui. Car la priere nous obtient la grace et, par la grace, Dieu prend d'une 
maniere speciale possession de nos ames. 

1. ANCIENNETE DE LA PRlfeRE /> . ' 

La priere est aussi ancienne que 1'humanite. La Revelation de TAncien 
Testament n'y a pas mis fin, mais, au contraire, plus encore que la reve- 
lation primitive, elle a prescrit et enseigne a Phomme le devoir et Part de 
s'adresser a Dieu. 

Abraham conversait familierement avec Dieu. Son intercession en 
faveur de Sodome est un modele de priere perseverante. Nous avons appris 
& la conriaitre dans les lecons des annees precedentes. 

Moi'se fut le grand homme de priere de PAncien Testament. II s'en- 
tretenait seul a seul avec Dieu, comme un ami avec son ami. 
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Josue, Samuel et sa mere, Anne, etaient tous des fervents de la priere. 

Le roi David loua le Seigneur en des cantiques sublimes, dont un 
grand nombre nous ont ete conserves dans le Psautier. 

Dans sa jeunesse le roi Salomon n'ignorait pas non plus la valeur 
de la priere. Quand fut inaugure le Temple Mti par lui, il pria Dieu lon- 
guement. 

Eiifin, les &mes elues qui formaient comme une garde d'honneur autour 
de 1'enfant de Bethlpem. etaient toutes des ames de priere : Simeon, Anne, 
.Elisabeth, Zacharie, Jean, Joseph, Marie. 

2. QUAND IL FAUT PRIER 

L'homme pieux, dans 1'Ancien Testament, est invite a prier le jour 
et la nuit, a 1'aube, a midi et au crepuscule; mais les moments preferes 
de la journee pour se recueillir sont le matin et le soir. 

De plus, les Israelites ne manquaient pas de prier de facon speciale 
dans toutes les circonstances importantes de la vie : dans les moments 
d'epreuve, car le malheur nous invite a recourir a 1'aide divine; dans les 
circonstances joyeuses, car tout bienfait vient d'En-Haut. C'est pourquoi 
le Psalmiste dit : 

Puisse-je, Seigneur, vous adfesser mes cantiques, 

Sans jamais m'arreter, sans jamais me taire, 

Et chanter vos louanges pour toujours ! ; 

" . . (PsaumeXXlX, 13.) 

3. OU IL FAUT PRIER 

L'homme pieux prie partout, quelle que soit son activite, quel que soit 
1'endroit ou il se trouve : en rue ou a la maison, dans son atelier ou dans 
sa chambre a coucher. 

Le fidele Israelite a pourtant une predilection pour la maison de Dieu, 
le Temple et, hors de Jerusalem, pour les maisons de priere pu synagogues. 
De la ses soupirs apres la saihte demeure: 

Que votre demeure est aimable, 6 Seigneur! 
Puisse-je y habiter comme le passer eau, 
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Qui y a constmit son nid, 
Comme Vhirondelle qui y repose ses pewits! 
Heureux les hommes quiont en vous leur force, 
Qui aiment a monter vers votre demeure! 
Car mieux vaut un jour passe dans vos parvis 
One mille loin de vous! 

(Psaume LXXXIII.) 

4. COMMENT IL FAUT PRIER 

Deja, dans 1'Ancien Testament, 1'essentiel est de prier, non des levres, 
mais du coeur. 

Anne, la mere de Samuel, priait interieurement; ses levres remuaient, 
mais ne proferaient aucun son. Le grand pretre Heli en fut etonne. II croyait 
la femme ivre. Mais le Seigneur lui fit savoir que cette femme murmurait 
des prieres ferventes et que celles-ci allaient 6tre exaucees. Car Dieu entend 
aussi bien la priere interieure que la priere vocale. 

Cependant le peuple d'Israel n'ignorait point et ne meprisait point la 
priere vocale. II en a compose de sublimes, les psaumes. Le Psautier est 
comme le miroir de la piete des pieux Israelites. Ces prieres sdnt si belles 
que, jusqu'a nos jours, Tfiglise n'a cesse de les utiliser. Le Psautier contient 
des prieres pour toutes les circonstances de la vie. On y trouve exprimes : 
le desir de Dieu et de son Temple, la foi-confiance en la Providence, le 
regret des p6ch.es commis, la joie du pardon obtenu, la reconnaissance 
pour toutes sortes de bienfaits, des demandes pour tous les besoins de 
la vie. Les quelques textes qui suivent sont des specimens des prieres qu'il 
contient. . 

Cantique de louange. . 

Louez le Seigneur, alleluia! 
Louez-le, serviteurs du Seigneur, alleluia! 
Vous qui etes dans la maison du Seigneur, 
Dans les parvis de la maison de notre Dieu, 
Louez le Seigneur, car il est bon! 

(Psaume CXXXIV, 1-3.) 
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Chant (Faction de graces. 

Je veux, Seigneur, vous celebrer de tout man casur, 
Vous glorifier devant toutes les puissances. 
Jemeprosternerai dans votre saint Temple, 
Etje celebrer ai votre nom 
A cause de votre bonte et de votre fidelite. 

(Psaume CXXXVII, 1-2.) 

Louez le Seigneur, car il est bon, 
Car sa misericorde est eternelle! 

(Psaume CVI, 1.) 

Mon ame, benis le Seigneur, 

Et n'oublie pas ses .nombreux bienfaits. 

(Psaume CII, 2.) 

Priere pour demander la protection divine. 

Je dis au Seigneur : vous etes mon Dieu, 

Ecoutez, Seigneur, ma voix suppliante! 

Seigneur, mon Dieu, mon puissant sauveur, 

Vous couvrez ma tete au jour du combat. 

W accomplissez pas, Seigneur, les desirs des mechants, 

Ne laissez pas reussir leurs desseins. 

(Psaume CXXXIX, 7-9.) 

Seigneur, ecoutez ma priere, 

Pretez Voreille a mes supplications, 

Exaucez dans votre fidelite 

Et dans votre justice. 

N'entrez pas en jugement avec votre serviteur, 

Car aucun homme n'est juste devant vous. 

(Psaume CXLII, 1-2.) 

Confiance du juste en Dieu. 

J'espere dans le Seigneur; mon ame espere, 

Et j* attends sa parole. 

Mon ame aspire apres le Seigneur! 
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Car avec le Seigneur est la misericorde, '...'' " -'... 

Avec lui une delivrance surabondante. , 

(Psaume CXXIX, ; 5, 7.) 

Adoration -de la majeste divine. 

f 

Je veux vous exalter, mon Dieu et man Roi, 

Et benir votre nom toujours et a jamais. 

Je veux chaque jour vous benir 

Et louer votre nom a jamais et toujours. 

Le Seigneur est grand et tres digne de louange 

Et sa majeste est infinie. 

(Psaume CXLIV, 1-3.) 

On ne s'etonnera pas que la Sainte figlise ait conserve ces belles prieres 
.dans sa liturgie. Les Psaumes sont, encore en usage, tout d'abord pour la 
recitation du breviaire, ensuite pendant le sacrifice' eucharistique (chants 
de Pintroit, du graduel, de 1'offertoire, de la communion). On peut m6me 
dire que des extraits de ces prieres sont utilises a presque toutes les solen- 
nites liturgiques, .partout et toujours, lorsque le pretre leve les mains vers 
Dieu pour le culte du Seigneur. 

CONCLUSION 

C'est & juste titre que 1'Ancien Testament nous enseigne que l'homme 
trouve son bonheur dans la priere. Eh 1'unissant a Dieu, elle le prepare 
a le posseder pleinement dans 1'au-dela, dans rimmortalite bienheureuse : 

Que puisye desirer au del 

Et que puis-je vouloir sur terre sinon vous, 6 Seigneur! 

Meme si ma chair et mon cceur se consument, 

Dieu est mon partage, a jamais! 

Car, pour moi, mon bonheur 

C'est d'etre uni a Dieu. 

(Psaume LXXII, 25-28.) 



158 



L'UNION AVEC DIEU DANS L'AU-DELA 
L'IMMORTALITE BIENHEUREUSE * 



Les~&mes des justes sont aupres de.Dieu.' 
Aux yeux des hommes Us par-alssent mourir 
Mais eux sont dans la paix! 

(Sagesse, III, 1-3.) 



Nous ne pouvons mieux conclure ces Ie9pns sur 1'Ancien Testament 
qu'en exposant ce que les auteurs sacres de 1'Ancienne Loi ont pens.e de 
la vie future et ont enseigne sur la condition des mes dans Tau-dela. C'est 
en effet dans I'au-dela que Dieu acheve la prise de possession de Fame 
humaine commencee ici-bas dans la vie de priere. 

i. LA'MORT 

La mort n'a pas toujours exerce son empire sur 1'homme. A la creation, 
Dieu n'a pas voulu la mort. C'est par Ten vie du demon que le peche est 
entre dans le monde, et la mort a la suite du peche. La mort est le chatiment 
du peche. C'est a la suite du peche que Dieu a dit : Tu es poussiere et 
tu retourneras en poussiere. (Gen., Ill, 19.) Ainsi done, par un seul homme 
le peche est entre dans le monde et, par le peche, la mort... Et ainsi la mort a 
passe dans tons les hommes parce que tons ont peche. (Rom., V, 12.) 

Depuis lors, 1'homme subit la dure loi du trepas. Personne n'y echappe : 
les riches comme les pauvres, les rois comme leurs sujets, les chefs d'armee 
comme les soldats, les savants comme les simples mortels, les medecins 
comme les malades, tous doivent passer par la mort. 

L'idee de la mort assombrit la vie de 1'homme. Elle projette son ombre 



* Cette Ie9on peut etre reservee a la 8 e annee d 'etudes. 

159 



sur sa vie entiere, sur toutbonheur qu'il peut gouter ici-bas. A peine eprouve- 
t-il quelque satisfaction que deja il songe qu'elle prendra fin. 

Dieu seul, la religion seule peuvent re"conforter 1'homme en face de 
la mort. Dieu seul, la religion seule donnent un sens a la mort. 

Aussi voyons-nous que les fideles de 1'Ancien Testament se resignent 
en presence de la mort. La resignation, c'est 1' attitude que recommande 
YEcclesiastique (XLI, 5) : 

Ne redoute point l'arr$t de la mort, 

Souviem-toi de ceux qui font precede et de ceux qui viendront plus 

tard, 

C'est I'arret porte par le Seigneur sur toute chair, 
Et pourquoi se revolter contre la volonte du Tres-Haut? 

Toutefois, cette resignation, mme religieuse, n'est pas une victoire 
suffisante sur la mort. Peu a peu Dieu revela de plus en plus clairement 
que la mort n'est qu'une etape de la vie. En effet, pour le croyant, la mort, 
ce n'est pas 1'aneantissement de rhomme, ce n'est que la separation de Pame 
et du corps. L'ame quitte le corps, comme on abandonne une chaumiere 
qui tombe en ruine, comme on delaisse un vetement use. 

Dieu, par consequent, preserve Tame de la mort. Le prophete Osee 
en est fermement convaincu et il met en la bouche de Dieu ces paroles de 
triomphe : 

Je delivrerai mon peuple de Penfer, 
Je le racheterai de la mort! 
Ou sont tes verges, 6 enfer? 
Oil est ta destruction, 6 mort? 

(Osee, XIII, 14.) 

L'ficriture Sainte nous apprend que Dieu insuffla a rhomme son 
propre souffle de vie. L'homme fut cree a 1'image de Dieu : Faisons rhomme 
a notre image et a notre ressemblance ; notre ame est done immortelle : La 
poussiere, notre corps retourne a la terre, mats Tesprit retourne a Dieu qui 
Fa donne a rhomme. (EccL, XII, 7.) 
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2. LE JUGEMENT 

Immediatement apres la mort, 1'Hme parait devant Dieu pour y etre 
jugee sur le bien et sur le mal qu'elle a faits. C'est ce qu'on appelle le ju- 
gement particulier. Divers textes de 1'Ancien Testament y font allusion. 
L'Ecclesiaste avertit le jeune homme qui veut jouir de la vie que Dieu le 
jugera. 

Jeune homme, jouis de tajeunesse, 

Que ton c&ur se donne de lajoie dans les jours de son adolescence, 

Mais sache que de tout cela 

Tu rendras compte a Dieu. 

(Eccl, XI, 9.) 

Grains Dieu et observe ses commandements, 

Car C'est la le tout de Vhomme. , 

Toute oeuyre, meme cachee, 
Dieu jugera si elle est bonne ou mauvaise. 

(Eccl, XII, 13-14.) 

Le Livre de la Sagesse lui aussi enseigne qu'a la mort succede un ju- 
gement severe, ou les impies seront frappes de stupeur, et ou le Tout-Puissant 
se levera centre eux, semblable a un vent de tempSte : 

Un jour les impies seront un cadavre sans honneur, 

Us seront parmi les morts, dans ropprobre, pour toujours. 

Le Seigneur les brisera, et, les ayant reduits au silence, 

Les precipitera la t&te la premiere, 

Et les dbranlera de lews fondements, 

Et Us seront detruits jusqu'au dernier. 

Us seront dans la douleur, 

Et lew memoire perira. 

Us viendront pleins d'effroi a la pensee de leurs peches, 

Et leurs crimes, se dressant devant eux, les accuseront. 

. ' (Sagesse, IV, 18-20.) 

Mais les justes vivront eternellement. 
Lew recompense est aupres du Seigneur, 
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Et le Tout-Puissant a souci d'eux. ' 

. C'estpourquoi Us reoevront de la main du Seigneur 
. Le magnifique royaume et un splendide diademe. 

(Sagesse,V, 15-16.) 
S'J- LA RESURRECTION 

Au declin de 1'Ancien Testament, le Seigneur re vela encore a son 
peuple que meme le corps aurait part a rimmortalite. Le Nouveau Testament 
montre qu'un texte du psautier (Psaume XV, 9-10) etait couramment en- 
tendu de la resurrection des corps : 

Aussi mon cceur est dans la joie, . 

Mon ame est dans I'allegresse, 

Mon corps lui-meme repose en securite, 

Car vous ne me livrerez pas au royaume des marts, 

Vous ne permettrez pas a votre pieux serviteur de voir la fosse, 

Vous me ferez connaitre le sentier de la vie. 

II y a plenitude de joie devant votre face, 

Et, a votre droite, des delices pour jamais! 

La vision des ossements, dans Ezechiel, inclut, elle aussi, 1'idee de la 
resurrection individuelle. Cette vision signifie, en premier lieu, que les 
Israelites devaient renaitre, apres Fexil, a une vie nouvelle. Elle enseigne 
de plus que Dieu est le Maitre de la vie et de la mort : Dieu, qui a cree 
1'homme, peut aussi le rendre a la vie meme apres que son corps est retourne 
en poussiere. (fetch., XXXVII, 1-14.) 

Cette foi en rimmortalite a donne au peuple de Dieu ses plus beaux 
martyrs : la mere des Machabees et ses sept fils. Comme elle est splendide, 
la profession de foi de ces heros : Heureux ceux qui meurent de la main 
des hommes, avec Vesperance qu'ils tiennent de Dieu d'etre ressuscites par 
luL (II Mach., VII, 14.) 

CONCLUSION 

Le Livre de Job contient une admirable profession de foi dans rim- 
mortalite. Tourmente par la souffrance, Job se tourne, plein de confiance, 
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vers Dieu. II affirme que Dieu n'abandonne pas ses serviteurs. Notre Dieu 
est aussi nptre Sauveur et Redempteur. Si les justes ne sont pas toujours 
heureux ici'-bas, c'est qu'ils recevront leur recompense dans I'au-dela. 
Un jour ils verront Dieu et justice leur sera rendue : 

Oh ! qui me donnera que mes paroles soient ecrites ! 

Qui me donnera qu'elles soient consignees dans un livre. 

Qu'qvec un burin de fer et du plomb 

Elles soient pour toujours gravees dans le roc ! 

Je sais que mon Redempteur est vivant, 

Qu'il apparaitra sur terre, 

Que je verrai Dieu, meme apres la destruction de mon corps, 

Et apres que j'aurai ete prive de ma chair ! 

Out, Je verrai Dieu, et il me sera favorable, 

Je le verrai de mes propres yeux, et non avec ceux d'un outre. 

En moi, mon casur se consume dans I'attente 

De cet instant bienheureux ! 

(Job, XIX, 23-29.) 

La traduction grecque du Livre de Job a degage clairement de ce 
beau texte le dogme de la resurrection et il 1'a fait connaitre a tout I'ancien 
monde ou 1'fivangile va etre preche. 
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CONCLUSIONS GENERALES 

1. An terme de ces lemons qui exposent 1'Histoire Religieuse de 1'Ancien 
Testament, nous ne pourrions mieux conclure, semble-t-il, que par une 
page des Saints Livres eux-mSmes. Elle resume, en un bref aper9u, toute 
1'histoire du peuple elu, en evoquant le souvenir de chefs qui, sous 1'inspi- 
ration divine, ont etc les heros des grands faits religieux dont nous avons 
degage les legons. 

Cette page, empruntee au Premier Livre des Machabees (II, 49-64), 
reproduit les dernieres paroles de Mathaiias a ses fils : Maintenant done, 
6 mes fils, deployez votre zele pour la Lot et soyez loujours prets a dormer 
jusqu'a votre vie pour r Alliance de Dieu avec nos Peres. 

Souvenez-vous des hauts faits de vos ancetres. 

Souvenez-vous d' 'Abraham : reste fidele a Dieu dans Fepreuve,il amerite 
par la d'etre justifie. " 

Souvenez-vous de Joseph : ayant garde les commandements aux heures 
penibles, il est devenu seigneur de TEgypte. 

Souvenez-vous de David : sa piete valut a sa race un trone royal pour 
Veternite. 

Souvenez-vous" d'^tte : en recompense de son zele pour la Lot, il a ete 
eleve au del. 

Souvenez-vous d' Ananias, d'Azarias et de Misael, qui ont ete sauves 
des flammes et de Daniel, qui, grace a son innocence, fut delivre de la gueule 
des lions. 

Considerez de la sorte toutes les periodes de notre Histoire Sainte : 
aucun de ceux qui esperent en Dieu, n'a ete defu. 

Par contre, les richesses des impies sont devenues de la corruption et 
la pdture des vers. Aujourd'hui, Us jouissent de la consideration generate* 
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demain on ne les trouvera plus, parce qu'ils seront retournes a la poussiere 
et leurs desseins criminels se seront evanouis. 

Vous done, mes fils, soyez forts et vaillants a defendre la Lot! 

Par elle, vous serez glorifies! 

2. En presence de ces gloires spirituelles, le chretien comprend quel a 
ete le role de 1'Ancien Testament. II en contemple les beautes, 'mais il en 
voit aussi les imperfections. L'Ancien Testament^ est la digne preparation 
du Nouveau, mais le Nouveau 1'emporte infinimenk^ur 1'Ancien. 



A. Le Nouveau Testament se rattache a VAncien. :,, . .,- 

Les evangelistes en ont conscience et c'est pourquoi ehacun d'eux 
s'efforce de trouver un point de raccord avec 1'Ancienne Loi. Tous les 
quatre font la liaison entre les deux Testaments en nous presentant Jean- 
Baptiste, Joseph et Marie, les trois personnages principaux par lesquels 
s'ouvre PEVangile, comme des croyants accomplis suivant 1'Ancien Testa- 
ment. En outre, saint Matthieu se rattache aux Livres Saints de 1'Ancienne 
Loi par 1'arbre genealogique de Jesus (chap. I); saint Marc, par une citation 
du Livre d'lsa'ie (Marc, I, 2); saint Luc, par les cantiques de Zacharie et 
de Marie, ou se retrouvent de nombreux emprunts aux Prophetes ou au 
Psalmiste; saint Jean, par le premier chapitre de son evangile, qui est en 
quelque sorte une replique a la premiere page de la Genese. 

B. Mais si le Nouveau Testament se rattache a VAncien, il Vemporte 
sur lui d'une maniere eclatante. 

Eve et Adam succombent au tentateur. Par centre, Jesus et Marie 
triomphent de Satan ; 

Marie est l.'Eve nouvelle; le Ghrist, le nouvel Adam et, en meme 
temps, le Roi des siecles ; 

le Sermon sur la Montagne 1'emporte sur la Loi de Moise; 

le visage, resplendissant comme le soleil, de Jesus an Thabor 
Eclipse F eclat de Mo'ise au Sinai; 

le sacrifice redempteur de la Croix remplace les victimes du Temple; 

la Sainte Eucharistie remplace 1'Agneau pascal des Israelites; 

le glorieux evenement de Pentecote est un triomphe remporte 
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sur la confusion de Babel; Babel dispersa les peuples,, 1'Esprit-Saint et 
l'glise, 1'oeuvre de I'Esprit-Saint, les unissent; 

le ciel, accessible a tous les fideles, remplace le Tabernacle, accessible 
seulementau grand prStre; 

la ville royale de Jerusalem n'existe plus, mais le Nouyeau Testament 
nous revele une Jerusalem celeste, lieu de paix et de bonheur eternels. 

3. Aussi que notre derniere pensee soit une pensee de reconnaissance 
envers le Seigneur qui a accompli et depasse PAncien Testament dans et par le 
Nouveau. Exprimons-la par le psaume CXVI. C'est un psaume que l'glise 
se plait a chanter; c'est un psaume bref, mais vigoureux et ardent, en 
1'honneur de la fidelite du Seigneur, qui tient sa parole, qui la realise, qui 
ne ment pas : 

Nations, louez toutes le Seigneur! , 
Peuples, tous, joignez-vous a nous pour le celebrer! 
Car sa bienveillance nous depasse 
Et la fidelite du Seigneur subsiste ajamais! 
Alleluia I 

(Psaume CXVI.) 
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TABLEAU CHRONOLOGIQUE 



Ce tableau groupe quelques dates qui permettront de situer 1'histoire d'Israel dans 
les cadres de 1'histoire universelle. 



Histoire du Monde Ancien 


4000 


Histoire Israelite 


Les figyptiens inventent le calendrier. 

Union de la basse figypte et de la 
haute figypte sous- lepouvoir de 
Menes. 

Construction des pyramides de Gizeh 
(3000-2500). 
Invasions et conquetes sumeriennes. 

Sargon 1'ancien. 

Memphis. 
Thebes. 


4000 




3500 


; 3400 


3000 


3000 
2560 


2500 


2400 
2100 




2000 
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Hammurabi, roi de Babylone. 


2000 


Vocation d' Abraham (?). 


Invasion des Hycsos en Egypte. 


1700 




1580-1200 : civilisation creto-my- 


1580 




cenienne. 






Invention de 1 'alphabet (?). 








1500 




Regne du pharaon Thoutmes III 






(1501-1447). 








1447 


Exode (1447-1407) (?). 




1407 


Entree dans la Terre promise (?). 




1240 


Exode, chronol. nouv. (?). 


Invasion des Philistins en Palestine.. 


1200 




Guerre de Troie ( 1193- 1184.). 


1193 






1052 


Regne de Sa"ul (1052-1012). 




1012 


Regne de David (1012-972). 




1000 




Reibrme religieuse de Zoroastre? 






Hiram, roi de Phenicie (980-936).: 


980 






972 


Regne de Salomon (972-932). 




968 . 


Construction du Temple. 




932 


Schisme des tribus du Nord. 




875 


Regne d'Achab (875-854). ; 


Fondation de Carthage. : 


850 






750 





Apogeedel'empireassyrien (750-650). 


- 744 


Regne d'Achaz (744-729). 





735 : 


Isaiie. Prophetie de l'Emmanuel. 






Michee. 




722 I 


Prise et sac de Samarie par Sargon II. 




640 


Regne de Josias (640-609). 




627 


Debuts de Jeremie, Tan 13 de Josias. 


Nabuchodonosor (605-562). 


605 


Premiere deportation. 




597 


Deuxieme deportation. Ezechiel. 




586 


Prise et sac de Babylone. Troisieme et 






grande deportation. 


Vie du Bouddha (560-480). ; 


560 
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538 


fidit de Cyrus. Retour d'un convoi 


, ' 




d 'Israelites sous la conduite de 







Zorobabel. 




536 


Pose des fondements du Nouveau 






Temple. 




520 


Aggee, Zacharie. 




516 


Dedicace du Nouveau Temple. 




500 




Diffusion de la religion de Zoroastre 


500 




(Mazdeisme). 






Les Perses battus par les Grecs a 






Marathon. 


490 




Pericles a Athenes (467-429). 


467 






449 


Malachie. 




444 


Nehemie a Jerusalem. 


Mort de Socrate. 


399 






398 


; Esdras a Jerusalem. 


Bataille d'Arbeles. Ruine de 1'empire 


331 




perse. ., 








331 


Alexandre le Grand a Jerusalem. 


Mort d'Alexandre le Grand. 


323 




Ptolemee II Philadelphe (285-247). 


285 


Version de la Bible en grec. 


Regne du roi Acoka (273-232), le 


273 




protecteur du Bouddhistne. 








250 




; ! 

Bataille de Paneion (Paneas) . La 


198 




Palestine sous la domination sy- 


173 


Destitution d'Onias III. 


rienne. 


170 


Construction du temple de Leon- 






topolis. 




168 


Profanation du temple de Jerusalem. 




165 


Nouvelle dedicace du Temple. 




161 


Mort de Judas Machabee. 




142 


Capitulation de la garnison syrienne 






de la citadelle de Jerusalem. 




65-63 


Venue des Remains en Palestine. 




37 


Avenement d'Herode le Grand. 




6-5* 


Naissance du Christ. 




4 


Mort d'Herode le Grand. 



* La chronologic de 1'ere chretienne est en retard de plusieurs annees sur la vraie 
date de la naissance du Christ. 
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Histoire da Christianisme 





30 


Mort de N. S. Jesus-Christ. 




49 


Concile de Jerusalem. 




50 


Arrivee de S. Paul eri Europe. 




60 


Composition de Pevangile de S.Marc. 




67 


Martyre des saints apotres Pierre et, 






Paul. 


Prise de Jerusalem etruine du Temple. 


70 






95-98 


Apocalypse de S. Jean. 


Revolte de Barkokeba et ruine de 


132-135 




Jerusalem. 








313 


Conversion de Constantin. Edit de 






Milan. 




325 


Concile de Nicee. 




340-360 


S. Servais, eveque de Tongres. 




496 


Bataille de Tolbiac. Conversion de 






Clovis. 


Fuite de Mahomet. Origines de 


622 




1'Islam. 






. 


625-675 


Apostolat de S. Amand, eveque 






missionnaire. 




695 


S.Willibrord.archeveque des Prisons. 




732 


Victoire de Charles Martel, a Poitiers . 




756 


Donation de Pepiri aiix Papes. 




800 


Couronnement de Charlemagne. 


Schisme de Photius. 


867 






lOOO 






1099 


Prise de Jerusalem par les Croises. 


. .1 v 


1182 


Naissance de S. Francois d'Assise. 




1227 


Naissance de S. Thomas d'Aquin 






(1227-1274). 


t 


1425 


Fondation del 'UniversitedeLouvain. 




1453 


Chute de Constantinople. 




1 500 


Premier voyage de B. de las Casas, 






en Amerique. 


Apostasie de Luther. 


1517 






1540 


Approbation de la Societe de Jesus. 




1 545 


Concile de Trente, 1 545-1563. 



( J ) Pour ce qui cpncerne 1'histoke religieuse de 1'humanite depuis la venue du Christ 
et 1'histoire du christianisme, nous ayons signale, outre les faits primordiaux, quelques 
evenements qui nous permettent d'etablir des rapprochements chronologiques avec 
1'histoire religieuse d'avant le Christ, certains autres se rapportant plus specialement a 
nos regions, d'autres enfin concernant 1'histoire des Saintes ficritures dans 1'figlise. 
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Revolution franaise. 



1559 

1571 
1586 
1592 
1593 
1598 



1622 

1648 
1683 



1789 

1798-1799 
1801 

1854 
1870 



1905 
1907 
1910 

1914-1918 
1926 
1929 
1939 
1943 



firection des nouveaux eveches 

beiges. 

Bataille de Lepante. 
fidition romaine de la Bible grecque. 
Editions pontificates de la Bible 

latine : la Vulgate sixto-clemen- 

tine. 



Erection de la Congregation De 
propaganda fide, par Gregoire XV. 

Paix de Westphalie. 

Victoire de Vienne, remportee sur 
les Turcs par Jean Sobieski, sous 
le pontificat d'Innocent XL 

Guerre des Paysans. 

Concordat de Napoleon avec le pape 

Pie VII. 
Proclamation du dogme de 1'Im- 

maculee Conception. 
Concile du Vatican. Proclamation 

du dogme de 1'infaillibilite ponti- 

ficale. Prise de Rome par les 

Garibaldiens. 
Decret de Pie X sur la communion 

frequente. 
Institution d'une commission pour 

une nouvelle edition de la Vulgate. 
Decret de Pie X sur la premiere 

communion. 

Premiere guerre mondiale. 
Encyclique de Pie XI sur les missions. 
Accords de Latran. 
Deuxieme guerre mondiale. 
Encyclique de Pie XII sur les etudes 

bibliques. 



Note sur la plus ancienne chronologic Israelite. : Dans la chronologic de 1'histoire 
Israelite, les dates de la vocation a" Abraham et de I'exode sont celles de la tradition. 
Aujourd'hui beaucoup d'auteurs placent la date de I'exode plus tard, notamment au 
debut du regne du pharaon Merneptah, vers 1240-1225. De meme, la date traditionnelle 
d' 'Abraham est jugee incertaine. On propose pour ce patnarche la fin du XIX e ou le 
debut du XVIII e siecle. Quelques-uns, rattachant Abraham 1'hebreu a 1'apparition des 
Habiri attestee par les lettres de Tell el Amarna, descendent jusqu'au XV C siecle. 

La chronologic traditionnelle s'eiablit comme suit. 

Le point de depart est la date de la construction du Temple de Salomon. Cette date 
968 est obtenue en partie par un synchronisme avec 1'histoire orientale profane ; 
elle correspond a 1'annee XI du regne d 'Hiram, roi de Tyr. Elle est confirmee par la 
chronologic des rois deJuda et d 'Israel. 

Si 1'on ajoute a cette date les 480 annees qui, d'apres I Reg., VI, 1, se sont ecoulees 
de I'exode a la construction du Temple, on aboutit a Vannee 1448, date approximative 
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de la sortie d'figypte. Comme la chronologic traditionnelle identifle. generalement le 
pharaon oppresseur avec Thoutmes III et comme le pharaon de 1'exode est a, distinguer 
du, pharaon oppresseur d'apres Exod., I, 8, il ,faut en consequence placer la sortie 
d'Egypte apres 1447, date que Ton assigne habituellement a lamort de Thoutmes. Les 
deux'datations coiincident a peu pres et la periode de 480 annees peut done se justifier. 

Pour remonter plus haut, a savoir de Mo'ise a Abraham, on peut ajouter a la date de la 
la sortie d'figypte, 1447, les 430 annees d'Exod., XII, 40, a condition de les rapporter a 
toute la periode au cours de laquelle Israel ne sejourna pas encore a titre definitif dans 
la Terre de la Promesse, et non seulement a la periode qui debute avec Temigration de 
Jacob en terre de Gessen. Mais cette interpretation qui s'accorde avec le sens du passage 
dans les versions grecque et samaritaine etqui s'harmonise avec une affirmation de saint 
Paul dans Gal., Ill, 17, heurte le sens du texte hebreu masoretique, cadre difficilement 
avec Gen., XV, 13, qui semble envisager 400 annees de servitude egyptienne, et n'est pas 
suffisamment appuyee par le nombre de generations que la Bible fixe des fils Je Jacob a 
1'epoque de Moise (voir par exemple dans Nombres, XXVI, 59, les descendants de Levi). 
Le nombre de ces generations, il est vrai, varie et, par consequent, il n'est pas etabli que 
leur enumeration soit complete; d'ailleurs il n'appuie pas davantage la donnee de 
Gen., XV, 13. 

Si malgre les difflcultes, on accepte, sous benefice d'inventaire ulterieur, le calcul tradi- 
tionnel, on aboutira done a 968 + 480. = 1448 ou mieux 1447 + 430 = 1877, date de la 
promesse messianique a Abraham ou de la vocation du Patriarche. 

Si 1'on tient compte des dernieres hypotheses proposees pour le regne du roi baby- 
lonien Hammurabi, a savoir 1848-1806 ou 1792-1750 (cf. A. ALT, Die Weltals Gesqhichte, 
1942, t. VIII, p. 122-143), on constate qu' Abraham et Hammurabi ont pu etre contempo- 
rains. Mais un nombre de plus en plus grand d'auteurs mettent de nos jours en doute le 
synchronisme Abraham-Hammurabi, qui ne trouverait, pensent-ils, aucun fondement 
dans Gen., XIV. 
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TABLES 

' Nous avons dresse ces tables & 1 'usage des maitres et des eleves. Elles leur permettront 
de mieux se rendre compte du contenu des lecons. Elles les aideront aussi a recapituler la 
matiere. 



INDEX DES CITATIONS BIBLIQUES 

Les livres bibliques sont enumeres dans 1'ordre suivi par La Sairite Bible de 1'abbe 
A. Crampon. 



120 
88 
88 
89 



164 
41 



162 



163 
39 



65 

65 

137 



Genese 




Levitique 




II Samuel* 


IMII ' 45-49 


, 73-75 


XIX, 2 61, 144, 


146 


VII, 13 


III, 15 


120 


XIX, 13, 16, 17, 18 


146 


VII, 4-11 


III, 19 


159 


XIX, 14 


146 


VII, 8-16 


XII, 1 


16 


XIX, 32 


146 


XXIII, 3-5 


XII, 1-3 


24, 77 








XII, 3 


120 


Deuteronome 




I Machabees 


XIII, 14-15 


78 








XIX, 29 


55 


I, 17 


144 


II, 49-64 

"V/"TT f\ 


XXII, 17-18 


78 


V, 6-9 


123 


XII, 9 


XLVII, 9 


26, 79 


VI, 4-5 


38 




XLIX, 9-10 


79 


VI, 4-9 


126 


II Machabees 


XLIX, 10 


120 


XV, 7, 10, 11 


146 




XLIX, 18 


26 


XVI, 20 


144 


VII, 14 




* 


XVIII, 18 


83 


Tnh 


Exode 




XXIV, 6 


145 


J\JW 






XXIV, 14 


145 . 


-XIX, 23-27 


III, 6, 7, 10 


. 82 


XXVII, 19 


144 


'XIX, 25-27 


III, 14-15 


129 


XXXII, 7-14 


21 




XIX, 10-11 


33 


XXXHI, 28-29 


21 


Psairtnes ** 


XX, 19 


33 








XXII, 21-24 


146 


Juges 




IV, 2 


XXIV, 7 


142 






VI 


XXXIV, 6-7 


138 


X, 10-15 


66 


IX, 8r9 



* Ou II Rois, suivant la ^Vulgate. 

* * La numerotation des Psaumes est celle de la Vulgate. 
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XV, 9-10 


162 


XII, 7 


160 


XXXI, 31, 33 


94 


XXI 


89 


XII, 13-14 


161 


XXXI, 31-34 


109-110 


XXII 23, 


140-141 










XXII, 4 


142 


Sagesse 




fizechiel 




XXIX, 13 


155 










XXXI, 1-6 


69 






I, 1-28 


129 


XXXII 


139 


II, 23-24 


45 


XXXIV, 11-13 


141 


XXXVI 


141-142 


III, 1-3 


159 


XXXVII, 1-14 


162 


XLII, 3 


148 


III, 2-3 


39-40 






L 


67 


IV, 18-20 


161 


Daniel 




LXV, 2, 4 


135 


V, 15-16 


161-162 




. . 


LXX, 19 


131 






V, 1-31 


137 


LXXI 


90 


Ecclesiastique 


VII, 9-10 


129 


LXXII, 25-28 


158 






VII, 27 


110 


LXXVII 


128 


XXIV, 13-17 


21 


XII, 1-3 


111 


LXXXIII 


155-156 


XLI, 3 


160 






XC 


143 


L, 5-23 


153 


Osee 




XCIV 


' 35 










XCV, 11-13 


111-112 






VI, 1-3 


68 


CI, 13-14. 17 


105 


Isa'ie 




IX, 3 


17 


CII, 2 


139, 157 






XIII, 14 


160 


CVI, 1 


157 


I, 2-4 


59-60 






CIX 


88, 89 


I, 11 


151 


Joel 




CXVI 


166 


I, 18 


73 






CXVHI 


41 


II, 2 


109 


11,13 


68 


CXVIII, 89 


37 


VII, 14 


92, 120 






CXXV, 3-5 


95, 96 


IX, 5 


91, 93 


Amos 




CXXIX 


40 


XI, 1-2 


92-93 






CXXIX, 5-7 


157-f58 


XXV, 9 


81 


V, 21-24 


151-152 


CXXIX, 7 


138 


XL, 3-4 


102 


VIII, 11 


32 


CXXXI, 11, 13 


86 


XL, 6-8, 12 


102 






CXXXIV, 1-3 


156 


XLII, 1, 3, 7 


103 


Michee 




CXXXVII, 1-2 


157 


XLV, 5-6 


126 






CXXXVIII, 3 


140 


XLVI, 5 


131 


V, 1 


120 


CXXXVIII, 1-4 


132-133 


LI, 2 


77 


VI, 1-5 


30-31 


CXXXVIII, 7-12 


132 


LI, 4 


103 


VI, 8 


147 


CXL, 2 


154 


LIII, 5 


104 


i 




CXLII, 1-2 


157 


LV, 5 


103 


Aggee 




CXLIV, 1-3 


158 


LVIII, 6-9 


68 






CXLIV, 8-9 


139 


LX, 1-3 104, 


110-111 


II, 7, 9 


106 


CXLIV, 18 


133 


LXIV, 4-6 * 


65 














Zacharie 




Proverbes 
















Jeremie 




IX, 9 


107 


XXI, 3 


147 










XXX, 7-9 


145 


VII, 3-7 


151 


Malachie 




Ecclgsiaste 




IX, 23-24 
X, 6 


64 

127 


I, 10-11 


107-108 


XI, 9 


161 


XXIII, 23-24 


132 


1,11 


113 


174 









Matthieu 




II. 29-32 


117. 


V, 12-19 51 






XIII, 29 


115 


XI, 32 69 


I, 1-2 


80 








XXVI, 64 


99 


Jean 




Marc 




V, 39 
VI, 63 


41 
93-94 


fipitre aux Hebreux 


1,2 


165 


Actes des 


ApStres 


I, 1 , 35 


Luc 




VII, 55 


99 




I, 32-33 


90 


VIII, 26-40 


115 


fipitre de saint Jacques 


I, 35 
I, 46-48 


120 
114 


fipitre aux 


Remains 


I, 13-15 56 


I, 54-55' 


80 


V, 12 


159 


IV, 1-2 52 
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INDEX ALPHAS TIQUE DES NOMS DE PERSONNES 



Aaron, 31, 56, 153. 
Abdias, 39. 
Abel, 52-53, 148. 
Abraham, 16, 17, 19, 20, 

23, 24, 25, 26, 33, 37, 54, 

55, 77-78, 79, 80, 82, 85, 

90, 108, 117, 118, 119, 

124, 134, 138, 142, 149. 

154, 164. 
Achab, 57. 
Achaz, 29. 58, 59, 92, 94, 

124. 
Adam, 44, 45-49, 50, 52, 

76, 84, 165. 

Aggee, 39, 105, 106, 108. 
Alexandra le Grand, 30, 98, 

116. 
Amos, 19, 34, 39, 125, 

151-152. 
Ananias, 164. 
Anne, mere de Samuel, 155. 

156. 

Anne, prophetesse, 1 18, 155. 
AntiochusIII v 116. 
Antiochus IV Epiphane, 116, 

124. 
Azarias, 164. 

Balaam, 31. 
Balthasar, 98, 137. 

Cain, 52-53, 55, 133, 136, 

148. 

Candaqe, 115. 
Charlemagne, 112. 
Christ. Cf. Jesus-Christ. 
Cyrus, 29, 95, 105. 



Daniel, 34, 38, 97, 98, 99, 
110, 111, 125, 126, 129,' 

137, 164. 
Darius, 98. 

David, 19, 27, 28, 29, 34, 
61, 62-63, 66-67, 86-90, 
101, 108, 118, 120, 137, 

138, 155, 164. 



ie, 34,118, 125, 164. 
Elisabeth, 118, 155. 
filisee, 34. 
Emmanuel, 34, 92. 
Esau,. 25. 
Esdras, 59. 
Etienne, S., 99. 
feve, 44, 45-49, 50, 52, 53, 

76, 165. 

Ezechias, 29, 58, 59, 125. 
Ezechiel, 34, 38, 97, 99, 141, 

162. 

Gabriel, 90. 
Gedeon, 133. 
Goliath, 88. 

Habacuc, 39. 

Heli, 156. 

Herode le Grand, 106, 117. 

Isaac, 24, 25, 26, 77, 78, 79, 
80, 82. 

Isai, 92. 

Isaiie, 34, 38, 59-60. 67-68, 
73, 77,81,91,92,93,102, 
103, 104, 108, 109, 110- 
111, 115, 120, 125, 126, 
131, 135, 136. 151, 165. 



Israel. Cf. Jacob. 

Jacob, 24, 25, 26, 77, 78, 79, 

80, 82, 84, 90, 108, 134. 
Jacques, S., 52, 56. 
Jason, 116. 

Jaen, S., 42, 93, 94, 165. 
Jean-Baptists, S., 30, 84, 

118, 155, 165. 
Jeremie, 34, 38, 92, 93, 94, 

95, 101, 109, 110, 118, 

125,132,151. 
Jesse, 90, 92. 
Jesus-Christ, 11, 13, 16, 40, 

59, 75, 76, 78, 79, 80, 84, 

85, 89, 90, 94, 101, 103- 

104, 106, 112, 115, 118, 

147, 152, 165. 
Jezabel, 57. 
Job, 39, 162. 
Joel, 39, 67-68. 
Jonas, 39. 
Joseph, 26, 81, 165. 
Joseph, S., epoux de Marie, 

118, 155, 165. 
Josias, 29, 125. 
Josue, 27, 155. 
Juda, 79, 80, 84, 90,' 108, 

120. 
Judas Machabee, 117. 

Luc, S., 80. 90, 94, 115, 116, 
1 11, 120, 165. 

Machabees, 59, 117, 126. 
Malachie, 39, 105, 107-108, 

113, 152. 
Manasse, 59, 124. 
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Marc, $., 165. 

Marie, Ste, 36, 75-76, 79, 90, 

92,94,108,118,119,120, 

155, 165. 
Mathatias, 164. 
Matthieu, S., 80, 165, 
Melchisedech, 20, 149. 
Menelaiis, 116. 
Michee, 30, 34, 39, 92, 93, 

108, 120. 
Michel, 111. 
Misael, 164. 
Moise, 12,26-27, 31,33, 34, 

36, 56, 66, 82, 83, 84, 85, 

86, 109, 114, 124, 125, 

129, 134, 135, 137, 138, 

142, 154, 165. 
Moloch, 58. 



Nabuchodonosor, 29,97-98, 

113. 

Nahum, 39.. 
Nathan, 63, 88, 137. 
Nehemie, 59. 
Noe, 23, 53, 55, 136, 149. 

OniasIII, 116. 
Onias IV, 117. 
Osee, 17, 39, 67-68, 160. 

Paul, S., 68-69, 84. 
Philippe, 115. 
Ptolemees, 116. 

Rebecca, 25. 

Salomon, 28, 39, 61, 63-64, 



87, 91, 106, 109, 124, 137, 

149, 155. 
Samuel, 27, 34, 36, 61, 62, 

87, 118,125,133,155, 156. 
Saul, 34, 61-62, 63, 86, 124, 
Sera, 23. 

Simeon, 117-118, 155. 
Sophonie, 39. 

Terach, 23. 
ThoutmesIII, 81, 82. 
Tobie, 126. 

Zacharie, pretre, 118, 155, 

165. 
Zacharie, prophete, 39, 105, 

106, 107, 108, 
Zorobabel, 106. 
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III 



INDEX ALPHABETIQUE DES NOMS GEOGRAFHIQlJES 
ET HISTORIQUES 



Alexandrie, 114. 
Angers, 16. 
Anti-Liban, 17. 
Arameens, 23. 
Arlon, 16. 
Assyrie, 137. 
Assyriens, 29. 

Babel, 53, 55, 136, 166. 
Babylone, 29, 34, 59, 101, 

105, 137. 

Babylonie, 95, 113. 
Babylonien, 95, 99, 152. 
Bethleem, 34, 92, 93, 94, 

108, 155. 

Chaldee, 24. 

Chanaan, 4, 19-20, 54, 63,. 

77,78,158. 
Chananeens, 19-20, 87. 
Cyrenai'que, 114. 

Damas, 24. 

Egypte, 26, 27, 30, 57, 81, 
82, 83, 84, 95, 113, 116, 
124, 129, 164. 

Emmaiis. 12, 94. 

fiphrai'm, 19. 

Esdrelon, 17, 18, 24. 

Ethiopia, 115. 

Euphrate, 54. 

Gabaon, 27. 
Galilee, 17, 18, 19. 
Genesareth, 18. 



Gessen, 82. . 
Gomorrhe, 54, 55, 142. 
Grecs, 30, 99. 

Haran, 23. 
Hermon, 21. 

Idumee, 59. 
Idumeens, 117. 
Israel. Royaume d', 28-29, 
34, 57, 137. 

Jericho, 18, 21, 27. 

Jerusalem, 28, 29, 34, 58, 
59, 63, 86, 87, 90, 92, 93, 
95, 104,107, 110,113,115, 
116, 117, 124, 125, 126, 
149, 150, 166. 

Jezrael, 17, 18. 

Jourdain, 17-18, 27, 31. 

Juda. Royaume de, 29, 58, 
137. 

Judee, 17, 19, 30, 59, 93. 

Leontopolis, 117. 
Liban, .17, 21, 153. - 
Lille, 16. 

Medes, 98, 99. 
Mediterranee, 16, 27, 114. 
Mer Morte, 17-18, 54. 
Merom, 18. 
Mer Rouge, 17. 
Mesopotamia, 23, 24, 124. 
Moab, 31. 
Moria, 149. 



Nancy, 16. 
Nil, 82. 

Palestine, 16-22, 30, 116. 
Paris, 16. 
Parses, 29, 95. 99. 
Phenicie, 57. 

Philistins, 17, 28, 62, 71, 86, 
87. 

Remains, 114, 117. 
Rome, 30, 1 14. 

Salem, 149. 

Samarie, 17, 18,29,57, 137. 

Semites, 19, 23. 

Sichem, 24. 

Silo, 149. 

Sinai', 27, 33,34, 56, 83, 133, 

165. 
Sion, 86, 89, 95, 96, 105, 

107, 136, 149. 
Sodome, 54, 55, 59, 138, 

142, 154. 

Syrie, 24, 30, 116. 
Syriens, 116. 

Terachites, 23. 

Thabor, 165. , 

Tiberiade, 18. 

Tigre, 53. 

Transjordanie, 16, 17, 18. 

Turnhout, 16. 

Ur, 23, 24. 
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IV 

TABLE ALPHABfiTIQUE DBS MATURES 



Achats et ventes, 20. 
Actes des Apotres,99,ll5. 
Action de graces, 150, 154, 

157. 

Adhesion a Dieu, 141. 
AdonaL Cf. Seigneur. 
Adoration, 149, 150, 153, 

154, 158. 
Agneau pascal, 82-83, 84, 

165. 

Agonie du Christ, 89. 
Agriculture, 26, 52-53. 
Alleluia, 156, 166. 
Alliance, 77, 89, 110, 164. 

Cf.Ancienne Alliance, Nou- 

velle Alliance. 
Amandiers, 19. 
Ame, 146, 159, 160. 
Ancetres du genre humain, 

33, 37, 44, 45-49. 
Ancienne Alliance, 110, 165- 

166. 

Anciens, 133. 

Anes, 107. 

Ange du Seigneur, 34, 83. 

Anges, 98, 129. 

Anges gardiens, 143. 

Animaux divinises, 124. 

Animaux, matiere de sacri- 
fices, 149, 152. 

Anthropomorphique. Lan- 
gage, 35. 

Apostolat Israelite, 114-116. 

Apotres, 107, 115. L 

Apparitions divines, 24, 33, 

34, 56, 98, 99, 111, 129- 
130, 133, 135-136. . Cf. 
gloire divine. 



Arbre de la science du bien 

et du mal, 46, 47. 
Arbre de vie, 46. 
Arbre genealogique du 

Christ, 165. 
Arche, 53, 149. 
Arche d'alliance, 28, 87, 

106,152. 

Armees. Dieu des, 135. 
Arts manuels, 26. 
Assemblies, 151. 
Assemblee sainte, 112. 
Assemblee d 'Israel. 
Attributs. Cf. Dieu, 153. 
Aurore, 89, 132. 
Austerite, 118. 
Autels, 58, 125, 136, 148, 

149, 152, 153. 
Avenirs. Visions d', 101. 

Cf. messianiques, prophe- 

ties. 
Aveugles, 146. 

Baals, 20, 57-58, 66, 125, 

138. 

Bapteme, 99, 115. 
Benediction. 24, 25, 31, 77- 

78, 90. 
Bible, 114. Cf. Ecriture 

Sainte. 
file, 149. 

Bonheur eternel, 166. 
Bonheur terrestre, 39. 
Bonte, 103, 137-138, 139, 

142-143,144,145-146,150, 

157. 

Bouc emissaire, 66. 
Brebis, 140-141. Cf.animaux 



matiere de sacrifices, che- 
vres, moutons, troupeaux, 
pasteurs. ' 

Breviaire, 158. 

Buisson ardent, 82, 129. 

Canelle, 21. 

Cantique des Cantiques, 40. 

Captivite, 34, 59, 72, 95, 
Cf. exil. 

Careme, 68. 

Cedres, 19,21, 153. 

Chameaux, 17. 

Charite, 140, 144, 147, 148. 
Cf. bonte, generosite, man- 
suetude, misericorde. 

Charite fraternelle, 145-146. 

Chastete,144, 146, Cf.purete, 
saintete. 

Chenes, 19. 

Cherubins, 49, 136. 

Chevres, 19. Cf. animaux 
matiere de sacrifices, 
brebis, pasteurs, trou- 
peaux. 

Chomeurs, 145. 

Christ. Cf. Messie. 

Christ-roi, 98, 107, 165. 

Chronologic, 24, 26, 28, 29, 
37, 91, 95,106, 113, 116- 
117, 167-172. 

Chute de nos premiers pa- 
rents, 45-49. 

Ciel, 166. 

Cierge pascal, 84. 

Circoncision, 114. 

Climat palestinien, 18. 

Colere divine, 138, 142, 146. 
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Communion, 158. ' 

Complies, 143. 
Concupiscence, 46, 48, 52, 

56. 

Confesseurs de la foi, 126. 
Confession, 48, 63, 66, 69. 
Confiance, 140, 141, 156, 

157-158. 

Connaissance. Don de, 93. 
Conscience, 46, 53, 65, 145. 
Consecration eucharistique, 

152-153. 

Conseil. Don de, 93. 
Constance, 143. 
Corps. Ame et, 160. 
Crainte du Seigneur, 63, 65, 

89. 

Createur, 127, 129. Gf. Dieu. 
Creation,. 49-51, 131, 159. 
Credo, 36. 
Croix, 89, 152, 165. 
Culte, 27, 82, 84, 107, 109, 

148-153, 158'. 
Cypres, 19, 2.1. 

Decalogue, 27, 38. 
Dedicate du Temple, 63, 

117. Cf. Temple. 
Deluge, 53.. 
Demon. Cf. Satan. 
Desert, 27, 32, 66, 83, 102, 

118, 124. 

Desseins de Dieu, 141. Cf. 
Providence. 

Dettes, 145. 

Deuteronome, 21, 37, 83, 
123, 144, 145, 146. 

Devotion personnelle, 148. 
Cf. culte, piete, prieres, 
psaumes, religion, sacri- 
fices, Temple. 

Diable. Cf. Satan, serpent. 

Diaspora, 113-115. 

Didactiques. Cf. livres didac- 
tiques. * 

Dieu. Enseignement sur, 11, 

. 27, 39, 40-41, 43, 49-51, 
82, 102, 121-147. 

Attributs moraux, 135- 



139. Attributs physi- 
ques, 131-134. Exis- 
tence, 123-126. Nature, 
1 27- 1 30. Omnipresence, 
131-132. Omniscience, 
132-133. Rapports avec 
1'homme, 140-143. Rap- 
ports de. 1'homme avec 
Dieu, 144-147. Toute- 
puissance, 131 . Cf. anthro- 
pomorphique (langage), ap- 
paritions divines, Createur, 
creation, desseins de Dieu, 
eternite divine, gloire, Pro- 
vidence, theophanies. 

Dieu des armees, 135. 

Dieu des Peres, 128, 

Diffamation, 146. 

Dimanche, 89, 143. 

Dispersion, 113-1 15. Cf. dia- 
spora. 

Dons sur- et preternaturels. 
Cf. Paradis. 

Droit d'ainesse, 25. 

Eaux rafraichissantes, 141. 
Ecclesiaste, 39, 160, 161. 

Ebed Jahve. Cf. Serviteur de 
Jahve* 

Ecclesiastique,2\ ,39,1 53,1 60 

Ecriture Sainte, 32, '37-41, 
114, US.Voirr Index des 
Citations bibliques. 

Eglise, 84, 89, 92, 94, 104 
112, 130, 136, 156, 158 
166. Cf. liturgie chre- 
tienne. 

Election divine, 24. 

filevage, 19, 26. 

Emigrations, 113. 

Encens, 21, 58, 63, 108,149 
152. 

Enfer, 58, 112. 

Equite, 147. 

Eschatblogie. Cf. enfer, fir 
des temps, jugement, Mes 
sie, mart, plenitude des 
temps, reprobation, resur 
rection. 



Esperance, 141 . Cf. Messie, 

prophMes messianiques. 
Esprit, 133, 160. 
Esprit divin, 36, 37, 40-41, 

67, 79, 89, 103, 112, 117, 

120, 125, 166. 
isprit Saint. Cf. Esprit divin. 
Ste palestinien, 18. 
ternite. Cf. Dieu, vie eter- 

nelle. 

Eternite divine, 128-129, 
Etrangers, 146, 151. : 
Eucharistie, 20, 83, 108, 158, 

165. 
Evangile, 38, 75, 80,90,91, 

104, 115, ; 117-1 18, 165. 
Exil babylonien, 29, 72, 91, 

100, 101, 105,152. Cf.cap- 

tivite. 

Exode, 27, 82-83, 102. 
Exode. Livre de /', 33, 82, 

129, 138, 142, 146. 
Expiation, 66, 141, 150. 
Expiation. Jour de 1', 66. 
Exsultet, 76. 

Famille. Fondation d'une, 

53. 

Fetes, 151. 
Feu du ciel, 125. . 
Fidelite, 138, 139, 142, 157, 

166. 

Figures. Cf. pre figurations. 
Fils de .Dieu, 115, 119, 120, 
147. ' ' : 

Flis de 1'homme, 98, 99, 110.- 
Figuiers, 19. v 

Fin des temps, 111-112. * 
Foi, 38, 43, 126, ( 128, 141, 

143, 156. 

Force, 93, 141. " 
Formation morale, 141. 
Froment, 18, 19, 21. 

Gages, 145. 
Gehenne, 58, 126. 
Generosite, 147. Cf: bonte, 

charite, mansuetude, .mise- 

ricorde. ' 
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' Genese, 16, 24, 26, 45-49, 

73-76,77,78,120, 165. 
Genre humain, 43-44, 45, 49- . 

50, 75-76, 90, 136, 154. 
Gloire divine, 104, 105, 106, 

111, 129-130, 135. 
Gloire rendue a Dieu, 150, 
Grace, 62,94, 112, 142. 
Grace sanclifiante, 46, 50, 

52. 

Graduel, 158. 
Grand pretre, 66, 153, 166. 
Grecque. Langue, 114. 
Grecs, 30, 99, 114. 
Grenadiers, 19. . 

Haricots, 18. 

Harpe, 28, 139, 152. Cf. 
luth. 

Hebrai'que. Langue, 114. 

Hirondelles, 156. 

Historiques. Cf. Livrcs histo- 
riques. 

Hiver palestinien, 18. 

Holocaustes, 58, 125, 149, 
151. 

Homicide, 52. Cf. Cain. 

Huile d'olives, 21, 149. 

Humanite. Cf. genre humain. 

Humanite primitive, 52-55. 

Humilite, 64, 116, 147. 

Idolatrie, 27, 47, 48, 54, 56- 
57, 57-58, 63, 66, 87, 137. 

Image. Cf. ressemblance di- 
vine. 

Images, 133. 

Imitation de Jesus-Christ, 
35. 

Immortalite, 39, 45, 158, 
159-163. 

Imperfections de 1'Ancieri 
Testament, 165-166. Cf. 
alliance, Ancienne Allian- 
ce, Nouveau Testament, 
Nouvelle Alliance. 

Impies, 161. 

Impurete, 62-63. Cf. Go- 
morrhe, Sodoine. 



Inerrance, 41. 
Infirmes, 146. 
Injustice, 63. Cf. 'jugement, 

justice. 

Inspiration, 39-41, 62. 
Inspiration prophetique, 34, 

38,88, 137, 164. : 

Insufflation, 146. 
Intelligence, Don d\ 92. 
Introit, 158. 

Jahve, 123, 129. 
Jehovah, 123. 

Jerusalem nouvelle, 1 10-1 11, 
1HVH, 123, 129. 
Jeiines filles, 53. 
Jeune, 66, 68, 118. 
Job.Livrec/e,39,}63. 
Jugement, 88,' 137. 
Jugement divin, 111, 144, 

161-162. 
Jugement humain, 144-145, 

152. 

Juges, 27, 66, 138. 
Juifs, 30, 113-114. 
Juste sounrant, 141. 
Justice, 38, 64, 111, 112, 

135, 136-137, 139, 140, 

142-143, 144-145,147,148, 

151, 152. 

Lait, 18. 

Langage imparfait, 142. Cf. 
anthropomorphique. Lan- 
gage. 

Langues. Confusion des, 54. 

Langues. Cf. grecque, he- 
bra'ique. 

Lentilles, 18, 25. 

Levain. Pain sans, 83. 

Levites, 58, 150. 

Levitique, 61, 144, 146. 

Levitique. Culte, 152. 

Liturgie chretienne, 21, 30, 
36, 39, 40, 76, 84, 89, 92, 
99, 136. 143,152, 158. 

Livre de la Consolation d 1 Is- 
rael, 100-104, 101, 104, 
101, 104, 110, 115. . 



Livres de la Loi, 38.. Cf: 
Exode, Levitique, Deute- 
ronome. 

Livres didactiques ou sa- 
pientiaux, 39. ; 

Livres historiques, 37-38, 45. 

Livres poetiques, 40, 

Livres prophetiques, 38-39. 

Loi, 12, 27, 29, 33,38, 46, 
53, 57,83,93,94,109,110, 
114, .115, 125, 144-145, 
151, 164, 165, 

Loi sacerdotale, 149. 

Louange, 156. 

Luth, 139. 

Machabeenne . Restauration, 

116-117. 
Magnificat, 79, 94. 
Maisons palestiniennes, 19. 
Mai, 45, 52, 75, 141. 
Malediction, 48-49, 146, Cf. 

benediction. 
Mane, 137. 

Manne, 83. 

Mansuetude, 103. Cf. bonte, ' 

charite, generosite, mise- 

ricorde.. 
Manages mixtes, 125. 
Maternite divine, 108. Cf. 

Marie, naissance du Mes- 

sie, Vierge. 
Martyrs, 126. 
Mensonge, 151. 
Messe, 36, 40, 136, 152. 
Messianiques. Proprieties, 

13, 33, 43, 71-120. Cf. 

Messie. 
Messie, 34, 43, 44, 56, 62, 

71-120,74,75,78,79,83, 

84-85, 86, 87, 88, 89, 90, 

91,92, 93,94,97, 100..103, 

105,106,108,109,111,112, 

113, 117, 118, 119, 120. 
Metiers, 19. ,, 

Meule, 145. 
Meurtres, 145. 
Miel, 18, 20. 
Miracles, 121, 128, 134. ../ 



181 



Miseres. Cf. mal, mart, pe- 

ches, souffrances. 
Misericorde, 38, 64, 103, 

135, 137-138, 139, 147, 

150, 157, 158. Cf. bonte, 

charite, geherosite, man- 

suetude. 
Missel, 39, 158. 
Mobilier, 19. 
Moderation, 39. 
Monotheisme, 20, 30, 56, 

57-59, 121, 123-126. 
Mort, 43. 45, 46, 49, 50, 56, 

84, 159-160. 
Mort du Messie, 89, 103- 

104. 

Moulin a bras, 145. 
Moutotis, 19. Cf. brebis, 

chevres, pasteurs, trou- 

peaux. 

Multiplication des pains, 85. 
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Myrrhe, 21. 
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102,103,104,109,110,111, 

112, 113, 114, 134, 136, 
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108. 

Noel, 92, 120. 
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Peuples. Cf. nations. 
Peuple saint, 112. 
Pharaons, 26, 81-82, 83. 
Phares, 137. 
Pharisien, 59, 90. 
Philosophic, 39. 
Pierre d'achoppement, 146. 
Pigeons, 149. 
Piete, 93, 151. Cf. culte, 

devotion, prieres^ psaumes, 

religion, sacrifices, temple. 
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Travail, 145. 
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141. 
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Veuves, 146, 151. 
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Vin, 149. 

Vocation prophetique, 34, 
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